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La Presse

La CSN 
dit NON, 
la FTQ 
réfléchit
par Pierre-L. O'Neill

Les employés de La Presse affiliés à 
la Confédération des syndicats nationaux 
(CSN) ont décidé hier soir de rejeter les 
propositions du ministre du travail, M. 
Jean Coumoyer.

Réunis en assemblée générale, les 
quelque 260 syndiqués ont adopté une 
contre-proposition posant deux conditions 
préalables à l'acceptation d'un retour 
au travail: a) négociation des points ma­
jeurs à la satisfaction de tous les syn­
dicats; b) la reconduction pure et sim­
ple des conventions collectives actuelles, 
concernant les points marginaux.

Du même coup, par un vote de 181 à 
80, l’assemblée générale rejetait un 
amendement proposant le retour au tra­
vail à deux conditions: l’assurance d’au-

Voir page 6: La Presse

François Cloutier:

Québec ne souscrit pas 
au multiculturalisme 
du gouvernement fédéra!

Hier soir à Manhattan, en face de l’hôtel Roosevelt où logent les diplomates chinois, quelque 400 manifestants, 
dont une majorité de sino-américains, ont brûlé le drapeau de la Chine populaire aux cris de "A mort Mao". 
C’est aujourd'hui que la délégation chinoise conduite par M. Chiao Kuan Hua assistera à sa première séance 
à l'ONU. Déjà huit orateurs sont inscrits pour souhaiter la bienvenue à la délégation. (Téléphoto API

La version du capitaine

Complètement 'dérangé7, le pirate du 
DC-8 semblait vouloir se suicider

CALGARY (CP) - Le pirate de l'air 
qui. pendant huit heures, a terrorisé les 
118 passagers et les neuf membres d’é­
quipage d’un DC-8 d’Air Canada, en fin 
de semaine, a semblé au capitaine Vern 
Ehman, pilote de l’avion, être “com­
plètement dérangé et vouloir se suici­
der’ ’.

L'aventure aurait pu fort bien tour­

ner à la catastrophe, car le pirate était 
armé d'un fusil aux deux canons sciés 
et de plusieurs bâtons de dynamite qu'il 
menaçait de faire détonner. Elle a 
heureusement pris fin lorsqu'un mem­
bre de l'équipage a assommé le pirate 
d’un coup de manche de hache sur la 
nuque, après une nuit d’angoisse.

L’avion se trouvait à 3,000 pieds d’al­

titude aux environs de Calgary, dit le 
capitaine Ehman. de Montréal, quand 
le pirate demanda un couteau pour dé­
baller un parachute, tout en menaçant 
de faire exploser l’appareil à la dyna­
mite si on ne le laissait pas sauter 
en parachute. Le capitaine passa une 
hache au pirate qui déposa son fusil et 
se mit en frais de couper la corde du

L'état d'urgence en Inde?
LA NOUVELLE DELHI (AFP) - L'E­

tat d'urgence nationale, sorte de mobi­
lisation générale des organismes civils 
et militaires, pourrait être décrété en 
Inde au cours des prochains jours, 
indiquait-on hier, à l’issue d'une séan­
ce de cabinet présidée par Mme In­
dira Gandhi, premier ministre.

La situation frontalière, ajoute-t-on, 
a été examinée à cette occasion en fonc­
tion des résultats des entretiens qu'a 
eus récemment Mme Gandhi dans les 
pays occidentaux et, d’autre part, de 
certains facteurs intérieurs, notam­
ment les revendications de l’opposition 
de droite et de gauche pour une recon­
naissance immediate par l'Inde du 
“Bangla Desh” (Pakistan oriental).

La tension indo-pakistanaise a pro­
voqué hier une spectaculaire escalade 
diplomatique impliquant la participa­
tion possible de certaines grandes puis­
sances à un conflit.
“Une grande conflagration risque 

d'éclater à tout moment ", a déclaré en

effet le ministre indien de la défense, 
M. Jagjivan Ram, au cours d'un collo­
que reuni sur le thème “Nemru et la 
coopération économique avec les pays 
socialistes'.

Selon les observateurs indiens, M. 
Jagjivan Ram voulait laisser enten­
dre. en employant cette formule apoca­
lyptique. qu'une guerre indo-pakistanai­
se pourrait éclater très prochainement 
et, d’autre part, que le conflit ne serait 
pas limité nécessairement aux pays du 
sous-continent indien.

D'autre part, deux avions pakistanais 
ont violé l'espace aérien indien en deux 
endroits de la frontière occidentale du 
pays, a rapporté hier l’agence Press 
Trust of India.

Dans le premier cas, un avion pakista­
nais a survolé Kathua, de Jammu, capi­
tale d’hiver du Cachemire. Des batteries 
anti-aériennes indiennes ont ouvert le 
feu, mais sans toucher l’appareil qui a 
regagné le Pakistan. Dans le second cas, 
la chasse indienne a intercepté un autre

La France négocie avec 
Israël le 'rachat' des 
Mirage sous embargo

PARIS (AFP) - Le gouvernement fran­
çais a décidé de “racheter” les 50 
avions de combat Mirage qui avaient été 
achetés par Israël en 1967, mais qui 
avaient été placés sous embargo après 
la guerre des Six jours.

Dans les milieux autorisés français 
à Paris, on indique que “pour éviter 
la détérioration” des avions, “tout en 
tenant compte des besoins des forces 
aériennes françaises, le gouvernement 
a décidé de procéder au rachat des Mi­
rage pour l’équipement de l’armée fran- 
çaise .

Le porte-parole du ministère israélien 
des affaires étrangères a confirmé à 
Jérusalem dans un communiqué officiel 
que “des conversations ont été engagées 
avec le gouvernement français concer­
nant le sort des Mirage achetés par 
Israël en France et dont le gouverne­
ment français a empêché depuis 1967 le 
transfert en Israël”. “Ces conversa­
tions, a ajouté le porte-parole sont dans 
leur phase initiale et n’ont encore abouti 
à aucune conclusion sur les problèmes 
examinés et ceux qui s’y rattachent”.

Ces négociations se déroulent à Paris 
entre le ministère des affaires étran­
gères et l’ambassade d'Israël, le mi­
nistère de la défense nationale et la mis­
sion d’achat d’armement israélienne di­
rigée par M. Paul Kedar, qui a remplacé 
l’amiral Mordechai Limon.

C’est dans ce contexte qu'il convient 
de replacer les deux visites que l'am- 
bassaaeur d'Israël à Paris. M. Asher 
ben Natham, a rendues à M. Hervé Al-

phand, secrétaire général des affaires 
étrangères.

Ces 50 Mirage avaien* été comman­
dés par Israël à la société Dassault 
au printemps 1967 et payés 50 millions 
de dollars mais ils avaient été placés 
sous embargo par le général de Gaulle, 
au moment où a éclaté la guerre des 
Six jours. Depuis, le gouvernement 
israélien refusait que ces appareils 

Voir page 6: La France

Les relations 
US-Canada vont 
s'améliorer, 
croit M. Rogers

WASHINGTON (PC) - Les relations 
américano - canadiennes traversent une 
oériode plutôt difficile, a admis le se­
crétaire d'Etat américain, M. William 
Rogers, qui toutefois, parait optimiste.

M. Rogers a reconnu que la politique 
économique du président Nixon est au 
coetir de ces difficultés, dans une entre­
vue accordée au magazine US News and 
World Report.
“C’est un fait: jamais deux pays dans 

le monde n’ont eu de rapports commer-
Voir page 6: Lac relation*

avion pakistanais à proximité de Jammu. 
L’appareil pakistanais a également réus­
si à repasser la frontière.

De nouveaux incidents de frontières 
sont également signalés entre l’inde et 
le Pakistan dont un important échange 
de coups de feu dans la région de Sid- 
hai, dans l’Etat de Tripura.

Des éléments des forces armées pa­
kistanaises se seraient par ailleurs in­
troduits en territoire indien dans la ré­
gion de Shikarpur, au Bengale occidental. 
L’agence P.T.J. précise que ces soldats 
pakistanais ont été repoussés au-delà 
des frontières, mais que cinq person­
nes. dont trois enfants, ont été blessées 
au cours de cet accrochage.

L’agence annonce enfin que des pa­
trouilles de villageois indiens contrôlent 
et surveillentSmaintenant la totalité du 
réseau de voies ferrées de l’Etat de 
Rihar, afin d’éviter que des actes de sa­
botage ne se produisent.

Tard dans la nuit, PTI a annoncé qu'a- 
près des combats acharnés, les combat­
tants du “Bangla Desh” se sont assuré 
le contrôle des régions de Saldanadi et 
de Nayanpur dans le district de Comilla. 
à l'est du Bengale oriental.

Citant des informations en provenance 
des régions frontalières l’agence indique 
que les forces du “mouvement de libé­
ration”, appuyées par de l'artillerie et 
des mortiers, ont lancé des attaques con­
tre les positions pakistanaises à Sal­
danadi et à Nayanpur.

Les combattants du “Bangla Desh” 
précise PTI, ont détruit quarante abris 
bétonnés pakistanais. Trente soldats pa­
kistanais ont été tués, et plusieurs autres 
blessés, ajoute l’agence, qui indique 
que les combats ont fait deux victimes 
dans les rangs des partisans du "Ban­
gla Desh”.

En cinq jours, souligne PTI. cinquante- 
cinq soldats pakistanais ont été tués et 
de nombreux autres blessés dans plu­
sieurs secteurs de la province orientale.

Au propos, les rapports officiels pa­
kistanais disponibles à Dacca font appa­
raître une recrudescence des activités 
des commandos du "Bangla Desh ", gé­
néralement qualifiés au Pakistan de 
“mécréants” ou d’“agents indiens”.

La presse indienne faisait état hier 
d’un incident de frontière survenu en 
fin de semaine et qui serait sans doute 
le plus grave depuis que la tension mon­
te entre l'Inde et le Pakistan à la suite 
du conflit au Pakistan oriental.

Selon la presse, les forces indiennes 
ont repoussé environ quatre bataillons 
pakistanais qui avaient fait irruption dans 
le village de Shikarpur, dans le dis­
trict de Nadia (Bengale occidental), au 
nord de Calcutta. L’“India-Express”, 
quotidien de la Nouvelle Delhi, précise 
à ce sujet que 100 Pakistanais ont été 
tués au cours de l’accrochage. Les In­
diens n’ont subi aucune perte, ajoute le 
journal.

Un commando pakistanais a fait sauter 
également une installation hydraulique 
moderne dans la région de Jabainpour, 
sur la bordure orientale de l’Assam, 

rend-on à la Nouvelle Delhi, 
ier matin, des troupes pakistanaises 

ont ouvert le feu dans la même région. 
L’armée indienne a riposté, tuant un ,

Voir p*g* 8: Etat d’urganc*

paquet contenant son parachute.
Aussitôt, Ehman poussa l’arme au loin 

dans l'allée et saisit le pirate à la gor­
ge. L'homme se défendit comme un 
“enragé”. Un membre d’équipage ac­
courut à la rescousse et frappa le pi­
rate avec le plat de la hache. Le pirate 
mit la main dans sa poche en disant: 
"Je vais tous vous faire sauter”. Un 
autre membre d’équipage saisit le pi­
rate par le poignet et son camarade mit 
fin à l'aventure tel que décrit plus haut.

A l’hôpital de Calgary, on dit que 
Paul Joseph Cini. âgé de 27 ans et ori­
ginaire de Calgary, est dans un état 
satisfaisant mais "toujours sous obser­
vation car il souffre de commotion cé­
rébrale et d’une entaille de deux pou­
ces à la tête.

Il appartiendra au procureur général 
Merv Leitch de décider si une accu­
sation doit être portée. Il attend un 
rapport sur l’affaire. L’individu a été 
identifié par ses empreintes digitales. 
Il avait acheté son billet sous le nom 
de Dennis Munro. Citoyen canadien, il 
a passé quelque temps aux Etats-Unis.

Lorsqu’il a détourné l’avion sur Great 
Falls, Montana, il a dit à l'équipage qu’il 
faisait partie de l’Armée républicaine 
irlandaise. Cependant, le chef nord- 
américain de cette organisation, 
Sean Kenny, de Vancouver, a nié cette 
appartenance.

L’avion était parti de Vancouver et 
l’aventure commença à l’escale de 
Calgary. Un individu monta à bord 
avec un paletot dont il refusa de se 
départir une fois dans l'appareil. Il 
se rendit au lavabo de première et en 
sortit masqué, avec un fusil aux ca-

Voir page 6: Le pirate

par Robert Guy Scully

Devant un auditoire manifestement fa- 
forable à la politique de multicultura­
lisme annoncée par le premier ministre 
Trudeau. M. François Cloutier a décla­
ré que cette politique “appelait cer­
taines réserves de la part du gouverne­
ment dans la mesure où elle ne parait 
pas correspondre à la réalité québécoise 
et qu’elle s'éloigne des prises de posi­
tion antérieures à propos du bicultura­
lisme .

Le ministre parlait évidemment au 
nom du gouvernement québécois et cer­
tains observateurs ont déduit depuis que 
ces remarques refléteraient 'fidèle­
ment'’ la réponse que M. Bourassa a 
transmise récemment à son homologue 
fédéral

Cette réponse n'a pas été divulguée, 
et la déclaration du docteur Cloutier 
constitue la première réaction publique 
de Québec.

Le ministre a pris la parole lors d'un 
colloque sur la question organisé par le 
"Conseil du civisme” de Montréal. Ce 

nom imprécis chapeaute en réalité 58 or­
ganisations, dont une trentaine d'organi­
sations à caractère ethnique, plus les 
scouts, les clubs Richelieu, etc. Leur but 
est de favoriser l’unité canadienne, et 
leur président a confirmé que le Conseil 
appuie la politique du multiculturalisme

Quelques heures après l'allocution du 
docteur Cloutier, la parole a été donnée 
au représentant fédéral, le ministre d'E­
tat responsable de la citoyenneté, M. 
Martin O’Connell. Devant un organisme 
aussi soucieux de respecter le bilinguis­
me intégral dans ses ateliers et ses as­
semblées. le ministre québécois n’avait 
parlé qu’en français. M. O’Connell n’a 
parlé qu’en anglais, mais il s'était fait 
accompagner d’un traducteur francopho­
ne en la personne du député fédéral de 
Saint-Denis, M. Marcel Prudhomme.

M. O’Connell a répété la définition du

Réunies à Ottawa

multiculturalisme que donnait M. Tru­
deau. “multiculturalisme dans le cadre 
d'un bilinguisme officiel”, et a défendu 
ce principe. Là où M. Goutier croyait 
que ce principe s'accordait mal avec le 
biculturalisme, son collègue d'Ottawa di­
sait qu'il reflétait ' l'esprit et les re­
commandations du tome IV de la Com­
mission Royale Laurendeau-Dunton”. Il 
a insisté sur le caractère “évident" du 
multiculturalisme, sur cette "réalité”. 
Dans sa défense, il a nié qu’une telle po­
litique puisse "diviser” les Canadiens.

Enfin, le ministre sans portefeuille 
a exposé en détail l'intention du gouver­
nement de mettre des fonds au service 
du multiculturalisme. Ces fonds seront 
surtout administrés par le secrétariat 
d'Etat. Les programmes, a-t-il conclu, 
ne créeront ni un musée " des cultures 
du Vieux-Monde", ni un culte nostalgi­
que pour les mère-patries.

Pour sa part, le docteur Goutier a 
constaté certaines réalités. Première­
ment, qu'il y a entre langue et culture

Voir page 6: Multiculturalisme

■ Option Canada: un édito­
rial de Claude Lemelin sur le 
rapport Gray (page 4)
■ Un bloc-notes de Claude
Ryan: pourquoi une loi d’ex­
ception dans le cas de La 
Presse. (page 4)
■ Le CSE approuve le bill 28
mais en recommande l’appli­
cation par étape. (page 3)
■ Il n’y a ni silence, ni secret
à l’hôtel de ville, affirme le 
maire Drapeau. (page 3)

Les provinces voudraient qu 'on 
les éclaire sur ie rapport Gray

OTTAWA (d’après CP) - C’est au­
jourd’hui que s’ouvre la conférence 
fédérale-provinciale qui portera plus 
particulièrement sur les questions éco­
nomiques: chômage, inflation, partage 
fiscal.

Il sera en outre question des demandes 
du Québec en matière de sécurité 
du revenu familial.

Les observateurs prévoient d’autre 
part que la publication d’une version du 
rapport Gray sur la propriété étrangè­
re de l’économie canadienne suscitera 
des demandes de renseignements de la 
part des provinces. Le périodique to- 
rontois "Cânadian Forum” a publié un 
large résumé du rapport vendredi, mais 
le bureau du prermer ministre a décla­
ré qu’il s’agissait seulement “d’un pro­
jet de texte” et que le gouvernement pu­
blierait le rapport “en temps et lieu”.

Le rapport Gray porte sur l'ampleur de 
la propriété étrangère dans l’industrie 
canadienne et propose des mesures pour 
redonner au Canada le contrôle de son 
économie.

Au début de la conférence, le minis­
tre des finances, M. Benson, fera un 
exposé sur l'état de l'économie. On ne 
prévoit pas de propositions nouvelles 
de la part du gouvernement central au 
cours de cette rencontre au sommet. 
M. Benson a déjà indiqué aux Commu­
nes qu’Ottawa a fait connaître toutes 
les mesures qu’il prend cet hiver pour 
combattre le chômage. On ne doit donc 
rien attendre d’autre a ce chapitre.

Les provinces de l’Ouest, la Saskat­
chewan, en particulier insisteront sur 
les difficultés auxquelles se heurte 
leur économie et demanderont une ai­
de financière additionnelle d’Ottawa.

Le conseil du N PD confirme 
l'option fédéraliste de son chef

OTTAWA (d’apres CP) - Le Con­
seil national du Nouveau parti démocra­
tique, réuni en fin de semaine à Ottawa, 
a adopté une résolution qui, tout en re­
connaissant les aspirations particuliè­
res de son aile québécoise, confirme la 
position fédéraliste de son leader, M. 
David Lewis.

Adopté par 38 voix contre sept, MM. 
Jim Laxer et Ed Broadbent se rangeant 
parmi les dissidents, le texte insiste sur 
l'unité nécessaire du Canada sans laquel­
le le pays risque d’être absorbé graduel­
lement par les Etats-Unis; il fait état 
de l’entente intervenue entre les néo­
démocrates québécois et la direction na­
tionale, laquelle reconnaît au groupe de 
M. Raymond Laliberté le droit de reven­
diquer l'autonomie politique, économi­
que et sociale du Québec; il assortit le

au gré du temps
Hippisme

Entre avril et septembre 1971, selon ses 
statistiques l’hippodrome de Blue BonneLs 
se targue d’avoir perçu 12 millions de dol­
lars de revenus et précise que dans ce laps 
de temps, les paris ont atteint la somme de 
près de 100 millions de dollars.

Chiffres incroyables si l’économie du mi­
lieu montréalais était aussi pénible que l’af­

firment les distingués économistes.
En fait, on peut concevoir que l’industrie 

des courses hippiques est largement béné­
ficiaire parce que le Québécois, par une 
constante tradition rurale, est résolument 
en faveur de l'amélioration de la race che­
valine et ne néglige rien pour sa perfection.

Louis-Martin TARD

fédéralisme officiel du NPD de deux 
importantes réserves: le Québec ne doit 
pas être maintenu dans la confédération 
par la force; une constituante réunissant 
les législateurs de toutes les provinces 
devrait être convoquée pour rédiger une 
nouvelle constitution.

Mais on ne trouve pas dans la résolu­
tion de formules comme "statut particu­
lier” ou “deux nations” qui ont contri­
bué dans le passé aux malheurs électo­
raux du NPD.

M. Gabriel Gagnon, l’un des délégués 
du Québec au Conseil, a expliqué que 
lui-même et l’un de ses collègues ont 
voté en faveur de la résolution dont le 
libellé avait été mis au point par un co­
mité ad hoc de 10 francophones et de 10 
anglophones.

“Cette résolution, a notamment expli­
qué M. Gagnon, n’est qu’une trêve. Nous 
ne voulions pas entreprendre une ba­
taille sur cette question avant les pro­
chaines élections. Après les élections, 
nous reviendrons à la charge pour faire 
valoir le droit du Québec à l'autonomie."

Pour apprécier la portée de cette ré­
solution, a encore dit le délégué Gagnon, 
il faut se reporter aux débats qui ont 
marqué le congrès du NPD-Québec 
d’octobre à Montréal. Cette même ré­
solution, adoptée alors, avait été débattue 
à la lumière d'un document dans lequel 
les néo-démocrates québécois exposaient 
leur interprétation. Il y était souligné, 
notamment, que les militants du Que Dec 
s'efforceraient de maintenir la province 
"dans un Canada jugé acceptable”. Mais 
il était en outre précisé que le NPD-Qué­
bec réaffirmait la position qu'il avait 
adoptée lors du congrès de leadership en 
faveur de l'autodétermination politique 
du Québec.

En choisissant d’expliciter sa position

dans un document distinct de la résolu 
tion adoptée en octobre et réadoptée hie 
au Conseil national, la délégation que 
bécoise reste fidèle à sa position origi 
nale (en faveur de l’autodétermination 
mais évite de provoquer dans la résolu 
tion des dissensions qui pourraient s 
révéler préjudiciables au NPD cane 
dien à moins d’un an des élections nr 
tionales.

Pour sa part, le chef de file des Wai 
fiers (aile radicale du NPD), M. Jir 
Laxer a voté contre la résolution parc 
qu elle néglige, dit-il, de reconnaltr

Voir page 6: Le NPD
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Pour l'homme d'affaires...
L’exposition la plus complète 
de cadeaux d’entreprises, 
d’objets publicitaires, et 
d’idées nouvelles en prove­
nance des quatre coins du 
monde.

N’attendez pas . . . télé­
phonez dès aujourd'hui pour 
votre rendez-vous à

842-8281

Charles Le Bnrgne Ltée
306, Carré Youville, Montréal
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Toi aussi, Piao"? Les réactions

Nouvelle version du 'mystère'chinois
NEW YORK (AFP) - Selon la revue Time, des 

experts de services de renseignements occiden­
taux ont appris de source sûre, à l'intérieur de 
la Chine populaire, que M. Lin Piao, ministre 
de la défense que Mao Tsé toung avait person­
nellement désigné comme son successeur, a ten­
té d'assassiner Mao trois fois au moins au cours 
des derniers 18 mois.

Dans un article sur “la lutte épique pour le 
pouvoir” en Chine, Time indique que les experts 
ont tiré les conclusions suivantes :

1) Lin Piao est politiquement “fini” et pro­
bablement déjà mort.

2) Des 21 membres du Politburo, seuls sont 
toujours actifs Six des douze autres ont com­
plètement disparu depuis les bizarres évé­
nements de septembre dernier.

3) Chou En lai, premier ministre chinois, 
est l'homme le plus puissant à Pékin après Mao 
Tsé toung mais il se trouve à présent à la tête

L IA TA à Honolulu

d un Politburo décimé par des purges et d’un 
gouvernement divisé par des luttes intestines.

Toujours selon Time, les mêmes experts 
ont appris que la haute hiérarchie de Pékin, y 
compris peut-être Chou En lai, se réunit souvent 
en secret avec des officiels du parti pour faire 
l'inventaire des “erreurs” de Lin Piao. Une 
telle réunion se serait tenue à Canton il y a 
trois semaines.

Time ajoute que, selon des sources chinoises, 
"Lin Piao fut démasqué en septembre dernier 

et qu’il décide de prendre la fuite. D se rendit 
alors à un aéroport militaire près de Pékin 
avec sa femme, son fils et deux autres conspira­
teurs: Chen Po-Ta, secrétaire personnel et prin­
cipal théoricien de Mao qui fut limogé de la posi­
tion numéro quatre du Politburo l'automne der­
nier et Wu Fa-Hsien, chef de l’armée de l'air 
chinoise. Les transfuges en puissance s'envolè­
rent à bord d'un appareil Trident' de fabrication

britannique équipé d'un radar spécialement con­
çu pour les vols à basse altitude. Ils n’arrivè­
rent jamais à bon port. La propre fille de Lin 
Piao, Lin Tou-Tou, dénonça les transfuges et le 
Trident’ fut abattu”.

La revue poursuit cjue l Union soviétique a 
identifié nèuf corps découverts autour de l'épa­
ve du “Tapent” en Mongalie mais qu elle se 
borne à dire que les victimes, dont une femme, 
étaient en uniforme et qu’il y avait des traces 
de lutte dans l’avion indiquant peut-être une 
tentative de détournement.

Time ajoute que les experts occidentaux sont 
prêts a accepter la théorie de la fuite de Lin 
Piao. Es reconnaissent toutefois que les tentati­
ves d’assassinat contre Mao Tsé toung ne sont 
peut-être qu’une histoire fabriquée de toute piè­
ces pour justifier l’élimination par Mao de 
Lin Piao qu’il avait qualifié de "frère d’armes 
et de successeur”.

Le rapport Gray va encore plus 
loin que le mien, avoue Watkins

Hammarskjold soumet un rapport inquiétant
Le rapport que le directeur 

général K nul Hammarskjold a 
présenté hier soir aux prési­
dents des 108 compagnies de 
transport aérien membres de 
1TATA fait état d'une forte 
baisse du taux de croissance, 
de l'érosion des profits et du 
nombre grandissant des siè­
ges vides. Ce rapport a été 
rendu public à Montréal, siè­
ge de l'Association du trans­
port aérien international, en 
même temps qu'à Honolulu où 
vient de s’ouvrir l'assemblée 
générale annuelle de ITATA.

Le rapport mentionne tout 
particulièrement que la ré­
gion de l'Atlantique nord, ja­
dis si lucrative, a un taux de 
croissance à peu près nul, 
comparativement à 1970, mê­
me si le nombre de personnes 
qui prennent l'avion n'a ja­
mais été aussi élevé.

M. Hammarskjold attribue 
la baisse des profits à la 
concurrence que les compa­
gnies ' charter'' non mem­
bres de HATA font depuis 
plusieurs années aux compa­
gnies effectuant un sendee ré­

l'Atlanti-
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gulier au-dessus de 
que nord.

Un autre facteur entre en 
jeu: l'insuffisance des déve­
loppements techniques en face 
des pressions inflationnaires 
que subit l'industrie. Le con­
traire s'était produit au début 
et vers le milieu des années 
1960.

Bien d'autres choses sont 
au détriment de l'industrie, 
comme le coût plus élevé de 
l'utilisation des aéroports, 
l'inefficacité des systèmes de 
contrôle de la circulation aé­
rienne et le coût plus élevé du 
carburant.

Le directeur général de 
LIA TA fait également allusion 
aux programmes anti-pollution 
fort coûteux mis de l'avant 
par les protecteurs de l'envi­
ronnement. programme qui 
entraîneront de très fortes 
dépenses sans améliorer de 
façon sensible la qualité de 
l'environnement'.

Le rapport montre qu'en 
1970 le nombre des voya­
geurs transportés par vols 
réguliers s’est élevé à 310 
millions comparativement à 
290 millions en 1969', mais 
ceci ne représente qu'un taux 
de croissance de 6.9 pour cent, 
alors qu’en 1969 le taux de 
croissance avait été de 10.7 
comparativement à l'année 
précédente.

Quant au taux des bénéfices 
d'exploitation, qui était de 9.6 
pour cent en 1965, il est tom­
bé à 5.5 en 1970. Les bénéfi­
ces nets sont passé de 5.8 
pour cent en 1965 à 3.5 en 
1970. Le taux du rendement 
des investissements n'a été 
que de 4.9 pour cent en moy­
enne durant les trois dernières 
années, comparativement à
8.6 pour les années 1965, 66 
et 67.

Pour ce qui est de l'occu­
pation des sièges, la moyen­
ne générale était de 53.4 pour 
cent (51.3 international et 54.8 
domestique) en 1968 et de 51.6 
pour cent (52.9 international et
50.6 domestique) en 1970.

En 1970. la route de l’At­
lantique nord fut franchie par
7.201.000 de voyageurs, soit 
20.1 pour cent de plus qu’en 
1969. alors qu'un total de 5,-
997.000 voyageurs avait cons­
titué une amélioration de 14 
pour cent sur l’année précé­
dente. Mais pour les huit pre­
miers mois de la présente an­
nées. le nombre des voya­
geurs n est que de 5.080.000,

de sorte que le taux de crois­
sance à la fin de l'année ne 
sera que de 0.6 pour cent.

Selon un porte-parole de 
LIA TA. il sera sans doute 
question, au cours de cette as­
semblée qui ne doit prendre 
fin que vendredi, des mesures 
à prendre pour éviter une li­
bre concurrence sur l'Atlan­
tique nord à partir du 1er fé­
vrier.

Les extraits d’un rapport 
sur les investissements étran­
gers au Canada publié vendre­
di par la revue Canadian Fo­
rum, qui en attribue la pater­
nité au ministre fédéral du re­
venu, M. Herb Gray, ont sus­
cité, comme il fallait s’y at­
tendre, des réactions aussi 
nombreuses que variées.

M. MelviUe Watkins, pro­
fesseur à l’Université de To­
ronto, et fondateur de l'aile 
nationale dite Waffle, du 
Nouveau parti démocratique, 
qui avait lui-même préparé, 
en 1966, un rapport au gou­
vernement libéral sur cette 
même question, a déclaré en 
fin de semaine que le rapport 
attribué à M. Gray, avait 
plus de mordant que le sien.

Selon la revue Canadian 
Forum, à laquelle M. Wat­
kins est associé, le rapport 
de M. Gray a été soumis 
au gouvernement fédéral il 
y a six mois.

Dans une interview qu'il 
accordait en fin de semaine 
à Ottawa, M. Watkins admet 
que les mesures de contrô­
le préconisées par M. Gray 
sont énergiques, tout en 
étant cependant insuffisan­
tes, car de l’avis de M. Wat­
kins, le ministre du revenu 
ne semble pas réaliser que 
pour résoudre le problème

des investissements étran­
gers au Canada il faut bien 
plus que des contrôles.

Aux termes du rapport Gray, 
ajoute M. Watkins, le gouver­
nement devrait mettre sur pied 
un organisme chargé de trier 
les investissements étrangers 
et décider de ceux qui peuvent 
être admis ainsi que des con­
ditions de leur acceptation.

En fait, dit-il en substance, 
le ministre reprend à son 
compte une idée déjà énoncée 
dans mon rapport. En 1968, 
toutefois, j’avais recommandé 
la création d’un tel organisme 
pour faire des observations sur 
les sociétés étrangères dont 
on pouvait admettre l’établis­
sement au Canada et celles qu’il 
aurait été recommandable d’é­
carter pour, ensuite, tracer 
des principes de base inspi­
rés par ces observations.

Ce qui manque aux deux rap­
ports, précise ensuite M. Wat- 
Kins, c est la conclusion à la­
quelle il est arrivé entre-temps, 
que contrôle et propriété 
vont de pair.

La réglementation des socié­
tés multinationales ne peut 
avoir qu’une valeur limitée. 
Même aux Etats-Unis, où la 
plupart de ces sociétés ont 
leur siège, la réglementation 
gouvernementale n’a que peu 
d’effets.

Ce à quoi il faut arriver, 
dit-il, c’est placer aux mains 
des Canadiens des sociétés ap­
partenant actuellement à des 
étrangers.

Du moment que les Cana­
diens ne semblent pas empres­
sés de racheter ces sociétés 
et que rien ne justifie que le 
gouvernement utilise les fonds 
publics pour aider les inves­
tisseurs privés canadiens à les 
racheter, la propriété publique 
s’impose.

Ceci dit, M. Watkins n’en es­
time pas moins le rapport Gray 
comme un élément valable, dont 
le gouvernement de M. Trudeau 
devrait appliquer au moins 
les recommandations modérées.

Mais, il doute que le gou­
vernement fédéral ait le cou­
rage de mettre sur pied un 
organisme suffisamment fort 
pour contrôler les investisse­
ments étrangers, puisque, se­
lon lui, il n’a pas eu le coura­
ge de rendre public le conte­
nu du rapport.

A Toronto, les courtiers 
en investissements sont, dans 
l'ensemble, hostiles à toutes 
mesures gouvernementales de 
contrôle, tout en reconnaissant 
le bien-fondé de certaines 
restrictions.
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Peter Jackson. Essayez-la, et découvrez une 
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Assurez le succès de vos réunions 
d’affaires, congrès, séminaires, en pro­
fitant de quelques jours "d’isolement" 
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vos participants, de les soustraire à leurs 
tracas quotidiens de transport, téléphones, 
distractions, dans une atmosphère propice 
à l’imagination et à la productivité. Vous 
accomplirez plus en deux ou trois jours 
qu’en une semaine dans un cadr^ordinaire.
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personnes dans des salons de petites et 
de grandes dimensions, avec de l'équipe- ' 
ment d’études, des projecteurs d'audio­
visuel, des systèmes d'intercommunication, 
des tableaux et un service de téléphone.
Le stationnement est gratuit. Transport 
gratuit entre l’hôtel et l'aérogare. Pour de 
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avec notre directeur commercial en 
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Dans un ancien temple anglican de Montréal

André
par Gilles Constantineau

Dans un autre ordre de cho­
ses que celui des métros à 
pneumatiques, si la ville de 
Montréal peut à l’heure ac­
tuelle proposer quoi que ce 
soit à l'attention universelle, 
c’est sous la forme d’un an­
cien temple anglican qu elle 
doit l’offrir. L’immeuble a 
conservé son apparence ex­
térieure, mais à l’intérieur 
tout a été bouleversé: il 
abrite aujourd’hui (depuis 
trois mois plus exactement) 
les nouveaux studios d’An­
dré Perry, dont la renm- 
mée sur le plan de l’enre­
gistrement sonore est en 
voie d’acquérir une enver­
gure internationale.

On n’en croirait pas ses 
yeux: l’ancien temple se ca­
che dans le quadrilatère dé­
fini par les rues Sherbroo­
ke, Amherst, Ontario et 
Wolfe. On y accède par une 
petite rue nommée ‘‘Carré 
Amherst", parallèle à la 
rue Ontario. En fait les por­
tes - on serait tenté de dire 
le portail - en donnent sur 
l’emplacement du marché qui 
se trouvait là naguère.

En tout, quatre étages. Au 
sous-sol. une salle de copie 
sonore, une cuisinette et une 
salle de repos pour les em­
ployés (ils sont une quinzai­
ne). et un studio. Le troi­
sième. en voie de parachève­
ment (surface de 26 pieds 
sur 28). Au rez-de-chaussée, 
un coin d’accueil pour les 
gens qui passent, un autre 
pour l’administration, et le 
GRAND studio <59 pieds 
sur 32 de superfiie, et 21 
pieds de hauteur), doté d’u­
ne régie extraordinaire. Au 
troisième (ou ce qui en res­
te, le haut du grand tudio 
occupant la moitié de l’espa­

Ferry crée des sons qui font le tour du monde
ce), un "petit studio" (24 
pieds sur 17). Au quatrième, 
les appartements d’André 
Perry.

Mais il faut, avant d’aller 
plus loin, parler du grand

studio. Il occupe l'ancienne 
nef. Ses dimensions sont cel­
les d’une dangereuse caisse 
de résonance: on a résolu les 
problèmes d’acoustique en 
couvrant les murs de lon­

gues pyramides aplaties qui 
semblent en même temps 
boucher les fenêtres. Les 
carreaux anti-réverbéralion, 
les formes pyramidales et 
les bouts de mur tapissés de

papier peint très sobre, de 
meme que les boiseries et 
le parquet caoutchouté jouent 
en couleur sur toutes les tein­
tes de blanc, d’ocre et de 
brun et donnent à la pièce

Cette "console", dans la régie du grand studio d’André Perry, est la seule au pays qui alimente un magnétophone 
à 36 pistes (deux ”16 pistes" jumelés en synchro, au fond), et la seule au monde à être équipée d’un ordinateur 
qui peut programmer les "mix". (Photo Claude Léger)
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un cachet ancien. Au fond, 
derrière une immense baie, 
la régie.

Il n’y en a pas de mieux 
équipée, peut-être, au pays. 
(Chose certaine, elle n est 
pas étrangère au fait que les 
studios Perry appartiennent 
aujourd'hui au “club” des 25 
plus grands studios d'enregis­
trement au monde.) C’est la 
seule au Canada à disposer 
d'un magnétophone à 32 pis­
tes (deux machines Ampex 
à 16 pieds accouplées en par­
fait synchronisme). La pre­
mière à disposer d’une “con­
sole" capable d’alimenter 
cette “32 pistes" et, une fois 
l’enregistrement fait, de mixer 
tous les signaux électroni­
ques selon un programme 
d’ordinateur. La seule à le 
posséder. cet ordinateur. 
(Le tout est de fabrication 
locale: cette console est l’oeu­
vre de la société montréalai­
se "Olive Electra-Dynamics", 
une entreprise de “jeunes " .)

Quoi encore? Un “synthe­
sizer" pour la musique élec­
tronique. bien sûr. Mais pas 
un "Moog": cet appareil est 
"dépassé", affirme André 
Perry qui possède maintenant 
une machine de marque 
"ARP" avec laquelle on ex­
périmente sans cesse. Et la 
quadriphonie, naturellement, 
ou le son à quatre dimen­
sions, même si l’industrie 
née de cette forme nouvel­
le de reproduction est actuel­
lement engagée, aux Etats- 
Unis, dans une guerre de 
standards qui risque de du­
rer plusieurs années encore.

Et à venir? A venir, le pre­
mier système au monde - An­
dré Perry en prendra livrai­
son en janvier - de sonorisa­
tion cinématographique sur

35 mm à partir d'un circuit 
fermé de téléciné en synchro 
avec une bande de 16 pistes 
Seize pistes, pour un mix 
cinématographique final, c'é­
tait hier encore un rêve de

technicien un peu maboule.
Et tout fonctionne, présen­

tement, sept jours par se­
maine et 24 heures par jour. 
Les studios sont occupés

Suite à la page 10
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André Perry, dans ses appartements. "Nous commen­
çons, déclare-t-il, à effrayer Toronto."

( Photo Claude Léger)
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Trois dissidents

Le CSE bue le bill28 
mais en recommande 
l'application par étape
parGérald LeBlanc

Le Conseil supérieur de l’éducation 
(CSE) considère que le modèle de res­
tructuration scolaire proposé dans le 
projet de loi 28 peut satisfaire à la 
fois les besoins d’une clientèle scolai­
re pluraliste et les exigences d’une ad­
ministration rationnelle.

Devant l’ensemble hétérogène des 
oppositions que la présentation de ce 
projet de loi a suscitées dans le milieu 
montréalais, le CSE recommande ce­
pendant de procéder par étape afin de 
ne pas perturber le climat de paix 
nécessaire à l'école.

Trois des 24 membres du CSE ont 
enregistré leurs dissidences à l’avis 
présenté la semaine dernière au mi­
nistre de l’éducation. Il s’agit de Mme 
Madeleine Ryan et de MM. Louis Bou­
chard et Roger Charbonneau.

Constatant l’opposition diversifiée qui 
s’est manifestée dans le milieu mont­
réalais depuis la présentation du pro­

DES VACANCES 
AU SOLEIL

Pour vos réservations de voitures, 
appartements ou villa, écrivez en 
GUADELOUPE.

CABBES Entreprise de location

No. 1 5 Résidence Dugazon 

\bymes GUADELOUPE (F.W.I.)

Télé: 822405 

Appartement meublé
à partir de $20,00

Location de voitures
à partir de $7.00

jet de loi 28, le CSE s’interroge sur 
l’impact qu’aura sur le milieu scolaire 
le enangement de structures adminis­
tratives proposées dans ce projet de 
loi.

“U est assez difficile, lit-on en pa-
e 4 de l’avis, de mesurer l’impact
’un tel changement: les uns affirment 

qu’il peut entraîner un chaos, les au­
tres y voient une mesure pour créer 
de l’ordre, certains soutiennent qu’il 
ne touche pas le fond des problèmes; 
d'autres soutiennent qu’il faut changer 
la structure quand les mentalité sont 
changées et enfin d’autres soutiennent 
qu’il faut chanter les structures pour 
chanter les mentalité.”

Sans vouloir trancher ces débats, 
le CSE est d’avis qu’entre “une impo­
sition par le législateur d’un ensemble 
de mesures et un certain piétinement 
défavorable au mystère scolaire”, il 
y a place pour des phases et des éta­
pes crapplication du projet de loi 28.

Voici les trois étapes proposées par 
le CSE:

1) Instauration, par des mesures 
législatives intérimaires, de structures 
démocratiques qui permettent entre 
autres l’élection des commissaires à la 
CECM et au PSBGM ainsi que la répar­
tition représentative de l’ensemble des 
commissions scolaires au sein du Conseil 
scolaire de llle.

2) Formation démocratique du Con­
seil scolaire qui aurait deux rôles es­
sentiels: a) un rôle de péréquation et de 
planification grâce à sa responsabilité 
de perception et de redistribution des 
ressources financières; b) un rôle de 
préparation, au moyen de la participation 
et de l’animation de tous les milieux, du 
plan de régionalisation des commissions 
scolaires unifiées proposées par le pro­
jet de loi 28.

3) Législation qui statuerait sur le 
plan de restructuration et d’unification 
des commissions scolaires élaboré par 
le Conseil de nie. Le CSE ne se pro-

Suite à la paga 6

■ aujourd'hui
Dans le cadre de la “Semaine du génie”, 

à l’université McGill, un colloque d une jour­
née a lieu aujourd'hui sur le thème; “Les 
aspects du génie électrique”. La rencontre 
débute à 9h30 ce matin et a lieu à la salle 
204 de l’édifice McConnell.

•
A pph. le Front pour la démocratiation 

scolaire de llle de Montréal qui regroupe 
les trois centrales syndicales, le Parti 
québécois et divers organismes populai­
res. tient une conférence de presse au res­
taurant Chez Butch Bouchard, salle Olympi­
que, 881 boulevard de Maisonneuve est.

•
Une cérémonie marquera ce matin à llh 

l'inauguration officielle du Centre philatéli­
que de Montréal. M. Jean-Pierre Côté, 
ministre des postes, y participera. Cette 
cérémonie se déroulera à la succursale pos­
tale B. angle Cathcart et University.

•
A midi, aura lieu, à la Brasserie Molson 

(1650 est rue Notre-Dame) le déjeuner 
ouverture de la Campagne du cadeau de 
Noël pour le malade mental. Cette cam­
pagne est organisée par l'Association ca­
nadienne pour la santé mentale et est pré­
sidée par M. Jean Béliveau.

•
Le ministre William Tetley est le confé­

rencier invité à l'assemblée de la Société 
des évaluateurs en immeubles, à 12hl5, au 
Club de Réforme, 82 ouest, rue Sherbrooke.

•
Un groupe de spécialistes canadiens arri­

vera à l’aéroport de Montréal sur le vol 
CSA 599. à 13h30. après un voyage d'étude 
d une semaine dans les villes d eau en Tché­
coslovaquie.

•
De 14h à 17h. le magazine Actualité- 

Agricole tierit un colloque sur le problème 
de la spéculation sur les1 terres arabes dans 
la région de Montréal. Le ministre de l'agri­
culture. M. Normand Toupin, y prendra la 
proie. Le colloque aura lieu à T hôtel Sévil­
le, 4545 Côte Verdu (sortie 38 de la trans­
canadienne ouest).

•
Le ministre Charles Drury, président du 

Conseil du trésor, prendra la proie lors 
d’une assemblée, à 15h, au Marianopolis 
College, 3647. rue Peel.

•
Les prochaines séances de la cinémathèque 

Québec-URSS ont lieu ce soir et demain à 
20h, à la chambre 3124, au troisième étage 
du Palais du commerce, 1600 rue Bern.

Incendie à Saint-Jean
ST-JEAN, Québec (PC) - Deux pom­

piers ont été blessés et cinq familles 
ont été jetées sur le pavé hier quand un 
incendie a ravagé une usine de peintu­
re et un restaurant à St-Jean, localité 
située à 25 milles au sud-est de Mont­
réal.

Les pompiers ont pu quitter l’hôpital 
après avoir été traités pour des coupu­
res et pour asphyxie par fa fumée.

Il n'y a ni silence, ni secret à 
l'hôtel de ville, affirme Drapeau

“Il n’y a pas de silence à l’hôtel de 
ville de Montréal. Rien n’est secret dans 
l’administration municipale”, à affir­
mé hier le maire Jean Drapeau à l’é­
mission “Le Choc des idées" à Télémé­
tropole.

Interrogé sur l’attitude de son admi­
nistration à l’égard des média d’infor­
mation, M. Drapeau a déclaré que les 
journalistes se montrent incapables de 
lui poser “les questions pertinentes” et 
que, de toute façon, ils ne sont pas in­
téressés à poser ces questions car el­
les n’appellent pas de déclarations sen­
sationnelles. M. Drapeau a ajouté que 
le problème des journalistes, c’est qu’ils 
doivent revenir à leurs journaux avec 
des déclarations qui puissent faire de 
“beaux titres”.

Poursuivant l’explication de sa théo­

rie sur l’information, le maire de Mont­
réal a déclaré que les journalistes sont 
plus friands d’atmosphere et de chica­
nes que de véritables nouvelles.
“Aux autres niveaux de gouvernement, 

il y a assez de chicanes pour faire les 
manchettes. Mais à Montréal, il n’y en 
a pas de chicane", a aussi soutenu M. 
Drapeau.

Il a, de plus, affirmé que, depuis 11 
ans, il a toujours parlé lorsqu’il avait 
quelque chose à dire mais a ajoqté que 
“le nouveau style journalistique qui 
mêle le commentaire au reportage", 
l’oblige souvent à se taire.

Quant à son refus de répondre aux 
questions des journalistes après les 
avoir convoqués pour leur communi­
quer une declaration quelques heures 
avant la manifestation du 29 octobre

RECTIFICATIF
L'annonce parue à la page 7 du DEVOIR de samedi, 13 novem­
bre, sous la signature d'un prétendu "Front des écrivains du 
Québec", est un canular qui a échappé à la vigilance de nos 
services de publicité, aux prises avec un surcroît de travail 
depuis que La Presse a fermé ses portes.

Aucun des quelque 50 écrivains dont les noms apparaissent 
dans cette annonce - sauf le petit malin qui se reconnaîtra - n'a 
donné son adhésion à cette présumée déclaration dont le 
caractère insolite trahissait déjà la supercherie.

Le Devoir présente ses excuses aux écrivains en cause, de même 
qu'aux personnes et aux groupes auxquels cette mauvaise 
plaisanterie aurait pu porter préjudice.

Marcel PAYETTE
Directeur de la publicité

contre La Presse, M. Drapeau a expli­
qué que s’il avait accepté de répondre 
à ces questions, cela aurait eu pour ef­
fet de détourner l’attention du public de 
la seule question importante à ce mo­
ment-là: inviter la population à respec­
ter l’ordonnance interdisant toute ma­
nifestation dans les environs de La Pres­
se.

M. Drapeau a, par ailleurs, esquivé 
la question qui lui était posée hier sur 
les résultats d'un sondage de Radio-Ca­
nada qui révèlent que 40% des Mont­
réalais estiment qu’il n’a pas suffi­
samment fourni d'informations sur le 
pourquoi de l'ordonnance anti-manifes­
tation alors que seulement 28% sont sa­
tisfaits de l’information fournie. M. Dra­
peau venait tout juste d’affirmer que le

Suite à la page 6
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L'Option-Canada
Si le gouvernement Trudeau devait re­

tenir, à titre d énoncé de politique générale 
sur les investissements étrangers, une ver­
sion du rapport Gray conforme aux prémis­
ses et aux conclusions de celle, officielle, 
préliminaire et abrégée, que le Canadian 
Forum a publiée vendredi dernier, il livre­
rait au peuple canadien le document le plus 
remarquable et le plus exaltant dont il ait 
accouché depuis son accession au pouvoir. 
Autant, en effet, la succession de livres 
blancs publiés par Ottawa depuis 1968 a pu 
décevoir parce que ceux-ci. en tous domai­
nes, restaient à la surface des choses, au­
tant le "Mémorandum sur le contrôle au­
tochtone du milieu économique national' . 
s'il était accepté et mis en oeuvre par le 
gouvernement, entraînerait une transfor­
mation fondamentale des structures écono­
miques de la société canadienne.

En d'autres domaines - notamment la 
réforme constitutionnelle, la réforme de la 
sécurité sociale, la politique d'emploi, la 
politique de développement régional - les 
velléités réformistes proclamées par le 
gouvernement Trudeau avant 1968 ont sus­
cité. en tournant court, d'amères décep­
tions; on peut souvent même déplorer une 
régression certaine, comparativement aux 
orientations du régime Pearson. En sera-t- 
il de même au chapitre de la propriété et du 
contrôle de l'économie? Les propos tenus 
là-dessus jusqu'ici par l'équipe ministé­
rielle. les divergences de vue qu'a révé­
lées en son sein l'étude du rapport Gray, la 
possibilité, en conséquence, que le rapport 
soit relégué aux oubliettes, la possibilité 
alternative qu'on n'en retienne éventuelle­
ment qu une version édulcorée jusqu'à 
l'insignifiance, tout cela permet de crain­
dre que nous perdions ce qu'il nous reste 
d'illusions.

Néanmoins, le document publié vendredi 
établit sans l'ombre d'un doute que. pour 
une fois, le cabinet fédéral envisage vrai­
ment une transformation fondamentale de 
la société canadienne. Les mouvements d'o­
pinion et la controverse que ne manquera 
pas de susciter l'initiative courageuse du 
Canadian Forum, en s'ajoutant à l'incer­
titude que les mesures protectionnistes de 
l'administration Nixon font planer sur les 
vertus du continentalisme outranci'erement 
libéral dont Ottawa s'accommode depuis un 
quart de siècle, inciteront peut-être les 
ministre récalcitrants (dont plusieurs du 
Québeci à se rallier aux thèses de M. Her­
bert Gray. Dans l'intérêt des Québécois 
comme des autres Canadiens, nous ne pou­
vons que le souhaiter ardemment.

Car le rapport Gray définit admirable­
ment la problématique que devraient adop­
ter tous les gouvernements du pays - au 
premier chef celui d Ottawa - en ce qui a 
trait aux investissements étrangers. Il le 
fait en procédant à une analyse rigoureuse 
et exhaustive d'un phénomène extrême- 
met complexe, qu'il démonte pièce par 
pièce, à la fois pour voir comment il fonc­
tionne et de quelle autre façon, vraisem­
blablement plus avantageuse pour le pays, 
on pourrait rassembler ces pièces.

Cette analyse est remarquablement li­
bre de préjugés idéologiques. On y cher­
che en vain la trace des mythes et des 
slogans qu'ont entretenus sur les investis­
sements étrangers nombre d'hommes poli­
tiques, y compris plusieurs du parti au pou­
voir. Plutôt, le rapport Gray s'inspire abon- 
dament. mais avec un éclectisme de bon 
aloi, des travaux de recherche effectués 
ces dernières années par le goupe Watkins, 
le comité des Communes sur les affaires 
extérieures et de nombreux économistes 
canadiens et étrangers. Ce n'est pas sans

surprise que l'on constate combien sa pers­
pective générale est plus proche des thèses 
jugées jusqu'ici les plus radicales (notam­
ment celle exposée par Mme Kari Levitt 
dans "Silent Surrender") que des positions 
plus prudentes de la majorité des économis­
tes du pays (dont, en particulier, M. Ed 
Safarian. dont on disait pourtant volontiers 
qu'il était le guru" d'Ottawa en la ma­
tière).

•
Sans jamais perdre de vue les avanta­

ges que le pays a retirés des investissements 
étrangers, le rapport Gray énumère donc 
froidement les répercussions néfastes de 
ceux-ci sur le fonctionnement de l'économie 
nationale: limitation du potentiel d'expor­
tation, gonflement des importations (par 
la relation commerciale privilégiée entre 
la mère et la filiale), réduction du rende­
ment des impôts, restriction de la concur­
rence, application extra-territoriale au 
pays des lois étrangères, sous-développe­
ment de certaines activités économiques 
(imputable au "tronçonnement" des entre­
prises canadiennes, dont la tête se trouve 
à l'étranger et s'y nourrit tout naturelle­
ment en services de gestion, de recherche, 
de marketing) et ainsi de suite.

Plus généralement, le rapport affirme 
catégoriquement que la prédominance des 
filiales étrangères au Canada, en l'absen­
ce de tout mécanisme régulatoire de leur 
activité, prive les Canadiens du contrôle de 
leur milieu économique national, soit par 
l'entremise de leurs institutions économi­
ques, soit par l'entremise de leurs gou­
vernements. Il s'ensuit que le grand objectif 
de la "reconquête économique" du Canada, 
selon le rapport, c'est le rapatriement 
et le rétablissement de ce contrôle, plu­
tôt que le rachat par des intérêts nationaux 
des entreprises sous contrôle étranger 
(rachat, qui, toutefois, sera souvent un 
moyen efficace d'atteindre l'objectif, soit 
le contrôle). Ainsi, le document présenté 
au cabinet par le ministre du revenu na­
tional justifie la position de fond du gou­
vernement Trudeau - et singulièrement de 
son chef - sur ce problème; mais il le fait 
par une argumentation serrée plutôt que 
par des propos démagogiques.

Une fois l'objectif posé, toute la démarche 
consiste à déterminer les moyens les plus 
efficaces de l'atteindre. Le rapport tente 
donc d'isoler les facteurs déterminants 
de la dépendance du pays à l'endroit des in­
vestissements étrangers, en signalant tou­
tefois combien il est difficile parfois de dis­
tinguer la cause de l’effet. C’est le cas. en 
particulier, de deux facteurs, soit l'absence 
d’originalité de la production manufacturière 
canadienne et la dépendance technologique 
et managériale des entreprises du pays: 
dans une mesure difficile à établir, c'est 
là la conséquence, plutôt que la cause, de 
la mainmise étrangère au pays. On pourrait 
peut-être en dire autant des carences du 
système financier canadien. Le rapport 
dénonce sans ambages le conservatisme et 
l'étroitesse de vues des institutions finan­
cières du pays et propose plusieurs initiati­
ves fort originales pour y remédier; mais 
à maints égards, nos banquiers n'ont-ils 
pas tout simplement répondu aux besoins de 
financement d'une économie télécommandée 
depuis l'étranger?

D'autres facteurs sont d’ordre structu­
rel: la taille de l’économie canadienne, le 
voisinage américain, les cultures nationales 
(insuffisamment orientées vers l'entreprise 
et l'innovation industrielles), la nature 
même de cette nouvelle institution économi­
que apparue dans l'après-guerre: l’entre­
prise multinationale. Certains facteurs pré­

sumés. enfin, sont jugés inopérants: la né­
cessité d’équilibrer les paiements exté­
rieurs du pays et l’insuffisance prétendue de 
l'épargne canadienne - ces fameux "be­
soins en capitaux” dont se sont gargarisés 
jusqu’ici les politiciens libéraux.

Ce qui frappe, dans cette partie du rap­
port. c’est à la fois le réalisme de ses au­
teurs et leur volonté de découvrir toute la 
marge de manoeuvre véritable du gouver­
nement. A l’encontre des plus survoltés par­
mi les nationalistes, ils refusent d'esca­
moter les contraintes; à l'encontre des 
plus avachis parmi les continentalistes, ils 
refusent de s’emprisonner dans la dialec­
tique de l’impuissance. Ce sont des hom­
mes libres: ils se gardent autant contre 
l'utopie que contre le fatalisme. Avec séré­
nité et pondération, ils cherchent plutôt à 
identifier les variables que les gouverne­
ments pourraient manipuler, à isoler les 
points critiques de contrôle, à déterminer 
quels seraient les instruments d'interven­
tion les plus efficaces.

Cette démarche conduit les auteurs du 
rapport Gray à écarter plusieurs options, 
du moins à titre de politique générale. Ils 
rejettent d'abord la protection de secteurs- 
clés. solution plus ou moins adoptée jus­
qu'ici par Ottawa et que plusieurs jugent 
adéquate. Ils rejettent ensuite diverses 
formes de réglementation à caractère uni­
versel comme, par exemple, l'obligation 
pour toute entreprise canadienne de s'assu­
rer qu'une certaine proportion de son capi­
tal-actions soit détenue par des intérêts au­
tochtones (proportion que Walter Gordon, 
jadis, voulait fixer à 25 pour cent et que le 
rapport Wahn, plus réc mment. souhaitait 
établir à 51 pour cent). Ils rejettent enfin le 
contrôle des mouvements de capitaux, de 
même que l’adoption de règles discrimina­
toires à l'endroit des filiales étrangères 
pour l'approvisionnement du secteur public, 
pour les programmes d’assistance à l'in­
dustrie et pour la fiscalité.

Ce que le rapport Gray recommande plu­
tôt, c'est rien de moins que la mise en place 
d’un système de planification du secteur 
étranger de l'économie - autant dire un 
système de planification tout court, étant 
donné la prédominance du capital étranger 
dans la plupart des industries. Il nous sera 
donné d'examiner de plus près, prochaine­
ment, le détail du système fort complexe 
qui est proposé. Rappelons néanmoins que 
toute initiative de quelque importance (take­
over, nouvel investissement, projet d'ex­
pansion, accord de production sous licence, 
opération de financement) de toute entrepri­
se étrangère, qu'elle soit ou non déjà ins­
tallée au pays, serait assujettie à l'appro­
bation préalable d'une agence de “tamisa­
ge", relevant d'un ministre et d'un comité 
statutaire du cabinet.

Cette recommandation paraîtra radicale, 
comparée au laisser-faire en vigueur actuel­
lement; et elle l'est, en effet. Mais à vrai 
dire, c'est le seul moyen efficace dont pour­
raient disposer les gouvernements du Ca­
nada pour mettre en oeuvre les politiques 
de développement économique qu'ils cher­
chent depuis quelques années à définir. Au 
surplus, le rapport Gray démontre que de 
nombreux pays développés, où la propriété 
étrangère est pourtant infiniment moindre 
qu'au Canada, disposent déjà d'un méca­
nisme quelconque de contrôle et de "tami­
sage".

Reste à voir si, pour paraphraser un mot 
qu'eut jadis dans ces pages Gérard Filion. 
le président de l’Association des manufac­
turiers canadiens, les Canadiens sont plus 
bêtes que les autres.

Claude LEMELIN
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B lettres au DEVOIR
Le Monde et Le Québec: mise au point de M. Claude Julien

Je lis dans "Le Devoir" du 23 
octobre une interview de M. René 
Lévesque dans laquelle il déclare 

ue des journalistes français “ont 
écouvert que le Québec existait 

avec un problème, et qu’il ne suf­
fisait pas de Claude Julien qui dit 
des conneries dans Le Monde de­
puis des années pour régler la 
question”.

Je dois en effet avouer, au 
nombre des "c....s" que j'ai 
écrites, certains propos élogieux 
à l'adresse de M. René Lévesque

Il est vrai qu'ils datent d'une épo­
que que M. René Lévesque pré­
féré oublier.

En revanche, et au risque d'é­
crire une autre sottise, je dois 
féliciter M. René Lévesque pour 
la suite de la même interview. 
Reprenant une idée qu'il a déve­
loppée plusieurs fois, il rappelle 
que l'Ukraine et la Biélorussie, 
qui font partie de l'Union soviéti­
que. ont leurs délégations à l'ONU. 
à 1 UNESCO, à la FAO. etc II dit: 
“L'URSS leur a permis d'exis­

ter". Je suis quant à moi con­
vaincu qu'une telle solution est 
applicable au Québec, et je pen­
se que Ottawa devrait l'envisa­
ger. Je ferai toutefois une ob­
jection. et une seule, au cas où le 
Québec serait au Canada ce que 
l'Ukraine est à l'URSS. M. René 
Lévesque ne pourrait malheu­
reusement plus s'exprimer li­
brement. et nous en serions gran­
dement privés

Claude JULIEN 
Paris, le 31 octobre 1971

Les scandales de l'habitation 

à coût modique au Québec
M. Pierre-Elliott Trudeau.
Premier Ministre du Canada.

L'Association du Tremblay at­
tire encore une fois votre’at­
tention sur le véritable scandale 
que constitue le programme fédé­
ral de 200 millions de dollars 
pour la construction d'habitations 
a prix modique dans la province 
de Québec.

Depuis sa mise en application, 
ce soi-disant projet expérimental a 
été une incontestable faillite et une 
cause de déception pour les petits 
épargnants par suite de l'incom­
pétence et de la mauvaise admi­
nistration de l'entreprise privée, 
de l'autorité municipale et sur­
tout de la Société Centrale d'Hy­
pothèques et de Logement.

Nous référons surtout au projet 
d'Abeilles à Vimont et aux Rési­
dences Richelieu à Chomedey dans 
la Ville de Laval: nous sommes 
aussi informés de l'existence de 
plusieurs autres projets sembla­
bles et même pires ailleurs dans 
cette province. Tous ces projets se 
caractérisent par un contrôle de 
la qualité à tous égards inadé­
quat de la part des inspecteurs de 
la S.C.H L. Cette intolérable ca­
rence fait que le Code National de 
l'Habitation est lamentablement

bafoué malgré les nombreuses ré­
férences qu'y fait le ministère 
responsable de l'habitation dans sa 
correspondance avec notre asso­
ciation.

Malgré de récents reportages 
en profondeur par les média d'in­
formation français et anglais expo­
sant les détails macabres dont 
souffrent tous ces projets, tels: 
murs de fondations fissurés ou 
effondrés, murs mal alignés, ma­
tériaux inférieurs, toits qui cou­
lent. sites inondés et une liste 
infinie d'autres défauts majeurs, 
monsieur Andras a le culot de 
prétendre qu'il s'agit de "simples 
accidents de parcours".

Notre association rejette comme 
totalement inacceptables les va­
gues explications fournies par le 
ministre des affaires municipales 
à une conférence de presse tenue 
à Montréal le 20 octobre 1971. 
Nous rejetons également les 
réponses “officialistes" et "bu­
reaucratiques" que les officiers 
du ministère responsable, y com­
pris le bureau du premier minis­
tre du Canada, ont fournies à notre 
association ces derniers mois. 
Faudra-t-il que des immeubles s'ef­
fondrent avant qu'on agisse: cette 
possibilité nest pas fantaisiste

pour certains bâtiments complétés 
ou presque que la S.C.H L. a pra­
tiquement abandonnés.

Nous avons remarqué à date, 
quelques tentatives de farder qui 
s'avèrent malheureusement mal­
honnêtes pour les propriétaires 
concernés Ces manoeuvres de 
"fardage" ne sont qu'une mala­
droite tentative de cacher le vrai 
problème: l'incompétence et la 
mauvaise administration à tous 
les niveaux.

En tant que citoyens, proprié­
taires et payeurs de taxes, nous 
sommes abasourdis par cette 
campagne publique de disculpation 
et ce méprisant refus de commu­
nication positive de la part du mi­
nistre aux affaires urbaines et 
du président de la S.C.H.L. Nous 
demandons une enquête publique 
complète sur cette utilisation hon­
teuse des fonds publics. Nous 
sommes maintenant convaincus 
que seule une telle enquête peut 
révéler le vrai visage de ce dis­
pendieux échec de la part du Mi­
nistère des Affaires Municipales.

Pour l'Association du Tremblay

André SIMARD, président 

Laval, le 9 novembre 1971

bloc-notes
Pourquoi une loi d'exception 
dans le cas de La Presse?

A l’occasion d'une réunion ex­
traordinaire convoquée par le Con­
seil central des syndicats nationaux 
de Montréal (CSN), M Marcel Pepin 
a repris en fin de semaine une pro­
position qu’il avait émise il y a deux 
semaines. Le président de la CSN 
a carrément invité le gouvernement 
à mettre La Presse en tutelle aussi 
longtemps que ne sera pas réglé le 
litige actuel.

A quoi M. Jean Cournoyer, minis­
tre du travail, a vite répondu qu'il 
n’envisage aucunement pour l'ins­
tant la présentation d’une loi spé­
ciale à l'Assemblée nationale en vue 
de régler le conflit de La Presse.

Notre droit du travail repose sur 
le postulat de l’égalité et de la li­
berté des parties patronale et syndi­
cale. A chacune, il trace des limites 
raisonnables dont son action doit te­
nir compte. Hormis ces limites dé­
finies par la loi, il reconnaît à cha­
que partie le droit de défendre ses 
intérêts par les moyens jugés oppor­
tuns.

Cetle conception ne vaut cepen­
dant oue dans la mesure où, situé 
entre les parties, le gouvernement, 
par son ministre du travail, respec­
te la liberté de chacune et ne con­
sent à s’interposer entre les deux 
que s’il est requis de le faire ou en­
core si le bien public, entendu dans 
son sens le plus fort, l’exige. Que le 
ministre du travail nourrisse au dé­
part une sympathie positive pour le 
point de vue des travailleurs impli­
qués dans un conflit de travail: cela 
est non seulement normal mais fait 
partie de son rôle. Qu'il veuille

transformer cette sympathie en un 
droit d'intervenir d’autorité dans un 
conflit en vue d’imposer "sa" solu­
tion aux parties en présence, cela 
est plus difficilement admissible.

Il se peut, reconnaît M. Cournoyer, 
que les lois générales régissant les 
rapports du travail soient incomplè­
tes ou imparfaites. Dans ce cas, il 
faut songer à modifier le plus tôt 
possible ces lois plutôt qu’à instituer 
des lois d’exception.

Le sens du bien public dont té­
moigne M. Pépin serait plus édi­
fiant si la centrale présidée par M. 
Pepin n’avait à maintes reprises 
ces dernières années paralyse des 
secteurs autrement plus importants 
de la vie collective (par exemple 
les hôpitaux et transports en com­
mun) sans que la CSN éprouve les 
scrupules qu exprime aujourd’hui M. 
Pépin.

Des raisons évidentes imposent 
au parlement, devant des arrêts 
de travail mettant en cause les fonds 
publics ou la sécurité des citoyens, 
le devoir d’intervenir directement. 
S’il fallait étendre cette prérogati­
ve aux conflits surgissant dans le 
secteur privé, c’en serait vite fait 
de la liberté des rapports du travail. 
Et ce que l’on demanderait aujour­
d'hui au gouvernement d’imposer à 
la partie patronale, pourquoi ne lui 
demanderait-on pas ae l’imposer de­
main à la partie syndicale?

M. Pepin voudrait aussi que le
ouvemement oblige La Presse à
évoiler les grandes lignes de sa 

situation financière. Cela, dans le 
contexte actuel, n’est guère plus ad­

missible. Nous réclamons depuis 
longtemps au Devoir que les entre­
prises de presse et de diffusion (de 
même, quoique pour d’autres raisons, 
que les syndicats) soient tenues par 
la loi de divulguer chaque année 
des états financiers décrivant leur 
situation exacte sur le plan écono­
mique. L’impact de ces organismes 
sur l'intérêt public est tellement con­
sidérable et évident que nous nous 
étonnons des pratiques moyenâgeuses 
dans lesquelles ils se complaisent 
encore quand il s’agit de faire con­
naître leur situation financière.

Mais ici encore, c’est une loi 
générale, non une loi d’exception, 

u’il faut envisager. Une mesure 
’exception du genre de celle que 

préconise M. Pépin serait de la dis­
crimination dangereuse. On s’éton­
ne que pareille proposition ait pu 
émaner du président d’une impor­
tante centrale syndicale.

Claude RYAN

Les avocats et le bill 65

Le Barreau du Québec est venu 
à la rescousse des institutions hos­
pitalières et des spécialistes du bien- 
être et il a livré à propos du bill 65 
des commentaires qui ne doivent pas 
passer inaperçus.

Le Barreau constate d’abord que 
le projet de loi 65 donnera au gou­
vernement d’énormes pouvoirs de 
fusion et de conversion des institu­
tions, Ainsi, le ministre des Ins­
titutions financières peut former en 
corporations par lettres patentes 
des institutions publiques ou conver­
tir une corporation existante en "une 
corporation contrôlée par l’Etat, 
“sans demande ni consentement de 
la corporation existante et sans 
qu’il soit question d’indemnité ou 
de modalités”. En somme, dit le

Barreau, "toutes les institutions 
maintenues par des corporations 
sans but lucratif cesseront d'exis­
ter et seront remplacées par des 
corporations contrôlées par l’Etat, 
sans leur demande, sans leur con­
sentement et sans mention d’une in­
demnité". A juste titre, le Barreau 
estime que le gouvernement a l’oeil 
gourmand et le porte-feuille mes­
quin. Le Barreau conclut donc que 
"si l’Etat persiste à vouloir con­
server le principe de la fusion des 
institutions hospitalières, d’héber­
gement et de services sociaux, il 
devrait prévoir, par une modifica­
tion au projet de loi, un mode judi­
ciaire ou quasi-iudiciaire en vue de 
fixer les modalités et l’indemnisa­
tion résultant d'une telle expropria­
tion".

Le Barreau constate également 
que le projet de loi a pour effet de 
“geler le droit des propriétaires 
d hôpitaux de disposer de l'entre­
prise sans le consentement du mi­
nistre”. Et le Barreau conclut qu’on 
devrait limiter les effets de ce gel 
aux institutions qui ont bénéficié 
de subventions de l’Etat, à moins de 
remboursement. La recommanda­
tion se défend fort bien. En effet, 
on peut comprendre que l’Etat ne 
veuille pas que disparaissent subite­
ment des institutions nécessaires au 
public, mais il incombe tout simple­
ment à l’Etat de se porter acqué­
reur de ces institutions, sinon il 
doit laisser les propriétaires libres 
de leurs gestes.

Particulièrement sensible à tout 
ce qui ressemble à une intrusion 
dans la vie privée des gens et dans 
le secret professionnel, le Barreau 
ne pouvait pas laisser passer le 
projet de loi 65 sans lui reprocher 
ses énormes pouvoirs d’enquête. 
D’une part, “on confie à un office 
régional, qui n’est pas un organis-

Suita à la page 6

L indifférence du Québec envers fa chose militaire

L'ex-capitaine des Forces ca­
nadiennes. Denis Turcotte, faisait 
part aux lecteurs du Devoir (le 8 
nov.i de sa "libre opinion" sur 
l'attitude des unités francophones 
de l’armée envers le “ phénomè­
ne" québécois.

J'aimerais ajouter quelques 
nuances aux conclusions de cette 
"libre opinion" sur l’attitude du 
gouvernement québécois, des dé­
putés fédéraux, des journalistes 
et des milieux nationalistes.

Le gouvernement québécois, 
depuis une dizaine d’années, a 
plus de problèmes qu’il n’est ca­
pable d'en régler, faut-il rappe­
ler les réformes du ministère des 
affaires sociales, le chômage, les 
syndicats, l’éducation, l’agitation 
des masses, etc. Le problème 
des militaires francophones ne 
ferait qu’allonger la longue liste 
des priorités en matière d’iden­
tité nationale; la nationalisation de 
l'électricité fut le seul grand pas 
dans ce domaine et la seule action 
nationaliste qui a obtenu l'assen­
timent de tous les Québécois. Dans 
l’état actuel des choses, je met­
trais en doute l’intervention du 
ministère des affaires sociales 
auprès du ministère de la dé­
fense nationale pour veiller à la 
sauvegarde culturelle des militai­
res francophones. Tout au plus, 
le ministère provincial de la jus­
tice pourrait s'assurer du "haut" 
moral et de la compétence des 
troupes auxquelles il pourrait fai­
re appel éventuellement.

Quant aux députés fédéraux, 
très peu d'entre eux ont servi 
dans les Forces armées et leur 
intérêt envers la politique de dé­
fense de même que les aspira­
tions particulières du Québec se 
limite à lever le bras pour ou 
contre les projets discutés en 
chambre. On intervient dans un 
débat quand on sait et comprend de 
quoi il est question!

Les journalistes qui traitent de 
l’actualité militaire sont une den­
rée journalistique rare au Québec. 
D'ailleurs la plupart de nos jour­
nalistes “penseurs" sont d’allé- 
gance anti-militariste et voient 
encore le militaire comme un pa­
rasite économique en temps de 
paix et un tueur en temps de cri­
se; l’engagement U.S. au Vietnam 
leur donne sans doute raison en 
ce sens, mais il est à espérer que 
le dernier livre blanc sur le Dé­
fense modifiera quelque peu leur 
optique quant à l’orientation mi­
litaire du Canada. Leurs collè­
gues anglophones sont en avance 
dans ce domaine et ont été à mê­
me de constater qu'il se fait quand 
même des choses valables dans 
les Forces canadiennes. Si le pe­
tit "22" originaire du Lac St-Jean 
constatait que des journalistes 
québécois s'intéressent à son 
unité, k son travail, à ses angois­
ses, à ses satisfactions, son 
sentiment d'appartenance à un 
groupement francophone et québé­
cois n’en serait que plus fort. Cer­

tes. les journeaux locaux du Qué­
bec parlent des militaires fran­
cophones. mais cela se limite dans 
la majorité des cas à l'aspect so­
cial et prétentieux de la vie mi­
litaire.

Denis Turcotte a raison de blâ­
mer les milieux nationalistes pour 
leur attitude envers la chose mi­
litaire. Nos intellectuels nationa­
listes sont également des anti-mi­
litaristes qui faute de faire la 
part des choses, deviennent carré­
ment des anti-militaires. René Lé­
vesque et nos chefs syndicaux, ces 
ogres à trois mentons, font er­
reur quand ils s’acharnent contre 
I" inutilité" et l'allégeance fédé­
raliste des militaires. Quand ils 
s’en prennent aux militaires, ils 
oublient que les Forces canadien­
nes comptent près de 15.000 fran­
cophones, acculturés ou non. qui 
finissent par prendre position vis- 
à-vis les accusations de nos per­
sonnalités nationalistes. Résul­
tats: l’identification fédéraliste 
prend de l'ampleur et le nationalis­
me québécois devient synonyme 
de communisme, de "FLQuiou ". 
etc. Que les nationalistes du Qué­
bec le comprennent (c'est d'ail­
leurs tout à leur avantage): des 
militaires convaincus, quel qu’en 
soit le nombre, font le poids!

Jean-Paul GENDRON.
Géographe

Montréal le 10 novembre 1971.
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événements

Les conclusions du Rapport Gray

2) Pourquoi une intervention s'impose
Une première conclusion majeure se dégage de nos 

constatations et de notre analyse: une action gouvernementa­
le directe est devenue nécessaire en ce qui touche les entrées 
de capitaux étrangers au Canada.

Etant donné le caractère ouvert de l'économie canadien­
ne. les investissements directs étrangers pourraient éven­
tuellement entraîner une véritable distorsion de nos priorités 
industrielles. Cela doit être envisagé, car les investisseurs 
etrangers tendent à subir plus fortement l’influence du mi­
lieu et des priorités d'autres pays que celles du seul Canada. 
Les investissements directs étrangers s’accompagnent 
d’une mise en commun des coûts et des bénéfices; il y a 
moyen, à 1 aide d une intervention directe du gouvernement, 
d'envisager un accroissement des bénéfices nets découlant 
de ces investissements pour le Canada. Notre analyse nous 
porte à croire que la marge de négociation en ces matières 
est assez substantielle: en effet, les avantages dont disposent 
les investisseurs en ce qui a trait à l’originalité de la pro­
duction et aux coûts déjà amortis leur laissent une marge de 
profit suffisamment intéressante pour qu’ils soient disposés 
a venir et à rester au Canada.

Une politique visant à encourager les entreprises con­
jointes où le transfert à des propriétaires canadiens, là où 
cela se révèle économiquement efficace, ne pourrait que 
contribuer à la réalisation d’une mesure plus élevée de pro­
priété canadienne. Si le gouvernement décidait d’exercer un 
contrôle sur les accords de production sous licence, il ne 
pourrait qu’en découler des avantages pour les firmes à con­
trôle canadien et pour l'économie canadienne.

Il serait illusoire de penser que ces politiques gouver- 
nemen'nles pourraient suffire à éliminer les imperfections 
qui carô'térisent le marché international dans la distribution 
de 1 acti.ité industrielle, ou encore qu’elles pourront réussir 
à surmonter certains facteurs institutionnels inhérents à la 
nature des entreprises multinationales auxquelles se ratta­
chent souvent les investisseurs étrangers. Le contrôle du 
marché international a son siège ailleurs qu’au Canada; il 
pourrait difficilement être neutralisé par les interventions 
des gouvernements visant à influer sur la localisation des 
installations et les décisions commerciales des entreprises 
multinationales. De plus, des règles forcément générales ne 
sauraient, par nature, que rester inadéquates en fonction de 
situations qui sont appelées à varier considérablement. En 
conséquence, on ne saurait envisager que des objectifs limi­
tés pour une politique de contrôle et de vérification comme 
celle qui a été évoquée. Parmi les objectifs qu’une telle 
politique permettrait de poursuivre, mentionnons:

L La protection des priorités industrielles du Canada ;
2. L’obtention d’arrangements plus favorables au Cana­

da et aux Canadiens ;
3. Le gel des investissements étrangers qui n’ajoutent 

rien de valable à l’activité économique au Canada;

4. La négociation d’accords avec les propriétaires 
etrangers de technologies ou d’autres éléments utiles en vue 
du transfert vers le Canada à des conditions libérales, de 
certains droits de propriété ou d’utilisation;

5. La protection sélective de la capacité d’entreprise 
du pays.

Si les politiques économiques générales donnent de bons 
résultats, on verra naître moins de problèmes et les indus­
tries sous contrôle étranger - suivant en cela le compor­
tement général des entreprises industrielles - fonctionne­
ront avec une plus grande efficacité. En l’absence d’inter­
ventions gouvernementales, rien n’empêchera toutefois 
des investissements étrangers indésirables d’avoir lieu, 
et rien ne garantira que le contrôle canadien se substituera 
au contrôle étranger dans les cas où cela est économique­
ment possible. Même si les conditions et les effets généraux 
des investissements étrangère devaient s'améliorer, il ne 
s'ensuivrait pas nécessairement une maximisation des bé­
néfices de ces investissements dans chaque situation parti­
culière, non plus qu'une amélioration générale de la capa­
cité productive du Canada. Si l’on veut absolument éviter 
le recours à la vérification et au contrôle en vue d'obtenir 
ces résultats, il se pourrait que les politiques gouverne­
mentales visant l’activité économique intérieure en souf­
frent de graves déformations.

Les méthodes envisagées précédemment donnent souvent 
lieu à des mesures de représailles de la part de gouverne­
ments étrangers qui veulent maintenir leur activité éco­
nomique à un niveau élevé. Des rivalités intergouveme­
mentales de cette nature pourraient s'avérer coûteuses. 
Le Canada, en particulier, pourrait se trouver fort désa­
vantagé. particulièrement dans ses rapports concurrentiels 
avec les Etats-Unis. Il se pourrait qu’une méthode de véri­
fication directe, de tamisage systématique des investisse­
ments donne lieu à moins de représailles.

- Ne plus en rester aux préalables
- Se heurter à la question elle-même
- Sans trop de prétention 
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Cette deuxième tranche des conclusions du rapport 
Gray sur le contrôle canadien du milieu économique na­
tional est tirée de la version abrégée et officieuse pu­
bliée vendredi, le 12 novembre, par le Canadien Forum 
de Toronto.

Pourquoi une intervention spéciale
dans le cas des firmes sous contrôle étranger?

Même si plusieurs raisons justifient une intervention 
gouvernementale dans le cas des firmes qui sont la proprié­
té d’intérêts canadiens, quatre raisons justifient plus par­
ticulièrement une certaine forme d’intervention gouverne­
mentale dans le cas des firmes sous contrôle étranger.

D abord, les bénéfices des investissements sous con­
trôle canadien sont dévolus exclusivement aux Canadiens. 
Si 1 on estime que le partage de ces bénéfices à l’intérieur 
de la société canadienne n’est pas satisfaisant, il est tou­
jours possible de rectifier la situation par le recoure à des 
mesures intérieures d’ordre économique ou social. Dans le 
cas des investissements étrangers, une partie des bénéfices 
s en vont en dehors du pays. De là la légitimité d’une politi­
que gouvernementale visant à maximiser les bénéfices qui 
restent au Canada.

En second lieu, les firmes sous contrôle canadien ne 
sont pas aussi fortement soumises à des influences et à des 
gouvernements étrangers que le sont les firmes dépendant 
de centres de décision extérieure au Canada. Il y a plus 
de chance que les firmes sous contrôle canadien se mon­
trent attentives aux exigences et aux conditions du milieu et 
de l’économie locale.

En troisième lieu, les firmes sous contrôle étranger, en 
particulier les entreprises multinationales, peuvent plus 
facilement contourner les objectifs de la politique gouver­
nementale canadienne que ne peuvent le faire les firmes 
contrôlées au Canada.

Enfin, on ne saurait imputer aux firmes canadiennes cer­
tains coûts de nature non-économique qui découlent souvent 
des investissements étrangers. En particulier, les problè­
mes découlant de l’application extra-territoriale de certai­
ne lois étrangère, de même que le problème d’ordre po­
litique et culturel auxquels il a été fait allusion précédem­
ment, n’existent tout simplement pas dans le cas de entre­
prise canadienne.

Voilà qui justifie une politique visant à réglementer et à 
contrôler le invetissements directs en provenance de l’é­
tranger.

Souplesse et réalisme
On doit rejeter, lorsqu’il et question d’une interven­

tion directe du gouvernement, toute conception qui repose­
rait sur un ensemble rigide et prédéterminé de règle. Il faut 
opter pour une méthode beaucoup plus flexible. De règle 
trop rigide risqueraient de couper le Canada de nouveaux 
développements réalisés à l’étranger, lequels ne sauraient 
etre disponible autrement que sous la forme d’invetisse- 
ments étrangers. De manière plus générale, le partage de 
coûts et de bénéfices découlant de invetissements étran­
gers et appelé à varier considérablement d’une situation à 
I autre. Même s’il peut éventuellement être possible de 
mettre au point de règle précise s’appliquant à l’ensem­
ble de industrie, il et évident qu’une certaine flexibilité 
permettant de tenir compte de la diversité de circonstan­
ce, d une industrie et d’une période à l’autre, demeurera 
esentielle. Il arrive que le invetissements directs de l’é­
tranger apportent un accroissement important à l’activité 
économique au Canada. Mais il arrive aussi que l’apport de 
ce invetissements soit pratiquement nul.

Notre étude nous indique au surplus que le politique 
generale du gouvernement en matière économique sont sus­
ceptible d’influer grandement sur le coûts et bénéfice dé­
coulant de invetissements étrangers. Par l’impact qu elle 
ont sur 1 efficacité économique, elle exercent une influence 
certaine sur le bénéfice que le Canada tire de invetisse­
ments étrangers.

Le manufacturier étranger s’établit au Canada, soit par­
ce qu’il envisage de retirer un plus grand profit d’un invetis- 
sement direct que de simple échange commerciaux, soit 
parce qu’il veut empêcher, en s'établissant ici, qu’un con­
current canadien ou étranger n'occupe la place. Un facteur 
a beaucoup contribué dans le passé à attirer de manufactu­
riers étrangers au Canada: le niveau de tarifs douaniers. 
La protection qu’accordaient le tarifs, laquelle était sou­
vent supérieure à celle qu’indique le niveau nominal de ta­
rifs, constituait souvent une sorte de coussin pour l’ineffi­
cacité ou pour de marge bénéficiaire excesive. Le ta­
rif joue moins de nos jours: il demeure néanmoins un fac­
teur d’attraction important. Certains invetisseure qui ne vi­
sent que de profits élevés et immédiats sont incités à s’é­
tablir au Canada par l’absence d'une vigoureuse politique 
de concurrence; cela tend à instaurer au Canada une écono-

lettres au Devoir

Des tensions qui sont signe de santé
J’entends déjà les frémisse­

ments enfantins des petits Bou- 
rassa, Marchand, Lacroix, Chré­
tien, Loubier et toutes gens de cet 
acabit. "Ça va mal au P.Q.”, et 
de les voir sautiller en se frap­
pant les mains comme les petits 
écoliers à la première neige.

Heureusement qu’on ne compte 
plus sur ces gens-là pour s’atta­
quer aux vrais problèmes écono­
miques, sociaux et culturels qui 
rongent un Québec qui leur échap­
pe de plus en plus. Autrement ils 
sauraient depuis longtemps que 
la fin du P.Q. marquerait le début 
(comment ils sont inconscients!) 
d’une terrible flambée de violence. 
C’est le seul espoir qu’il reste 
aux Québécois.

Le P.Q. devient de plus en plus 
le seul véritable lieu des affron­
tements qui se répercutent au
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2850 est, rue Sherbrooke,
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mie qui n’est qu’une réplique en miniature de celle des pays 
d’où viennent ces investisseurs.

Ainsi, les investissements étrangers qu’attirent les po­
litiques économiques peuvent contribuer, à court terme, à 
un certain accroissement de l’emploi; à long terme, ils con­
tribuent cependant à créer une structure industrielle pro­
duisant une gamme très variée de produits à un niveau d’ef­
ficacité qui est loin d’être optimal. Cela signifie, en prati­
que, des coûts plus élevés et, partant, des prix plus elevés 
pour le consommateur. Cela signifie aussi que les manufac­
turiers canadiens n’éprouvent pas la nécessité de se spécia­
liser et que les coûts élevés dont ils ont tendance à se satis­
faire les rendent incapables de pénétrer sur les marchés 
internationaux.

En vue d’accroître les bénéfices que retire le Canada 
des investissements directs de l’étranger, il faudrait une po­
litique de concurrence plus vigoureuse et une protection 
douanière beaucoup moins forte. Il faudrait également une 
politique moires restrictive en matière de brevets.

Des entreprises 
dont la tête est ailleurs

La plupart des filiales des sociétés étrangères sont in­
capables de fonctionner indépendamment de leurs maisons- 
mères. Elles ont besoin d’apports de techniques et de com­
pétences spécialisées, elles sont dépourvues de toute origi- 
naüté et sont ainsi imbriquées dans un modèle technologique 
et administratif qui ne leur permet pas de se développer 
indépendamment de l’ensemble.

En plus d’être des entreprises tronquées, les filiales 
canadiennes sont souvent des entités marginales, en ce sens 
qu’elles font partie d’une organisation plus large et fonc­
tionnent à l’intérieur de contraintes postulant l'apport es­
sentiel des liens qui les rattachent à des ensembles plus 
larges. La technologie dont se sert la filiale serait souvent 
peu indiquée pour elle, si ce n’était de la contrainte en pro­
venance de la firme internationale. La spécialisation des 
produits et les méthodes de marketing dépendent aussi, 
dans une bonne mesure, du fonctionnement de l’entreprise 
à l’échelle internationale. Coupée de ses liens avec la 
maison-mère, la filiale canadienne pourrait être forcée de 
produire à des coûts plus élevés si elle voulait tenter de 
conserver la même activité. Le passage à une autre tech­
nologie ne pourrait se faire qu’à des coûts prohibitifs.

Ceci entraîne une conséquence importante pour ceux 
qui voudraient centrer la politique canadienne sur le thème 
du rachat des entreprises. Dans le. cas des filiales d'entre­
prises manufacturières, à tout le moins, pareille politique 
ne serait pas viable, car le corps ne saurait être très utile 
sans la tête; et la tête est à l’étranger. La filiale - c'est-à- 
dire le corps - peut revêtir une grande valeur aux yeux de 
la maison-mère qui la contrôle: Abandonnée à elle-même, 
elle aurait vite fait de dépérir.

(à suivre)

M. Herbert Gray, ministre du revenu national et maître 
d’oeuvre du mémorandum sur "Le contrôle autochtone 
du milieu économique national" que le cabinet Trudeau 
étudie sans pouvoir conclure depuis le printemps der­
nier.
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pays du Québec. Le P.Q. devient 
de plus en plus le seul véritable 
milieu adulte pour les adultes 
québécois d’aujourd’hui. Aussi, 
le P.Q. doit permettre de plus en 
plus un dialogue fructueux, seul 
moyen de construire un pays so­
cialiste, libre, démocratique, 
économiquement fort. Aussi, tous 
les responsables du P.Q. doivent 
savoir qu’on ne peut badiner 
avec le seul parti véritablement 
démocratique que connaisse le 
Québec. Il leur faut donc aller 
jusqu'au bout dans la recherche 
des compromis. Il faut que les 
chefs croient au P.Q. avec la 
même conviction que les mem­
bres et l’ensemble des Québé­
cois politisés. Claude Boucher

Bromptonville. 
le 9 novembre 1971 *-'0 Richmond,

Chacun de nous n ignore absolument 
pas qu’une chevelure saine et abondante 
procure à son propriétaire une "ASSU­
RANCE DE SOI" Très souvent, notre 
regard s’arrête sur une chevelure excep­
tionnelle et. au fond de note "MOI ”. 
nous ressentons un léger sentiment d’en­
vie. Il est évident que la chevelure joue 
un rôle plus qu’important dans l’attiran­
ce physique. Même un visage ingrat, 
surmonté et entouré d une chevelure dé­
bordante de santé, attire et est un atout 
majeur dans les relations publiques.

Tout à l’opposé, une chevelure atro­
phiée, emenuisée, provoque au psychis­
me bien des désagréments. Il n’est pas 
rare de constater que les personnes at­
teintes laissent apparaître une nervosité 
intense dont les sources profondes sont 
alimentées par un complexe d’infériorité. 
Ces êtres se croient constamment obser­
vés par tous ceux qui les entourent et. 
très souvent, se persuadent que chacun 
des regards posés sur leur chevelure 
brille d’une lueur ironique. A l’observa­
tion, il est aisé de constater qu’ils sont 
mal à Taise et que. par des gestes ins­
tinctifs ver la tête, essaient de cacher 
leur problème à des regards faussement 
inquisiteurs.

Cette attitude laisse percer tores les élé­
ments d’une complexe inconscient H 
semblerait donc qu’une déficience impor­
tante de la chevelure crée chez la per­
sonne atteinte, un état d’infériorité. Les 
facultés de raisonnement dont elles sont 
certes dotées disparaissent, si à leurs 
yeux, diminuent leur propre valeur.

Oui. en effet, des mesures valables doi­
vent être prises: beaucoup de personnes 
atteintes de problèmes capillaires, souf­
frent moralement de cet état. Lors de 
visites dans tes bureaux de trichologues. 
beaucoup de drames moreux se décou­
vrent et très souvent éclatent en sanglots 
à I exposé de leur cas. Ces peines appa­
raissant au grand jour ne sont que l'a­
mas de refoulements des années anté­
rieures. Devant son spérialiste. la per­
sonne complexée peut, sans fausse honte, 
faire part de ses inquiétudes qui sont 
parfois exagérées à l’extrême. Il est 
malaisé de détailler ces sentiments pé­
nibles car seule la personne atteinte en 
ressent les effets néfastes Pour des 
êtres ne souffrant pas dàffection capil­
laire, de calvitie, il peut sembler que 
nous exagérons un peu le domaine psy­
chique, car réellement, froidement ré­
fléchi, ces problèmes offrent rarement 
un danger pour la santé, l'intelligence. 
En ce qui concerne la personnalité, la 
question est bien différente, l'être at­
teint ne peut se résigner logiquement à 
la perte de la raison et lors de l'évolu­
tion de son cas, cherche réconfort et 
espoir dans des conseils, des produits 
standards, des shampooings commer­
ciaux. Son état psychique ouvre toutes les 
portes aux suggestions valables ou fan­
taisistes. Chaque produit "MIRACLE 
utilisé lui rend Tespoir jusqu'au mo­
ment où il constate que ce n’étiit qu'une 
vaine illusion. De mois en mois is espère 
et desespère alternativement et son trou­
ble intérieur devient de plus en plus aigu.

m

comment vous stabiliser vous-mêmes, 
dans l'intimité de votre foyer. Il vous 
donnera toutes les explications requises 
pour ce genre de traitement capillaire 
après étude de votre cas vous tiendra 
sous surveillance régulièrement.

’P S. Nous avisons notre clientèle de la 
Province que T étude capillaire ini­
tiale se fait exclusivement à notre 
bureau de Montréal le Centre Ca­
pillaire Pierre n’a pas de délégué 
parcourant la Province en son nom. 
Toute représentation utilisant le 
nom du Centre Capillaire Pierre 

s'avère frauduleuse.

Rendez-vous à notre CENTRE et deman­
dez à nos spécialistes de vous expliquer

par
I.D28A TRICHOLOGUE

1
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LEIVPD
la réalité sociale qui existe actuelle­
ment au Québec. Les Québécois, a-t-il 
aTfirmé, n'accepteront pas la formule 
fédéraliste du NPD qui, en fin de comp­
te, lui parait moins démocratique que 
ne le serait un éventuel référemdum or­
ganisé par le gouvernement fédéral dans 
I hypothèse d’une victoire électorale du 
Parti québécois. Or, précise M. Laxer. 
c'est une telle possibilité que M. Tru­
deau a évoquée la semaine dernière lors 
d une rapide tournée dans la région de 
Québec.

De son côté, M. Broadbent - can­
didat défait, comme M. Laxer, lors du 
congrès de leadership - s'est de nou­
veau prononcé en faveur d'une résolu­
tion qui reconnaîtrait au Québec le 
droit de se retirer démocratiquement 
de la Confédération.

Le Parti, a dit M. Broadbent. s'expo­
se à des critiques en agissant de la 
sorte. On l'accusera d'avoir voulu 
réduire au silence son aile québécoi­
se qui. lors de son propre congrès, 
avait adopté une résolution réclamant 
plus d’autonomie.

M Emile Boudreau, secrétaire du 
NPD-Québec. a déclaré que cette ré­
solution (adoptée en fin de semainei 
ne le satisfait pas. Mais puisqu'il 
n existe pas "de formule magique ', 
a-t-il dit le Parti adopte une résolu­
tion qui assure une certaine cohérence 
et lui permet de passer à l'examen 
d'autres problèmes

M. Lewis a déclaré que le Parti a 
été divisé lors de son congrès de lea­
dership. Il ne l'est plus aujourd'hui 
parce que son aiie québécoise a consen­
ti à travailler avec le reste du Parti 
dans un Canada uni Le Parti a toujours 
soutenu qu'il voulait un nouveau régime 
constitutionnel, pour le Québec com­
me pour les autres provinces, a rappe­
lé le leader national. C'est pourquoi 
la résolution prévoit que la réforme 
constitutionnelle sera retirée du grou­
pe des 11 premiers ministres et con­
fiée à une constituante.

D’autre part, M. Lewis a déclaré 
que les prochaines élections fédérales 
offrent au NPD de remarquables chan­
ces de réussite si le Parti fait preuve 
de pragmatisme au cours de la campa­
gne. Le chef néo-démocrate constate 
ce qu’il appelle 'l'immense mouvement 
de désaffection à l’égard du gouverne­
ment Trudeau dans toutes les régions 
du Canada."

Les Canadiens ne se tourneront pas du 
côté des conservateurs pour trouver une 
solution de rechange; car il serait illo­
gique de troquer “une équipe réaction­
naire dans le vent” pour une équipe 
réactionnaire monotone. D ne reste 
donc que le NPD qui devra toutefois 
évite; de retomber dans ses erreurs 
passées s’il veut gagner la confiance 
des électeurs. Et l une des erreurs que 
les sociaux-démocrate ont souvent 
commises, a dit M. Lewis, c’est de 
croire qu’ils peuvent “balayer” les 
problèmes difficiles à coups de slo­
gans.

Il visitait là - tous l’ont reconnu - 
l’aile de gauche de son parti, regrou­
pée sous la direction de MM. Laxer 
et Watkins.

En second lieu, a dit M. Lewis, le 
Parti ne devra défendre qu’un seul pro­
gramme qui soit cohérent, notamment 
à l'égard du problème québécois.

Plus tôt, le Conseil a adopté une 
résolution d’urgence appuyant le droit 
de la Nouvelle-Ecosse a bénéficier de 
la plus grande partie de redevances que 
produisent les exploitations de gaz na­
turel et de pétrole découverts au large 
de ses côtes. Jusqu’ici, au nom du gou­
vernement fédéral, M. Trudeau a pro­
posé que les redevances soient égale­
ment partagées entre le pouvoir central 
et les provinces, celles-ci se partagent 
la moitié du total.

ÉTAT D'URGENCE
soldat adverse, indique-t-on de source 
officielle.

Selon les derniers renseignements 
fournis par le ministère de la défense, 
les échanges de coups d’obus se sont 
poursuivis sur la frontière orientale 
(Bengale) au cours des dernières vingt- 
quatre heures et ont fait une dizaine de 
morts du côté pakistanais.

De même sourde, on indique qu’au 
secteur occidental, les soldats indiens et 
pakistanais occupent des positions pro­
ches les unes des autres qu’ils se voient 
à l’oeil nu.

Décès du père 
Léandre Brault

Fondateur et directeur de la chorale 
Les Petits Chanteurs du Mont-Royal, le 
père Léandre Brault est décédé vendre­
di soir à Montréal à l’âge de 51 ans.

La dépouille mortelle a été exposée 
en la residence de l’Oratoire Saint-Jo­
seph à Montréal et les funérailles auront 
lieu aujourd’hui, à l’Oratoire.

Les Petits Chanteurs du père Brault 
ont contribué aux services religieux 
dans ce sanctuaire et ont aussi donné 
des enrerôtremeiîts et des concerts à 
i étranger.

Le père Brault, originaire de Mont­
réal, a fait ses études dans sa ville 
natale. En 1941, il entra dans la con­
grégation des Peres de Sainte-Croix et 
fut ordonné prêtre en 1946.

Puis il se fit connaître dans le do­
maine musical en mettant sur pied 
l’excellente chorale à l’université 
Saintjoseph, devenue l’université de 
Moncton. Ce groupe connut des succès 
à travers le Canada et stimula la forma­
tion de chorales au Nouveau-Brunswick.

A deux reprises, le Père Brault effec­
tua des séjours d'étude de chant en Eu­
rope, se renseignant sur les méthodes 
d’organisation des manccanteries, les 
répertoires et autres aspects de la for­
mation de chorales.

Les informations faisant état d’enga­
gements entre les “Razakars” (milice 
para-militaire pakistanaise) et les
agents indiens’^ montrent que les ac­

tivités de ceux-ci ne sont pas limitées 
à une région précise, mais s’étendent 
à l’ensemble du Bengale oriental, de 
la région de Chittagong au sud à celle 
de Dinajpur au nord en passant par les 
districts de la province orientale du 
Pakistan, on a signalé des incidents, 
des engagements, ou des sabotages.

D’autre part, les informations officiel­
les pakistanaises font état de l’active 
participation des rebelles du Bengale 
oriental aux affrontements qui se pro­
duisent à la frontière entre troupes in­
diennes et pakistanaises. Une récente 
information faisait même état de la 
participation d’un bataillon “d’agents 
indiens” à l’une des plus importantes 
offensives des troupes indiennes à la 
frontière.

Simultanément, les actes de terroris­
me se multiplient dans la région de 
Dacca et dans la capitale elle-même, 
malgré le renforcement des mesures 
de securité.

En vingt-quatre heures, trois per­
sonnes ont été tuées et huit autres, dont 
un policier, ont été blessées par balles 
notamment à Dacca, Narayanganj, et 
Siddirganj, où récemment les centra­
les électriques alimentant Dacca et sa 
région avaient été sabotées.

LA FRANCE
lui soient remboursés et en demandait 
la livraison.

Le général Ezer Weizmann, ancien 
chef des forces aériennes et l'un des 
dirigeants du parti nationaliste Gahal. 
a déclaré que l'aviation israélienne 
"n'a pas besoin aujourd’hui des 50 Mi­
rage" sous embargo que le gouverne­
ment français vient de décider de rem­
bourser.

Le général a d'autre part souligné 
l'importance dans la négociation avec 
Paris de la question de la livraison 
de pièces de rechange

Il a estimé que la somme qui sera 
remboursée "nest pas négligeable 
mais a ajouté: "Un élément particu­
lièrement important d’un éventuel ac­
cord serait l'engagement par la France 
de nous fournir, en contre-partie des 
Mirage auxquels nous renonçons, tou­
tes les pièces de rechange dont nous 
avons et pourrions avoir besoin pour 
les avions français en service dans 
nos forces aériennes "

Ces négociations paraissent devoir 
être assez difficiles car elles soulèvent 
différents problèmes, de l'avis des ob­
servateurs. 1) - Financier et technique: 
comment résilier ce contrat et sur 
quelle base? Le gouvernement français 
indemnisera-t-il les Israéliens sur la 
valeur des Mirage en 1967 ou sur leur 
valeur actuelle? Le gouvernement is­
raélien recevra-t-il des intérêts en 
compensation de l’immobilisation du ca­
pital versé pour ses avions pendant 
cinq ans? Qui paiera l’entretien de 
ces avions? On se doute que le gouver­
nement israélien entend défendre ses 
intérêts sur ces différents points. 2) - 
Le problème de la fourniture à Israël 
des pièces détachées qui lui sont néces­
saires: depuis l’embargo, les experts 
israéliens n'ont cessé de présenter à 
leurs homologues français des listes du 
matériel dont ils ont besoin. 3) - Le 
problème de l’amélioration des rela­
tions diplomatiques entre Jérusalem et 
Paris. D est bien évident que si, du cô­
té français, on considère l’affaire du 
remboursement des Mirage comme une 
question purement technique, ce n'est 
pas le cas du gouvernement israélien. 
Pour lui, le règlement de cette question, 
sur laquelle il avait toujours gardé la 
même position, basée sur des arguments 
juridiques, à savoir que le contrat de­
vait être honoré par la livraison des 
avions, ne devrait pas aller sans une 
réelle détente entre les deux pays.

Il ne fait pas de doute, pour les obser­
vateurs, qu'au cours des conversations 
qui se déroulent actuellement, Jérusalem 
tente de savoir dans quelle mesure la 
disparition de cette pierre d’achoppe­
ment qu'était l'affaire des Mirage pour­
rait entraîner une réelle normalisation 
entre les deux pays.

Le gouvernement israélien s'inquiète 
en effet de ce qu’il appelle “le militan­
tisme pro-arabe' . Il estime notamment 
que la France prend des initiatives ré­
solument anti-israéliennes tant au Con­
seil de sécurité, à l'ONU, que dans les 
négociations en cours entre Israël et 
le marché commun.

Autre facteur à prendre en considéra­
tion:

Les cinquante Mirage commandés par 
Israël et que la France a décidé de 
racheter ne sont pas prêts à entrer en 
service opérationnel dans l’armée de 
l'air française. Rien n'est encore arrê­
té et il faudra un certain temps pour 
adapter cet avion, conçu selon des spé­
cifications particulières, aux missions 
qu'il pourrait éventuellement effectuer 
sur un théâtre d’opérations européen. 
Ce type, le Mirage 5, est en effet la ver­
sion simplifiée du Mirage 3. Son équipe­
ment électronique en particulier est con­
sidérablement réduit. C’est un avion 
d’attaque au sol et de chasse de jour. Il 
est beaucoup moins cher à l’achat que 
le Mirage 3. C’est pour cette raison que 
plusieurs pays l'ont commandé: la Li­
bye notamment ainsi que la Belgique qui 
le construit sous licence.

Mais les observateurs se demandent à 
présent si les cinquante Mirage ex-is­
raéliens qui doivent accroître les moyens 
des forces aériennes françaises consti­
tueront un renfort efficace.

Pour certains, en effet, l’utilisation 
des Mirage 5 par les forces françaises 
se ferait au détriment de l’avion franco- 
britannique “Jaguar”, avion d’appui tac­
tique et d’école avancée, qui devrait 
commencer à entrer en service en 1973.

Le communiqué du gouvernement is­
raélien concernant les négociations me­
nées à Pans s’efforce d’effacer l’im­
pression donnée selon Jérusalem, par 
le communiqué officiel français que le 
problème est réglé ou sur le point de 
l’être.

Dans les milieux politiques israéliens, 
on se refuse à entrer dans le détail des 
conversations, mais on souligne qu’elles 
soulèvent de multiples et complexes pro­
blèmes financiers, techniques et politi­
ques.

Enfin, hier soir, le conseil des minis­
tres israéliens abordant le problème des 
pourparlers avec la France a entendu 
M. Abba Eban, ministre des affaires 
étrangères. Celui-ci a fait un exposé ex­
primant, précise-t-on, l’étonnement 
et le regret d’Israël devant le fait que

le gouvernement français a choisi de 
publier une note sur cette affaire avant 
que les pourparlers n'aient pris fin.

LA PRESSE
cune représaille contre les partici­
pants à la manifestation du 29 octobre 
et la récupération des salaires perdus 
depuis la fermeture de La Presse. C’est 
aux cris scandés de “Ce n’est qu’un 
début, continuons le combat” que les par­
ticipants ont accueilli le résultat du vo­
te secret sur la recommandation de 
l’exécutif représentant les i' cinq 
syndicats.

D’autre part, au cours d’une conféren­
ce de presse, vendredi soir, M. Lous 
Laberge avait déclaré que les syndicats 
affiliés à la FTQ ne pouvaient accepter 
ou rejeter les propositions du ministre 
Coumoyer mais qu’ils entendaient d’a­
bord obtenir quelques éclaircissements.

M. Laberge précisait que la proposi­
tion Coumoyer était incomplète et que 
les syndicats de la FTQ ont de sérieu­
ses questions à lui poser avant qu’il ne 
soit question d’un retour au travail. 
Réunis en assemblée générale, les syn­
dicats de la FTQ avaient unanimement 
décidé qu’il ne retourneraient pas au 
travail sans l’accord des syndicats de 
la CSN.

De son côté, le ministre du travail, M. 
Coumoyer, a déclaré hier au cours d’un 
entretien à CKAC que le gouvernement 
n'envisage pas la possibilité de recou­
rir à une législation spéciale pour 
remettre La Presse en marche. Il a 
par ailleurs rappelé que le problème 
principal du conflit de La Presse est 
celui de la sécurité d'emploi en fonction 
des changements technologiques

Au cours de l'assemblée générale 
d'hier, les porte-parole des cinq syn­
dicats de la CSN ont énoncé les points 
qu’ils considèrent majeurs et qu'ils en­
tendent intégrer à une négociation préa­
lable: la sécurité d'emploi; les échelles 
de salaires; l'assurance d'aucune re­
présailles, la définition des tâches, le 
choix des équipes et des heures de tra­
vail, l'assurance qu’aucune censure ne 
sera imposée à l’equipe rédactionnelle, 
la garantie de la liberté de critique à 
l'endroit de l’employeur. Les syndiqués 
se réuniront de nouveau demain pour 
préciser ces points litigieux.

Le président de la CSN, M. Marcel 
Pepin, pour sa part affirmait que les 
propositions du ministre ne visaient qu'à 
rejeter la responsabilité de la crise sur 
les travailleurs. Selon M. Pépin, les ga­
ranties de sécurité d’emploi telles que 
suggérées par M. Coumoyer ne signi­
fieraient pas grand-chose si le quoti­
dien cessait de publier.

MULTICULTURALISME

“des liens indissociables", poussant 
cette réflexion jusqu'à se demander “si 
le petit groupe de Français venus coloni­
ser l'Amérique auraient survécu s’ils 
n'avaient conservé leur langue”. Il a en 
outre déclaré que "la société québécoi­
se n'est pas composée que de franco­
phones; elle compte une minorité an­
glophone" et que cette société québé­
coise "existe, qu elle occupe un ter­
ritoire bien déterminé et qu elle fa­
çonne ses institutions comme ses cou­
tumes."

Très rapidement, le ministre a aussi 
passé une remarque qui n’a pas frappé 
les observateurs, et qui concerne le 
second ministère qu’il dirige. Le ninis- 
tère québécois de l'immigration, dit-il, 
“est pour l’instant modeste, mais il est 
appelé à jouer un rôle déterminant".

LES RELATIONS
ciaux aussi importants entre eux que le 
Canada et les Etats-Unis. A ce propos, 
le Canada a, per capita, plus d'investis­
sements aux Etats-Unis que ces derniers 
n'en ont au Canada. Les gens semblent 
l’oublier.

“Nos relations traversent une période 
difficile, mais je crois qu elles vont s’a­
méliorer. Je ne doute pas que nous con­
tinuerons à avoir de solides et saines 
relations, bénéfiques pour nos deux 
pays.”

Parlant ensuite d’une façon générale 
des rapports entre les Etats-Unis et 
leurs Alliés, M. Rogers a déclaré:

“Je crois que les Etats-Unis ont lais­
sé trop longtemps entendre que les gens 
peuvent s’attendre à ce que nous choi­
sissions le droit chemin comme ils le 
voient, que nous ferons toujoura le ma­
nière à ne pas irriter nos amis, quels 
que soient nos intérêts, que nous ferons 
enfin la première et principale con­
cession et ainsi de suite.”

Mais les Etats-Unis “veulent mainte­
nant changer d’attitude”, a expliqué le 
secrétaire d’Etat.

“Nous voulons clairement faire com­
prendre que nous ferons notre part, a- 
t-il dit, mais nous voulons aussi que 
les autres en fassent autant. C’est vrai 
pour l’ONU, pour l’aide à l’étranger, 
pour les barrières commerciales, etc.

"Nouvelle année du peuple" 
maoïste à Manille

MANILLE (AFP)- Deux hommes ar­
més et masqués, se prétendant membres 
de la “Nouvelle armée du peuple”, qui 
serait de tendance maoïste, ont ou­
vert le feu hier et tué un policier. Us se 
sont ensuite retranchés dans une mai­
son avant de s’enfuir en emmenant qua­
tre otages.

Après une courte poursuite, menée 
par la police, les deux hommes ont ac­
cepté de libérer leurs otages. Us ont é- 
galement abandonné la voiture qu’ils u- 
tilisaient, une voiture d’une station de 
radio de Manille, et ils ont réussi à pren­
dre la fuite.

Pendant 14 heures, les deux hommes 
avaient retenu dans la maison onze per­
sonnes, dont neuf enfants. Us en étaient 
sortis en tenant en joue deux enfants. La 
police a indiqué que des documents et 
des livres, dont un “livre rouge" du 
président Mao, à moitié brûlé, avaient 
été retrouvés dans la maison.

La CROIX-ROUGE 
C’EST VOUS 
C’EST MOI 
C’EST NOUS TOUS

"En d’autres termes, nous sommes 
devenus des négociateurs plus fermes 
bien plus déterminés, non pas par 
principe politique, non pas de manière 
a être plus intransigeants, mais de 
façon à rendre nos relations avec les 
autres pays plus réalistes,” a conclu 
M. Rogers.

LE PIRATE
nons sciés à la main. Pour montrer qu’il 
ne blaguait pas, il tira un coup de feu 
dans le mur de la cabine de pilotage.

L’avion devait se rendre à Toronto, 
le pirate le fit détourner sur Great 
Falls et réclama une rançon de $1,500,- 
000. L’avion décrivit des cercles au- 
dessus de Great Falls pendant une 
heure et demie en attendant l’arrivée 
d’une somme de $50,000 recueillie par 
des banquiers de l’endroit.

Le pirate ne se donna même pas 
la peine de compter l’argent de la 
rançon. U ordonna au pilote de diri­
ger l'appareil sur Regina, puis chan­
gea d'idée et lui fit rebrousser che­
min. Los passagers purent descen­
dre a Great Falls pendant qu’on 
faisait le plein.

Lorsque les réservoirs furent à moi­
tié remplis, le pirate demanda au pilote 
de le conduire à Phoenix, Arizona.' Puis 
il se ravisa et demanda à revenir à 
Calgary. Enfin, il voulut sauter en pa­
rachute et fut mis à la raison.

Tout le temps de l’aventure, le pirate 
tint dans sa main droite gantée deux fils 
qui, semblait-il, étaient reliés à des bâ­
tons de dynamite sous un siège - 60 
a-t-on dit. Le pirate avait en outre dis­
posé dix bâtons de dynamite, en deux pa- 

uets et cinq, sur une table de la cabine 
e première. Et tandis qu’il tenait les 

amorces entre ses doigts, il allumait et 
éteignait constamment un briquet au pro­
pane dont la longue tlamme venait à un 
quart de pouce des amorces.

LE CSE
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nonce pas sur la date limite à fixer pour 
l’adoption de cette législation.

Le mémoire du CSE propose en outre 
un certain nombre d'améliorations à 
apporter au projet de loi 28. Souhaitant 
l’établissement d’un certain équilibre 
entre la centralisation et la décentrali­
sation, on recommande de dissiper 
certaines ambiguités du projet de loi 
28 quant aux perogatives et attributions 
respectives des commissions scolaires 
unifiées, du Conseil scolaire de llle et 
du ministère de l’éducation.

C’est ainsi qu’on demande de préciser 
que l'élection du président et du vice-pré­
sident du Conseil de llle se fera "par 
et parmi les membres du Conseil”.

Le ministre de l'éducation, M. Guy 
Saint-Pierre, a déjà affirmé à maintes

reprises qu’il tenait à nommer lui-même 
le premier président du Conseil de llle. 
Le rôle du premier président sera, selon 
lui, teUement important qu’il veut s’as­
surer lui-même que le meilleur homme 
possible occupera ce poste.

La CSE demande également qu’on 
inscrive parmi les responsabilités des 
commissions scolaires, l’obligation 
d’effectuer chaque année "un recense­
ment auprès des parents ou une ins­
cription spéciale pour leur permettre 
d’exprimer leur choix.”

Afin d'institutionnaliser la participa­
tion des parents, le CSE recommande 
de désigner par élection les membres 
des comités d’école et des comités de 
parents (les deux organismes consulta­
tifs proposés par le projet de loi 28) 
et de leur donner des mandats bien défi­
nis.

On suggère que les pouvoirs des comi­
tés de parents pourraient toucher les 
domaines suivants: réglementation de la 
discipline des élèves; organisation du 
programme scolaire et des options inté­
grées aux programmes du ministère de 
l’éducation; organisation des activités 
para-scolaires avec budget alloué par la 
commission scolaire.

Trois textes versés en annexe au 
mémoire du CSE expriment les vues des 
membres dissidents dont l’opposition 
se situe au niveau du principe des com­
missions unifiées.

“Tout en étant d'accord avec un 
grand nombre d’éléments de cette re­
commandation, dit Mme Ryan, j'ai dû 
enregistrer ma dissidence lors du vote, 
car je ne partage pas l'opinion exprimée 
par le Conseil en ce qui concerne la 
nécessité de statuer dès maintenant sur 
le "modèle" de commission scolaire 
à implanter de la restructuration des 
commissions scolaires proprement di­
tes.

Séduisante en théorie, l'idée de la 
commission scolaire unifiée soulève 
au plan pratique, selon Mme Ryan, beau- 
couo de questions et de doutes "en par­
ticulier quant à sa capacité d'assurer 
un respect positif du pluralisme cultu­
rel et religieux du milieux montréalais. 
Elle aurait préféré qu'on laisse la por­
te ouverte à d'autres modèles possi­
bles de regroupement des commissions 
scolaires.

Pour M. Bouchard, le projet de loi 28 
supprime des libertés qui caractérisent 
le droit scolaire québécois, à savoir "la 
commission scolaire confessionnelle et 
le droit à la dissidence". Ce projet de 
loi ne remplace pas, selon lui, "un 
droit acquis positif" pour les catholi­
ques de 1 île de Montréal.

"Les parents, ajoute-t-il, ne peu­
vent se contenter de former des grou­
pes de pression, des comités consul­
tatifs ou de surveillance, quand il s'agit 
d une option fondamentale qui implique 
leur liberté de conscience."

M. Roger Charbonneau, de son côté, 
est d’avis que les structures proposées 
dans le projet de loi 28 amèneront "la

mort par asphyxie de l'éducation ca­
tholique".

Les garanties offertes aux groupes 
confessionnels lui paraissent très fai­
bles. Les comités confessionnels ne- 
tant que consultatifs ne suffiront pas. 
selon lui, à assurer l'éducation confes­
sionnelle à laquelle les catholiques ont 
droit.

U rappelle à cet effet 1 avis de Mgr 
Grégoire, selon lequel, "la philosophie 
et les objectifs de l'éducation catholi­
que ne peuvent se concrétiser sans un 
réseau de décisions et d'autorités qui 
les assurent pleinement ."

// N'Y A PAS
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public était bien informé sur ce qui se 
passait à l'hôtel de ville et que la popu­
lation exprimait sa satisfaction dans 
des centaines de lettres personnelles.

Quant aux incidents qui sont surve­
nus. jeudi dernier, à son défunt res­
taurant “Le Vaisseau d'or”, M. Dra­
peau s'est contenté de dire que les 
prochains commentaires viendraient 
des tribunaux. Il a ajouté qu'il ne voyait 
pas de problème à ce qu’un homme pu­
blic se lance en affaires à la condition 
que cela ne le mette pas dans un conflit 
d'intérêts et qu’il était tout à fait nor­
mal qu’à son age, il songe à préparer sa 
retraite.

BLOC-NOTES
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me judiciaire ni même quasi-judi­
ciaire, dont les membres n ont pas 
d'immunité judiciaire, des pouvoirs 
d'enquête". D'autre part, et cette 
fois ce n'est pas l’enquêteur qui 
court des risques, “aucune garan­
tie n’est offerte sur la qualité pro­
fessionnelle de l'enquêteur désigné".

Le Barreau est donc parfaite­
ment justifié quand il recommande 
que "des pouvoirs d’enquête soient 
accordés à des enquêteurs attitrés". 
Comme ' l'office et la personne de­
signée comme enquêteur sont in­
vestis des pouvoirs et immunités 
des commissaires nommés en ver­
tu de la Loi des commissions d'en­
quête", le Barreau juge ce mandat 
outrancier et souhaite à bon droit 
qu'on le confie plutôt à un organis­
me judiciaire ou quasi-judiciaire, 
telle une régie ou une commission 
permanente.

En quelques courtes pages, le 
Barreau du Québec mettait ainsi le 
doigt sur différents excès du projet 
de loi. D'autres avaient fort bien 
senti la voracité gouvernementale 
dont ce projet est empreint; le 
Barreau, en peu de mots, a fort 
utilement démasqué d'inadmissi­
bles prétentions étatiques.

Laurent LAPLANTE

Décès de Rév. Soeur Anicet 
(née Diana Lavoie)

Le 24 octobre est décédée à rHôpital 
St-Jean de Dieu. Montréal, à l'âge de
90 ans et 10 mois, la Rév Soeur Anicet 
des Soeurs de la Providence, née Diana 
Lavoie Elle naquit à la Baie St-Paul. 
Rang St-Ours. le 18 décembre 1880 du 
mariage de feu M Anicet Lavoie et de 
feu Dame Alphonsme St-Gelais. Elle 
entra au noviciat le 9 février 1907 et fit 
profession le 7 août 1908 Elle célébra 
son jubilé d or le 23 septembre 1958 et 
le 23 septembre 1968 furent ses noces de 
diamant Elle comptait 64 ans de vie re­
ligieuse. Elle occupa différentes charges 
dans sa communauté, entre autres celle 
de responsable de salles de grands mala 
des et d'officière générale du département 
de la cuisine et de la dépense Une cruelle 
maladie la cloua au lit une douzaine d'an­
nées: elle souffrit avec une édifiante ré­
signation d'une sorte de paralysie qui 
l'empêchait de parler et de communiquer 
avec ses compagnes Elle s'éteignit dou­
cement dans le Seigneur dimanche ma­
tin à 2h.30 le 24 octobre C était une 
personne d'une robuste santé, toujours 
gaie et d'une grande humilité. Même 
dans sa longue maladie, jamais elle se 
plaignait, mais supportait tout avec 
une grande sérénité et parfait abandon 
à la divine Providence. Et il taisait bon 
pour ses compagnes de vivre en sa com­
pagnie.

Ses trois soeurs la précédèrent dans 
la tombe: Mme Joseph Simard, née El- 
mida Lavoie de Montréal décédée à 80 
ans. Mme Charles Donaldson, née Aman­
da Lavoie de Baie St-Paul, décédée à 91 
ans et Mme Martial Verreault. née Lu- 
cime Lavoie de St-Joachim. décédée a
91 ans et 7 nois.

Son service fut célébré par son neveu. 
M labbé Arthur Daniel dit Donaldson, 
curé de St-Stamslas. Lac St-Jean. mer­
credi le 27 octobre à lOh. a.m. à la 
chapelle de l'Hôpital St-Jean de Dieu 
où assistaient un grand nombre de relu 
gieuses. parents et amis.

Elle laisse dans le deuil ses neveux 
et nièces: Rév. Soeur Aimé (Eliosa 
Verreault) des soeurs de la Providence. 
Montréal. M. l'abbé Arthur Daniel dit 
Donaldson, curé à St-Stanislas. Lac St- 
Jean. M. Joseph Donaldson de Baie St- 
Paul. Mlle Mane-Anna Donaldson de St- 
Stanislas. Mlle Louise Donaldson de 
Québec. Mme Charles-Eugène Maltais 
(Diana Donaldson) de Bagotville. M. Al­
bert Simard de Val d'Or. M Philippe 
Simard. Mme Léopold Simard. M. Fran­
çois Simard de Montréal. Mme Armand 
Denis (Françoise Simard) de Longueuil. 
Mme René Beauhémier (Yvonne Simard) 
de Ville de Laval. Mme Fernand Beaudin 
(Fernande Valiquette) de Longueuil. M. 
Aimé Verreault. M Ludger Verreault. 
M. Philippe Verreault de St-Joachim. Mme 
Antonin Leclerc (Germaine Verreault) 
Mlle Adrienne Verreault de Courville. 
Québec. Mme Rosario Paré (Jeanne Ver­
reault). M. Gérard Verreault de Québec 
et Mme L-P. Gagné (Régina Verreault) 
d'Alma. Lac St-Jean.

A ces familles éprouvées nous adres­
sons nos plus vives condoléances.

LOUIS CARRIER
ARCHITECTE

2785 bout. LAURIER 
QUÉBEC 10-P.Q.
TÉL.:651-0982

DAVID & BOULVA
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les architectes)
LONGPRÉ MARCHAND 
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BINETTE Bernard. A Montreal, le 
13 novembre 1971, à l'âge de 59 
ans, est décédé, M. Bernard Binet­
te, dessinateur-architecte pour 
Zellers, époux de Blanche Bol- 
duc. Outre son épouse, il laisse 
dans le deuil ses deux filles Su­
zanne (Mme Marc Dugas) et Louise 
Les funérailles auront lieu mer 
credi 17 novembre. Le convoi funè­
bre partira des Salons Urgel Bour- 
gie Ltée no 2251 rue Jean-Talon à 
9 heures 45, pour se rendre à l’é­
glise St-Barthélémy, ou le service 
sera célébré à 10 heures. Et de là 
au etmentière de la Côte-des-Nei- 
ges, lieu de sépulture. Parents et 
amis sont priés d’y assister sans 
autre invitation.

DE BELLEFEUILLE Gustave à
Montréal, le 13 novembre 1971 
à l'âge de 67 ans, est décédé. M. 
Gustave De Bellefeuille époux de 
Marguerite Jodoin. demeurant au 
2683 Lacordaire. Père de Pierre, 
époux de Beverley Walker. Suzan­
ne (Mme Réal Seguin). Les funé­
railles auront lieu mardi 16 cou­
rant. Le convoi funèbre partira 
des salons Alfred Dallaire. Inc. 
No 5805 rue Boileau à 9 heures 45 
pour se rendre à l'église Notre- 
Dame Des Victoires ou le service 
seta célébré à 10 heures. Et de 
là au cimetière de l'Est, lieu de

"L'Homosexualité 
un instrument 
pédagogique"

conférence

d’ANDRÉ MOREAU, 
philosophe

en collaboration avec le F.L.H.

CE SOIR, le 15 NOV., 
à 8 h. p.m.

au BUDGE HALL au “YMCA” 
1441, rue Drummond

Entrée $1.00

DESIGNER
D’INTÉRIEURS

LAURENT LAMY
Designer d'intérieurs

788, Wilder 
Montréal 1 54 

737-1955

:

mum
LAURENT BÉRUBÉ
DÉCORATEUR-ENSEMBLIER

8240 AIMÉ-RENAUD 
ST-LÉONARD Mtl, 38 

324-2580
VIAU, MORISSET, 
BEAULAC & css.
Consultants en décoration 

Designers en aménagement 
intérieur

5995 rue Monkland 
Montréal 261

Tél.: 488-2561

sépulture. Parents et amis sont 
priés d'y assister sans autre in­
vitation.

GRAVEL. A Québec, le 13 novem­
bre 1971 à l’âge de 88 ans, est dé­
cédé Joseph T A. Gravel C.R. 
Epoux de Blanche de Billv. Il de­
meurait au 350 Chemin St-Louis. 
Il laisse dans le deuil outre son 
épouse ses enfants: M. Mme Char­
les Gravel (Marcelle Lapointe), 
Mlle Marthe Gravel, M. François 
de B. Gravel, M. Mme Louis de 
B. Gravel, (Helène Bouchard), 
Mlle Andrée Gravel, son frère le 
lieutenant-colonel Emile Gravel. 
Les funérailles auront lieu mardi 
16 novembre. Le convoi funèbre 
partira du Funérarium Lépine 
Ltée No 300 Chemin Ste-Foy à 9 
heures 45 pour se rendre à l'église 
Ste-Domimque où le service sera 
célébré à 10 heures. Et de là au 
cimetière de St-Romuald, lieu 
de sépulture. Parents et amis sont 
priés d’y assister sans autre invi­
tation.

LANGEVIN, H. Armand. A Mont­
réal, le 14 novembre 1971 à l’âge 
de 82 ans, est décédé, Armand H. 
Langevin époux en premières noces 
de leu Ivonne Bourdeau et en 
deuxièmes noces de Irma Limoge. 
D laisse dans le deuil, outre son 
épouse, un fils le Dr Raymond 
Langevin, son époase Marguerite 
Guertin, deux petits-fils Robert et 
Jean, un frère Geoffry Langevin 
et une soeur Mme Godfrey Lange­
vin. Les funérailles auront lieu 
mercredi, le 17 courant. Le con­
voi funèbre partira des Salons J. 
R. Deslauriers no 5650 rue Côte- 
des-Neiges pour se rendre à l'égli­
se St-Joseph de Ville Mont-Royal 
où le service sera célébré à 10 
heures. Et de là au cimetière de 
St-Timothée, lieu de sépulture. 
Parents et amis sont priés d'y 
assister sans autre invitation.

LAPIERRE Jean. A Montréal, 
le 13 novembre 1971 à l'âge de 
55 ans, est décédé. M. Jean La- 
pierre, époux de .Mirette Labrè- 
che demeurant au 760 Rachel Est. 
Les funérailles auront lieu mardi

16 courant. Le convoi funèbre parti­
ra du salon George Godin No 528 
rue Rachel Est. pour se rendre à 
l'église St-Jean-Baptiste où le 
service sera célébré. Et de là 
au cimetière de la Côte-des-Nei- 
ges. lieu de sépulture. Parents et 
amis sont priés d'y assister sans 
autre invitation.

TANGUAY Georgine. A Montréal, 
le 13 novembre 1971 est décédée 
Mme veuve E. G. Tanguay née 
Georgine Laurendeau. Elle laisse 
dans le deuil une soeur, Mme 
Paul Guilbault ainsi que plu­
sieurs neveux et nièces. Les fu­
nérailles auront lieu lundi le 15 
v. Le convoi funèbre partira du 
Funérarium Deslauriers Ltée No 
5650 rue Côte-des-Neiges pour 
se rendre à l'église St-Pascal 
Baylon où le service sera célébré 
à 2 heures. Et de là au cimetière 
de la Côte-des-Neiges, lieu de sé­
pulture. Parents et amis sont priés 
d'y assister sans autre invitation.

TREMBLAY Denis. A Montréal, 
le 14 novembre 1971 à l'âge de 70 
ans. est décédé M. Denis Tremblay 
époux de Carmel Plessis-Bélaif. 
Père de François lui survivent 
sa brue Monique Boisvert, son frè­
re le brigadier général Pierre- 
Tremblay, ses soeurs Irma, Imel- 
da (Mme A. Chevalier). Marie- 
Paul (Mme J. Mongenais), Berthe 
(Mme G. Blouin), Marie (Mme T. 
Dutil) ses beaux-frères Me Alexan­
dre Choinard et dr. Alphonse Ples- 
sis-Bélair. Ses belles-soeurs Mme 
Maurice Tremblay. Mme Georges 
Paquin. Mme Camille Boite. Thérè­
se Plessis-Bélair, Mme Georges 
Décarie et Mme Paul Lauzé. Les 
funérailles auront lieu mercredi
17 courant. Le convoi funèbre 
partira des Salons Urgel Bourgie 
Ltée Angle Bld Décarie et No- 
tre-Dame-de Grâce à 9 heures 
45. pour se rendre à l'église No­
tre-Dame de grâce où le service 
sera célébré à 10 heures. Et de 
là au cimetière de la Côte-des- 
Neiges, lieu de sépulture. Parents 
et amis sont priés d'v assister 
sans autre invitation.
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Après la chute de Rumlong

L'étau se resserre 
autour de Phnom Penh

PHNOM PENH (AFP) - 
Des combats et accrochages 
ont opposé hier les forces 
gouvernementales khmères 
aux maquisards autour du pé­
rimètre de défense à l’ouest 
et au nord-ouest de Phnom 
Penh et les artilleurs vietcong 
ont bombardé Pochentong, 
l'aéroport de la capitale de 
deux roquettes qui n ont fait 
ni dégâts ni victimes.

Le haut commandement des 
forces khmères a précisé que 
quatre accrochages se sont 
déroulés de neuf heures du 
matin à treize heures dans le 
secteur de Tuol Leap, à une 
dizaine de milles à l'ouest de 
Phnom Penh, tandis que dans 
la même région, les maqui­
sards ont attaqué une position 
khmère à deux reprises, à 
Prey Fuoch et près de Kom- 
pong Tram.

C'était la première fois que 
les artilleurs vietcong effec­
tuaient ainsi en plein jour un 
bombardement dans la ban­
lieue immédiate de la capitale 
khmère. Pochentong est situé 
à environ six milles par la 
route du centre de Phnom 
Penh. L'aéroport a été immé­
diatement fermé au trafic aé­
rien pour une période indé­
terminée. Par contre, les 
communications radio-télé­
phoniques avec l'extérieur, 
qui avaient été interrompues 
le matin ont été rétablies dans 
l'après-midi. Le gros des 
combats à l'ouest de Phnom 
Penh se déroule près des deux 
principaux centres de capta­
tion et de transmission des

postes et télécommunications.
D'autre part, la présence 

d une nouvelle division nord- 
vietnamienne au Cambodge, 
la troisième, forte de 3,000 
hommes, a été signalée pour 
la première fois hier à Skoun, 
poste de commandement de 
l'opération “Tchenla-Deux ", 
par un officier supérieur 
cambodgien.

Cette division, à peine arri­
vée au Cambodge par la piste 
Ho Chi Minh, est venue ren­
forcer les troupes qui, ripos­
tant à l’opération gouverne­
mentale ‘Tchenla-Deux", 
étaient passées à l’offensive, 
à partir du 27 octobre provo­
quant la chute de Rumlong, 
vendredi.

Depuis, les restes du batail­
lon qui a tenté de s’échapper 
de Rum Long investie par 
les Nord-Vietnamiens arrivent 
toujours à Taing Kauk, sur 
cette route numéro six où se 
déchaîne l’offensive nord-viet­
namienne contre les troupes de 
“Tchenla Deux”.

Un par un ou par petits 
groupes, suivis des femmes et 
des enfants qui ont pu réchap­
per, ils ont mis deux nuits et 
deux jours pour couvrir les 
4 milles des lignes nord-viet­
namiennes et les traverser. Ils 
sont tous blessés, plus ou 
moins grièvement pour avoir 
subi trois embuscades. Deux 
cents, selon les sources mili­
taires sur place, sur les cinq 
cents du bataillon qui a choisi 
de fuir vers le sud, sont dé­
sormais en sûreté à Taing

Kauk. D’autres arriveront en­
core dans les prochaines heu­
res, espère-t-on.

Sous l’effet du choc subi, 
de la course qu’ils ont dû fai­
re pour échapper à la chasse 
à l’homme lancée par les 
Vietcong dans les environs de 
Rumlong après la prise du 
poste, ils parlent. Celui-là at­
tend depuis deux heures l’hy­
pothétique camion qui le con­
duira encore plus au sud. Il 
sursaute au bruit d’une mi­
trailleuse qui crépite ou d’un 
obus de mortier. Sa femme est 
à ses côtés. Il entre dans 
les détails des embuscades, 
des cris des Viet leur de­
mandant de se livrer tout au 
long des interminables heures 
de la première nuit, puis de 
celles angoissantes du pre­
mier jour, tapis dans l’eau 
avec sa femme et ses huit en­
fants, puis de la seconde nuit 
et des trois embuscades, la 
fin de son angoisse soudain 
quand il a aperçu les pre­
miers blindés cambodgiens...
“On a vu les tanks à cinq

cents mètres. Entre eux et 
nous il y avait encore les Viet.

-L’aviation a fait un premier 
passage et a mitraillé. Ils 
réaparraissaient aussitôt le 
danger passé”.

Au nord-ouest, des maqui­
sards ont à nouveau coupe la 
route numéro cinq, près de la 
ville de Sala Lek Pram, en 
faisant exploser une forte 
charge dans une buse. La cou­
pure s’étend sur 250 pieds 
a précisé un porte-parole du 
haut-comrnandement. Sala Lek 
Pram est située sur le “cor­
ridor” emprunté par des ma­
quisards pour infiltrer hom­
mes et munitions des régions 
du nord-est qu’ils occupent 
vers le sud-ouest. Ce “corri­
dor” passe à environ 20 mil­
les au nord-ouest de la capi­
tale.

Dans la province de Pursat, 
également le long de la route 
cinq qui mène à Battambang, 
le “grenier à riz” du Cam­
bodge, les Vietcong ou Nord- 
Vietnamiens ont attaqué une 
position khmère.

Thant reçoit à 

l'hôpital les 

lettres de 

créance de Chiao
NATIONS UNIES, N. 

Y. (AFP) - Le chef de 
la délégation de la ré­
publique populaire chi­
noise. M. Chiao Kuan 
Hua, et le nouveau re­
présentant permanent 
de la Chine à T ONU, 
M. Huang Hua, ont ren­
du visite hier matin 
pendant une heure au 
secrétaire général U 
Thant qui est hospita­
lisée depuis 10 jours.

Les deux diploma­
tes lui ont présenté à 
cette occasion leurs 
lettres de créance et 
ont fait des voeux pour 
son prompt rétablisse­
ment.

La conversation, te­
nue en présence d’une 
interprète chinoise, a 
porte sur l’ordre du 
jour de l’assemblée gé­
nérale en cours. U 
Thant a rappelé qu’il 
avait vu les deux hom­
mes politiques chinois 
à plusieurs reprises, 
notamment à la confé­
rence de Bandouing.

Castro:la révolution cubaine n'est 
pas un modèle pour l'exportation

. CHUQUIQUAMATA (Chili) 
(AFP)- M. Fidel Castro est 
arrivé hier à la mine de cui­
vre de Chuquiquamata où il 
doit s’entretenir avec des mi­
neurs, considérés comme les 
“moins révolutionnaires” des 
ouvriers chiliens.
Le leader cubain, qui venait 

en automobile d’une exploita­
tion de salpêtre située à 45 
milles de la, est arrivé avec 
près de deux heures de re­
tard sur l’horaire à la mine, 
située à 6000 pieds au-des­
sus du niveau oe la mer, à 
1100 milles au nord de San­
tiago.

La veille, s’entretenant avec 
les travailleurs d’une usine 
de nitrate, Fidel Castro a pré­
cisé que la révolution cubaine 
ne doit pas être exportée.
“La révolution cubaine a-t- 

il précisé, s’est faite à Cuba

parce que c’était la seule ma­
nière pour amener mon pays 
à l’indépendance totale’’. 
Toutefois, elle ne peut ser­
vir de modèle pour l’expor­
tation, a déclare le premier 
ministre cubain, qui avait été 
accueilli avec enthousiasme 
par les habitants de l’agglo­
mération.
C’est la première fois, re­

marquent les observateurs, 
que M. Fidel Castro reconnaît 
que les méthodes révolution­
naires doivent s’adapter aux 
réalités nationales. Le diri­
geant cubain, souligne-t-on 
encore, n’avait jamais donné 
l’impression d’admettre que 
les réformes économiques et 
sociales pouvaient être réa­
lisées autrement que par la 
voie des armes.

L’événement, c’est ainsi 
que les observateurs quali­

fient la petite phrase de Fidel 
Castro, constitue un succès 
pour la politique du gouverne­
ment de TUnion populaire du 
pésident Allende, estime-t-on. 
Dans les milieux politiques 
chiliens, on craignait ou on 
espérait que l’ombre du créa­
teur de la révolution cubaine 
n’écrase le personnage d’Al- 
lende auprès des jeunes ré­
volutionnaires portés à re­
gretter la méthode légale et 
démocratique de l’expérience 
chilienne.

Les observateurs estiment 
qu’en admettant implicitement 
la valeur de l’action du gou­
vernement chilien, le dirigeant 
cubain a donné à Salvador 
Allende un témoignage de sa­
tisfaction qui ne peut que ser­
vir la gauche classique et cal­
mer l’impatience des forma­
tions d'extrême gauche.

Lady Fleming expulsée de Grèce

i\lon au traité sur Okinawa: 
86 blessés, 386arrestations xpliqué

nbarras

SirA/ec va à Salisbury 
sans "aucuneillusion"

LONDRES (AFP) - Le se­
crétaire au Foreign Office, 
sir Alc-c Douglas-Home, a quit­
té Londres hier soir, à bord 
d'un avion spécial de la Royal 
Air Force, pour Salisbury, où 
il tentera d’arriver à un règle­
ment du conflit anglo-rhodésien

Il était accompagné de l'at­
torney généra! (ministre de la 
justice) sir Peter Rawlinson 
et de lord Goodman qui avait 
mené cette année des pour­
parlers préliminaires avec le 
régime de M. lan Smith.

Sir Alec qui compte rester 
environ une semaine à Salis­
bury se propose de discuter 
avec les dirigeants rhodé- 
siens de certains ” problè­
mes cruciaux” qui restent 
à résoudre avant que la Gran­
de-Bretagne puisse accorder 
légalement l'indépendance à 
la “colonie rebelle”. Il a 
déjà déclaré qu’il ne se fai­
sait "aucune illusion " sur les

difficultés de sa tâche. L ac­
cord qu'il recherche doit en 
effet être conclu “dans le ca­
dre des cinq principes bri­
tanniques” qui prévoient es­
sentiellement l’accession 
éventuelle de la majorité afri­
caine (5.130.000 Noirs contre 
243.000 Européens) aux res­
ponsabilités du pouvoir politi­
que.

Le chef du Foreign Office se 
propose également de pren­
dre contact avec les repré­
sentants des Africains et des 
Eglises, et il compte pouvoir 
conférer avec les deux princi­
paux leaders noirs empri­
sonnés. M. Joshua Nkomo et 
le révérend Ndaraniogi Si- 
thole. Sir Alec a d’ailleurs 
réaffirmé aux Communes que 
tout accord avec le régime 
Smith doit être “compris et 
accepté par l'ensemble de 
la population rhodésienne.”

TOKYO (AFP) - Quatre- 
vingt-six policiers et étu­
diants ont été blessés au cours 
d’affrontements qui se sont 
produits hier à Tokyo à la suite 
des manifestations organisées 
par des étudiants d'extrême- 
gauche. des syndicats et des 
partis de gauche. 386 étudiants 
ont étéanrêtés.

Les manifestants enten­
daient protester contre la ra­
tification du traité américano- 
japonais sur Okinawa. Ils ré­

clamaient le retour sans con­
dition de nie au Japon et la 
démission du premier minis­
tre, M.Eisaku Sato.

Dans le quartier de Shibuya, 
normalement Tün des plus 
actifs de la ville, les étudiants 
ont construit des barricades 
et lancé des pierres et des 
cocktails molotov sur la poli­
ce. Ils ont également inter­
rompu par deux fois le trafic 
sur une ligne de chemin de fer 
voisine en lançant des cock­

tails molotov contre les trains. 
Douze passagers d'un train ont 
été blessés un cocktail molo­
tov ayant pénétré dans un wa­
gon, les passagers ont dû 
l'évacuer précipitamment. La 
police a répliqué en lançant 
des gaz lacrymogènes.

D’autre part, M. Tomomi 
Narita, président du parti so­
cialiste japonais, a demandé 
la démission du premier mi­
nistre.

LONDRES (AFP)- Partie 
hier matin de Grèce, Lady 
Fleming est arrivée à Londres 
prête à lancer une “vigoureu­
se campagne politique" contre 
le gouvernement grec.

La veuve de rinventeur de 
la pénicilline, qui s’était d'a­
bord refusée à toute déclara­
tion à son arrivée à l’aéro­
port de Heathrow, est ensuite 
revenue sur sa décision.

Lady Fleming a exp 
son expulsion par l’emh 
qu elle causait aux autorités 
d’Athènes, après sa mise en 
liberté provisoire, a-t-elle dit, 
elle “recevait des fleurs et 
des inconnus venaient lui ser­
rer la main dans la rue”. Se­
lon elle, c’est cette populari­
té qui a provoqué son expul­
sion.

Lady Fleming a accusé d’au­
tre part le gouvernement grec 
d’avoir rompu un contrat qu’el­
le a honoré. “Le troisième 
jour de mon emprisonnement, 
a-t-elle expliqué, on m’a of­

fert l’expulsion. Maintenant 
que j’ai fait de la prison, ils 
m'ont expulsée."

La veuve du prix Nobel de 
médecine a d’autre part indi­
qué que la police était venue 
la chercher à son domicile à 
Athènes, hier à 7h30. pour la 
conduire à l’aéroport, sans 
lui laisser le temps de faire 
ses bagages, ne lui laissant 
emporter que son passeport 
britannique.

Elle a dit qu’elle avait d’a­
bord refusé de débarquer à 
l’aéroport de Londres parce 
quelle “voulait être recondui­
te en Grèce". “Je reverrai 
la Grèce, a-t-elle ajouté, je 
ne peux vivre sans la Grèce".

Lady Fleming a souligné 
qu elle avait de nombreux 
amis en Grande-Bretagne. El­
le a indiqué qu’elle passerait 
la nuit chez l'un deux. Elle a 
ajouté qu’elle avait besoin de 
soins médicaux en précisant 
toutefois: “Je n’ai pas d’ar­
gent et. dans ce pays, je n’ai

pas de foyer".
"Mon grand regret, a-t-elle 

conclu, est d’avoir été obligée 
de laisser mes cinq chats 
dans ma maison d’Athènes. Je 
ne sais pas qui va s’en occu­
per".
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Le MSP, nouveau parti 
gaulliste de gauche, 
choisit Edgar Faure

PARIS (AFP) - Les gaul­
listes de gauche ont élu hic 
par acclamations, à l’issue 
du congrès qu'ils tiennent de­
puis deux jours à Paris. M. 
Edgar Faure, ancien ministre 
de l'éducation nationale du gé­
néral de Gaulle et un des plus 
fermes opposants à la frac­
tion conservatrice du parti 
dominant de la majorité, 
l’UDR. président d'honneur du 
nouveau parti qu’ils ont créé 
en se fusionnant: le “Mouve­
ment pour le Socialisme par 
la Participation". Un autre 
ancien ministre du général de 
Gaulle. M. Pierre Pillotte, en 
a été élu président en exerci­
se.

Trois formations de la gau­
che du gaullisme, toutes favo­
rables à la politique du prési­
dent de la république. M. 
Georges Pompidou, et du pre­
mier ministre, M. Jacques 
Chaban-Delmas. toutes dési­
reuses de continuer le “com­
bat social" du général de 
Gaulle au sein de la majorité 
(comme l'a affirmé avec force 
M. Edgar Faure), se sont 
ainsi fondues en un seul parti 
rassemblant au total quelque 
10.000 militants.

Leur objectif est essentiel­
lement ils l'ont dit à huit 
jours des assises nationales 
du parti dominant de cette ma­
jorité. l’UDR - de représen­
ter la gauche dans la majo­
rité. Ou. comme le leur a 
écrit le premier ministre, “de 
rassembler pour une action 
efficace. tous les réforma­
teurs de ce pays". Il s’agit 
en effet, pour eux comme pour 
M. Chaban-Delmas, de retenir 
ou de ramener à l’après-gaul- 
lisme. les quelque deux mil­
lions d’électeurs de gauche 

ui votaient pour le général 
e Gaulle. Ceci en prévision 

des élections législatives de 
mars 1973. Il s'agit aussi 
d'apporter un renfort à la po­
litique sociale contractuelle 
du gouvernement contre ceux

qui la discutent dans la ma­
jorité.

Pour M. Edgar Faure, tous 
les observateurs en sont d'ac­
cord. son élection triomphale 
à la présidence d’honneur du 
nouveau parti élargit et con­
solide au parlement et dans 
le pays l'audience qu'il s'est 
déjà acquise en se présentant 
comme l'homme du progrès 
et du mouvement.

Il reste que les gaullistes 
de gauche demeurent coupés en 
deux: une partie d’entre eux, 
groupés autour de M. Gilbert 
Grandvail. ancien ministre du 
travail du général de Gaulle, 
se sont, de leur côté, il y a 
quelques semaines, regroupés 
en une "Union travailliste” 
qui. elle, demeure “en mar­
ge " de l'UDR.
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DIRECTION:
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seignes.
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Le ping-pong monétaire: 
une semaine pour rien

PARIS (AFP) - La partie de "ping- 
pong monétaire” qui consiste pour les 
Etats-Unis, l’Europe et le Japon, à se 
renvoyer la balle depuis le 15 août der­
nier, s’est poursuivie au cours de la 
semaine écoulée sans aucun résultat.

Le secrétaire américain au Trésor. 
M. John Connally, vient de rentrer à 
Washington sans avoir marqué de point 
à Tokyo, les Japonais refusant de réé­
valuer* le yen avant de savoir ce que 
feront les Européens.

Ces derniers, notamment les Alle­
mands et les Français, avant de préci­
ser leurs intentions - ce qui ne peut

Fin du procès du Caire
LE CAIRE (AFP» - Le procès du 

général Mohamed Fawzi. ancien minis­
tre de la Chambre accusé dans l affaire 
du complot contre le président Sadate. 
a pris fin samedi au Caire. Il s'était 
ouvert le 25 octobre par une séance pu­
blique, au cours de laquelle le procu­
reur général avait, dans son réquisitoi­
re. réclamé la peine de mort pour l'ac­
cusé. Les travaux du tribunal s'étaient 
ensuite déroulés à huis clos durant six 
audiences.

Cependant le procureur général n'a 
fait que reprendre son réquisitoire

être fait qu’après une rencontre Pom- 
pidou-Brandt - voulaient connaître les 
ultimes positions des Américains, con­
cernant une éventuelle dévaluation du 
dollar, au cours de la réunion du "grou­
pe des Duc” qui devait s'ouvrir à Ro­
me le 22 novembre. Mais M. Connally. 
l'actuel président de ce groupe, leur 
a renvoyé la balle en ajournant la réu­
nion à une date indéterminée. Si bien 
que l’on ne sait pas maintenant qui se 
réunira le premier: le “sommet" franco- 
allemand ou le groupe des Dix.

En attendant, chacun durcit ses po­
sitions. M. Connally a réaffirmé à 
Tokyo qu'il ne peut etre question de la 
moindre revalorisation de l'or, le dol­
lar étant déjà bien assez "humilié ", 
selon lui. par sa dévaluation de fait 
par rapport aux monnaies flottantes.

La crise monétaire parait donc s'en­
gager dans une impasse. Encore ne 
s'agit-il que de la première phase du 
retour à la normale - celle du rajuste­
ment des parités des principales mon­
naies - qui devra être suivie d'une neu­
tralisation des quelque soixante milliards 
d'eurodollars susceptibles de remettre 
en cause à tout moment l'équilibre pé­
niblement rétabli, puis de la mise en 
place d’un nouveau système monétaire 
international, en fonction des rapports 
de forces profondément modifiés.

Les ministres arabes des AE se
réunissent pour faire le point

LE CAIRE (AFP) - Le quotidien cai­
rote “Al Ahram” reproduisait hier des 
extraits des allocutions des diverses 
personnalités qui ont pris la parole au 
cours de la réunion des ministres ara­
bes des affaires étrangères, qui s’est 
tenue au siège de la Ligue arabe, au 
Caire.

M. Mahmoud Riad, ministre des af­
faires étrangères et vice-premier mi­
nistre d'Egypte, a souligné la nécessité 
pour son pays de récupérer par la force 
les territoires occupes par Israël en 
1967.

Les ministres des affaires étrangè­
res devaient étudier un certain nombre

de points avant de se sépare'- hier soir, 
à savoir:

- la situation sur le front oriental 
(Syrie-IrakJordanie) ;
- les relations jordano-palestiniennes 

et la médiation en cours à Djeddah;
- l'amélioration des relations inter­

arabes;
- la mobilisation des ressources mi­

litaires et économiques arabes dans la 
lutte contre Israël;

- l’élaboration d'un programme de 
travail pour la prochaine réunion du con­
seil de défense réunissant les ministres 
des affaires étrangères et de la défense 
nationale des pays arabes, prévue pour 
le 25 novembre.

À 1 5 jours des présidentielles

Z 'Uruguay vit dans la fièvre
MONTEVIDEO (AFP) - Un climat 

de violence depuis plusieurs jours en 
Uruguay où la campagne pour les élec­
tions générales du 28 novembre donnent 
lieu à de durs affrontements entre grou­
pes politiques de tendance opposée. Trois 
personnes ont été blessés hier à Mon­
tevideo tandis que le général Liber Se- 
regni. candidat à la présidence de la 
république et leader du "front élargi" 
de gauche, a une nouvelle fois échappé 
à un attentat. Un homme qui s'était appro 
ché en feignant de vouloir saluer le gé­
néral a tenté ensuite de le poignarder.

A deux semaines des élections, la 
tension ne cesse de croître entre mi­
litants de gauche et de droite alors que 
les autorités paraissent impuissantes 
à contrôler la situation.

Le parti d’extrême-droite de la jeu­
nesse urugayenne (JUP) accuse notam­
ment le “Front élargi” de vouloir 
instaurer la "dictature communiste" 
dans le pays, tandis que les militants 
de gauche reprochent a leurs adversai­
res "d'orchestrer des provocations" 
visant à empêcher le déroulement nor­
mal de la campagne électorale.

Reprise des SALI aujourd'hui

Ce point d'équilibre des 
forces où arrêter la course 
ruineuse aux armements

VIENNE (AFP) - Une semaine après 
l’essai atomique d’Amtchika, au cours 
duquel les Etats-Unis ont expérimenté 
l’ogive destinée à leur système défensif 
anti-missile (APM), s’ouvre aujourd’hui 
à Vienne, la session des entretiens 
soviéto-américains pour la limitation des 
armements stratégiques (Sait).

La déflagration d’Amtchika fait écho 
à d’autres explosions atomiques, sovié­
tiques celles-la, et s’insère dans la partie 
infiniment complexe qui se joue aux Sait. 
Le secret, la subtilité, le silence et les 
ressorts éprouvés de la négociation tra­
ditionnelle s’y conjuguent, au service de 
la super-stratégie, avec l’installation de 
nouveaux sites de fumées géantes, avec 
les techniques ultramodemes de l'espion­
nage électronique et avec le fracas des 
mégatonnes sur les polygones de la zone 
sub-arctique ou des lies Aléoutiennes. 
Ces éléments disparates concourent pa­
radoxalement, en fin de compte, à 
fonder l'optimisme raisonné de deux pays 

ui, conscients des terrifiants moyens 
e destruction dont ils disposent, esti­

ment nécessaire de définir le point d'é- 
uilibre des forces où ils arrêteront, 
e concert mais sans renoncer à leur 

puissance, leur course ruineuse aux ar­
mements.

Plus encore que les deux accords 
conclus à Helsinki en septembre sur 
des questions marginales (le "télépho­
ne rouge" Washington-Moscou et la 
prévention des usages accidentels des 
armes nucléaires), c'est l'accord du

20 mai, aboutissement de la session 
viennoise du printemps 71. qui a inflé­
chi radicalement le cours des entre­
tiens.

Les négociateurs, arrachant la dis­
cussion à l’impasse où elle piétinait 
depuis 18 mois, décidaient, selon le 
voeu des Soviétiques, de concentrer 
leurs efforts sur les armements défen­
sifs (ABM), tout en examinant, dans le 
même temps, selon le souhait des Amé­
ricains, certaines mesures concernant 
les armements offensifs (ICBM).

La construction, poursuivi par les 
Soviétiques, de nouveaux silon de mis­
siles intercontinentaux “SS 9" donne en 
effet, aux veux de Washington, une ac­
tualité d'autant plus pressante à ce pro­
blème que l’URSS semble, dans ce do­
maine, consolider, voire accroître son 
avance sur les Etats-Unis.

Le président Nixon et M. William 
Rogers ont clairement précisé vendredi 
l'ordre du jour de la session qui s'ou­
vre aujourd'hui à Vienne: apras avoir 
marqué, à Helsinki, des “progrès si­
gnificatifs" sur l’armement défensif, 
les SALT donneront la priorité mainte­
nant à l'armement offensif, chapitre où 
"des progrès sont également enregis­
trés".

Les observateurs ne sont pas loin de 
penser que les entretiens de Vienne 
sont, en réalité, devenus partie inté­
grante du grand jeu diplomatique en 
cours.
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Stages de perfectionnement en gestion des 
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Stages de formation à la coopération

Stages de perfectionnement d'administrateurs de 
coopératives

Stages d'initiation à l'animation des groupes
de travail

Stages d'initiation à la communication audio-visuelle 
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Le rôle des administrateurs et des cadres 
dans le MCPD.

L’entreprise coopérative : une entreprise 
comme les autres ?

Les relations du MCPD avec les autres organismes 

Les ressources humaines dans le MCPD.

Les communications du MCPD.

Perfectionnement de formateurs-associés

L'INSTITUT COOPÉRATIF 
DESJARDINS
50, Avenue des Commandeurs 
Lévis, Québec
Téléphone: (418) 835-2345

J'aimerais recevoir votre prospectus 
71-72

nom... 
fonction 
adresse.
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Quelle différence y a-t-il 
entre I'Hydro-Québec et..
Il n’y a pas de différence entre l’Hydro-Québec et toute autre société dynamique du Québec.
L’Hydro-Québec est une société autonome, avec un président et un conseil d’administration comme une 
compagnie privée. C’est une société qui doit être efficace auprès de sa clientèle et assurer elle-même sa 
rentabilité. Les contribuables ne paient aucune taxe pour l’Hydro- 
Québec. Au contraire, l’Hydro-Québec verse à la province des 
millions en taxes et redevances, chaque année. L’Hydro-Québec 
vit uniquement de la vente d’électricité. Et pourtant, les tarifs au 
Québec sont parmi les plus bas en Amérique. Recherche, planifi­
cation, valeur humaine, mise en marché, publicité... à proprement 
parler, il n’y a pas de différence entre l’Hydro-Québec et n’importe 
quelle autre société dynamique du Québec.

4^822594
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Deux autres hommages

Guy Viau, artiste et homme de coeur
Arrivés trop tard pour figu­

rer samedi dans la page des 
hommages à la vie et à l’oeu­
vre du Guy Viau, voici deux 
textes éloquents qui portent 
témoignage sur l’action et la 
démarche esthétique d’un dis­
ciple de Borduas, mort pré­
maturément le 7 novembre à 
Paris. Le premier est signé 
Bernard Teyssedre, directeur 
des études d’art plastique à la 
Sorbonne; le second, de notre 
collaborateur, médecin et cri­
tique d’art, Paul Dumas.

Bernard
Teyssedre

Bouleversé par la mort de 
Guy Viau. je crois devoir por­
ter témoignage sur un homme 
qui, au Québec comme à Pa­
ns, fut de mes amis, qui de­
puis cinq ans n’a cessé de 
m'aider dans mes recherches 
sur l'automatisme de Mont­
réal. et qui fut l’un des criti­
ques d’art les plus lucides, 
plus honnêtes, plus passionnés 
et plus mesurés à la fois que 
j'aie jamais rencontré.

Je bornerai mon témoignage 
à un seul point, parce qu’il 
est le plus mal connu. La 
modestie de Guy Viau l'empê­
chait de révéler qu'il fut l'un 
des premiers disciples de 
Borduas, le plus actif et plus 
ardent peut-etre dans la pré­
paration du mouvement auto- 
matiste.

Guy Viau fut élève à l'Ecole 
du Meuble, de septembre 1939 
à juin 1944. Borduas l'esti­
mait comme le jeune peintre le 
plus doué de tous. Un jour que 
Viau dessinait un pichet, en 
classe. Borduas lui dit: "Voi­
là ce que j'attendais: “laissez 
ça tel que c’est, riy touchez 
plus!". Ou bien il le regardait 
peindre, en silence, puis 
murmurait: "Ah! quelle chan­
ce!" Guv Viau a participé à

l’exposition des Sagittaires 
(printemps 1943). Il a été l’un 
des premiers membres de la 
Section des Jeunes à la Société 
d’Art Contemporain (autom­
ne 1943). Ses natures mortes 
avaient selon Charles Doyon, 
“une fermeté de couleur, une 
solidité de forme, un sens inné 
de la composition", selon 
Maurice Gagnon, “une harmo­
nie peu commune”. Pendant 
l’été 1943, Viau partit peindre 
avec Fernand Leduc à Saint- 
Hilaire, et ses paysages, équi­
librés mais passionnés fai­
saient l’admiration, l’envie 
de son ami: “Guy peint avec 
ses tripes”, disait-il.

Ce n est pas tout: Guy Viau 
a joué un rôle historique 
dans la naissance du mouve­
ment automatiste. Des 1941, 
avec Gabriel Filion et Pierre 
Pétel, il fut le premier à ren­
dre visite à Borduas dans son 
atelier de la rue Montana; 
c'est lui qui, sur demande de 
Borduas, fit entrer Pierre 
Gauvreau dans le “groupe” 
naissant, et grâce à lui Fran­
çoise Sullivan. Fernand Le­
duc, tous les jeunes “contes­
tataires" de l'Ecole des Beaux- 
Arts. Chaque semaine, ils al­
laient aux réunions de Borduas, 
et en revenaient “le coeur 
chaviré d enthousiame”. C'est 
Guy Viau qui, dans le Quar­
tier Latin, tenait la chronique 
sur les arts. Ses articles, sous 
le titre “Chronique d'un ra­
pin'', furent: 8 octobre 1943, 
"Exposition d'art mexicain”; 
15 octobre, "Jacques de Ton- 
nancour au Brébeuf’; 5 no­
vembre, "Où allons-nous? 
Où l'esprit de vie le voudra ": 
12 novembre, "Eric Goldberg, 
peintre pour plaire"; 26 no­
vembre. "La Société d'Art 
Contemporain”; 17 décembre, 
“Morrice”; 24 mars 1944, 
“John Lyman".

Cest Guy Viau qui le 27 dé­
cembre 1943 dirigea le numéro 
spécial du Quartier Latin, 
tout entier consacré à la pein-

Paul HAMEL. S.J. invite chaque jour, 
des témoins du 
monde chrétien.

à l'émission Témoignage

LUNDI
MARDI
MERCREDI
JEUDI:
VENDREDI
SAMEDI:

À Montréal 
syntoniser

du 15 au 20 novembre 1971
J Littleton : 3ov'QuO' i O' quitte I Gpcro po^< le Ne^-o Spo.ijcri 
Dr E. Beltrami : Co>» n ent e.itc lev dosov,'ev loo •
J Littleton : te «t'ont relig>ej> tle> No*»v o t e.oijc '
J. Littleton : Que decent le Negio Sp'''t-o( en froncu>
L. Poirier : Le lOfOu" e dx Chml Ro> pixv mtcriewr Que voc o 
J. Horvey, S.J.: Peut-il y avoir une violence chrétienne ^

CJSO Sorel 8h. 40 (au cadran 1320ks)
CKBS St-Hyacinthe 15h. 35 (au cadran 1240k$) 
CFLV Valleyfield 13h. 45(au cadran 1370ks) 

_____ et ô 50 autres stations au Canada

Audiences publiques
au sujet du

plan-cadre provisoire
du

parc national Forillon
Le 17 novembre

Le 19 novembre

Salle de réunions 
du C.E.G.E.P. 
Gaspé
Salon Vert de 
l'Hôtel St-Louis 
Rimouski

de 9 h à 17 h
Tous soûl cordialement imités à ces réunions.

E
Faites un succès

de votre #
congrès!..

Laissez au Reine Elizabeth le soin de voir à tous les 
détails à votre place. Nous nous occupons de tout: 
les chambres, les repas, les rafraîchissements. Rien 
n’est laissé au hasard. Ainsi, vous ne risquez pas 
d'oublier des détails importants. Nous avons l'habitude 
des grandes et des petites réceptions. A nous d’en 
faire un succès ... et à vous d'en tirer tous les 
avantages! Communiquez avec le service des congrès 
du Reine Elizabeth: composez 861-3511.

chargea

En plus de la carte-voyage Gulf, 
tous les détaillants participants Gulf 

acceptent désormais la carte Chargex.
•Marque deposee

ture canadienne contemporai­
ne. qui reste le meilleur docu­
ment actuel sur les tendances 
de l’art à Montréal en ce temps. 
Claude Gauvreau lui a ren­
du hommage dans le Haut 
Parleur (novembre 1950): 
"En 1943, dit-il, la voix la 
plus indépendante, la plus pro­
pice à la croissance mirifi­
que de la jeune avant-garde, 
fut celle de Guy Viau’.’. Dans 
ses articles, Viau reconnaît 
en Borduas “le peintre cana­
dien le plus vivant et le plus 
pur”, chez qui “le chant dé­
coule de l’instinet”, de l’in­
soumission totale", de l’in­
surrection “contre la condi­
tion que l'homme fait à l’hom­
me". Car “l'art se nourrit 
de violence. Un peintre ne 
subit pas un autre peintre, il 
le détruit. La tradition est 
faite d'une longue suite de ré­
voltes".

Avec Guy Viau, une voix 
haute et claire vient de se 
taire. Ce témoignage, en évo­
quant les seules années 1940- 
44, a eu pour but de rendre 
justice au rôle historique 
joué par Guy Viau dans la for­
mation de l'art et de la criti­
que d’art dans le Québec d'au­
jourd’hui.

Paul Dumas
Evoquer la personne de Guy 

Viau. c'est pour nous retour­
ner près de trente ans en ar­
rière, à l’exposition des Sa­
gittaires. Celle-ci avait été 
organisée en 1943 par Mau­
rice Gagnon, critique et pro­
fesseur d'histoire de l'art, 
et avait eu lieu à la Dominion 
Gallery de Kadame Millman, 
rue Sainte-Catherine. Le jury, 
composé de Paul-Emile Bor­
duas. de François Hertel, d'Al­
fred Pellan et de Maurice Ga­
gnon lui-même, avait retenu les 
travaux de vingt-trois artis­
tes, tous âgés de moins de 
vingt-cinq ans, et dont plusieurs 
étaient des autodidactes. A 
côté de Jacques de Tonnan- 
cour. de Jeanne Rhéaume, de 
Marion Scott, de Denise Gad-

Ford lance 
la vague 
des hausses

DETROIT (AFP) - Lançant 
la vague des augmentations 
dans l’industrie automobile, 
Ford a annoncé que le prix 
de deux de ses modèles, la 
Pinto et la Capri, était 
augmenté à partir de lundi 
de $94 pour la première 
et de $119 pour la seconde.

American Motors et Chrys­
ler ont également l'intention 
d'augmenter leur prix mais 
n'ont pas encore précisé dans 
quelle proportion. Le Conseil 
du coût de la vie a autorisé 
vendredi les entreprises ayant 
un chiffre annuel de vente 
supérieur à $100 millions à 
élever leur prix à partir de 
dimanche et cela jusqu'au 
1er janvier sans demander 
l'autorisation préalable de la 
commission qui doit contrôler 
les prix au cours de la phase 
deux de lutte contre l'infla­
tion.

Ces augmentations appli­
quées par Ford sont desti­
nées à compenser les pertes 
dues à la flottaison du mark 
et au fait que des pièces fa­
briquées à l'étranger entrent 
dans la composition de la 
Pinto.

LISEZ

ET FAITES LIRE 

LE DEVOIR

Gulf accepte maintenant 
la carte Chargex

UBIU 28
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En vente dans les kiosques 

et les librairies

Pour obtenir un abon­

nement, téléphoner à :

739-2758

bois, de Julien Hébert, de 
Charles Daudelin. d’André Jas­
min, de Pierre Gauvreau. de 
Fernand Leduc, de Lucien Mo­
rin et de quelques autres, Guy 
Viau avait fait belle figure 
et s’était fait remarquer par 
des tableaux ingénus et d’une 
grande fraîcheur d'exécution. 
Elève et admirateur de Paul- 
Emile Borduas, c’était alors 
un grand garçon bien élevé, un 
peu timide, un esprit fin, sin­
cère et affamé de vérité. Ac­
cessible à l’enthousiasme, il en 
tempérait les élans par sa ré­
serve native. Après l’exposi­
tion des Sagittaires, il fut in­
vité à faire partie de la sec­
tion cadette de la Société d’Art 
contemporain.

Délaissant officiellement la 
pratique de la peinture, il de­
vait faire plus tard une bril­
lante carrière dans l’ensei­
gnement, dans la critique d’art 
et dans la muséographie. Il 
s'appliqua à chacune de ces tâ­
ches avec inelligence, probité 
et une véritable ardeur com­
municative. Les chroniques 
qu'il a publiées dans Le De­
voir, ses préfaces de catalo­
gues et son ouvrage sur la 
peinture du Québec, dénotent 
nomme de oût.un écrivain 
austyle élégant et incisif, qui 
savait volontiers cultiver Thu- 
ur calm. Mais la qualité 
onante de Guy Viau, celle

Ta rendu si cher à ses inti- 
ms et qui leur fait ressentir 
si vivement son départ aujour- 
dhui, c’est la ferveur et la fi- 
dlité qu’il apporta toujours 
dans Tamitié. Nature vibrante 
homme de coeur.

Deux terminaux dernier cri
Le directeur dé la Banque de terminologie de TUniversité 
de Montréal vient de prendre possession des deux premiers 
terminaux Olivetti dont les claviers ont été mis au point 
suivant les prescriptions de la banque. Ces terminaux, com­
prenant majuscules, minuscules et accents, permettront 
éventuellement aux utilisateurs de consulter à distance le 
fichier de terminologie technique et scientifique bilingue que 
la banque commencera bientôt à mettre en mémoire grâce 
au puissant ordinateur CDC 6600 du Centre de Calcul de

l’Université de Montréal. Dans l’ordre habituel: M. André 
Oas, directeur du département de linguistique de l’Uni­
versité de Montréal, M. G. Vézina, gérant de la succur­
sale systèmes de traitement des données Olivetti, M. Nes­
tor Hoghglaube, représentant de la maison Olivetti, M. Mar­
cel Paré, au contrôle, directeur de la banque, M. R. Dubuc, 
terminologue en chef de la banque et M. Jean-François 
Grégoire, opérateur.

ENTRE MONTRÉAL 
ET TORONTO,
DÉCOUVREZ LES 9 AUTRES 
“VOLS D’AFFAIRES” CP AIR.
Nous sommes très connus, trop con­
nus peut-être, par notre “vol d’affai­
res” de 8.00 Montréal-Toronto. Tous 
les hommes d’affaires connaissent et 
apprécient notre plantureux et appé­
tissant petit déjeuner, la prévenance 
et l’amabilité de nos hôtesses, la ra­
pidité de leur service. Mais hélas, nos 
9 autres “vols d’affaires” entre Mon­
tréal et Toronto ne connaissent pas 
la même gloire.
Et pourtant, ce sont les mêmes hô­
tesses. Aussi prévenantes et servia­
bles et elles se font aussi un point 
d’honneur à être mignonnes.

Sur nos 9 autres "vols d’affaires”, 
vous avez droit au même service ra­
pide et courtois. Ce sont les mêmes 
chefs qui mitonnent avec amour des 
petits plats ayant la même qualité 
que nos petits déjeuners. En plus, 
nous vous offrons un choix des meil­
leures bières canadiennes et d’ex­
cellents vins importés. Et pour votre 
détente, nous avons aussi des cas­
se-tête, des jeux, des livres et des 
magazines.
Sur nos 9 autres “vols d’affaires”, 
nous fournissons aussi, à ceux qui 
sont des vrais bourreaux de travail,

tous les accessoires de l’homme 
d’affaires moderne: du petit magné­
tophone portatif en passant par les 
revues financières, le dernier rapport 
de la Bourse et un secrétariat télé­
phonique.
Alors la prochaine fois que vous allez 
à Toronto, prenez un “vol d’affaires” 
CP Air. Il y a, par exemple, tous les 
soirs, à partir de 16h15, 4 "vols d’af­
faires” qui reviennent de Toronto. 
Volez avec nous, vous redécouvrirez 
ce qu’est le service. Aller et retour. 
CP Air vous offre 41 “vols d'affaires” 
hebdomadaires vers Toronto et l’Ouest.

MONTRÉAL-TORONTO

07:00 08:00 13:00 17:00 18:15

TORONTO - MONTRÉAL

07:45 16:15 16:20 21:30 22:20

H CP
Air
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Les plus
petits

biftecks
en ville!

Altitude

Entre 5 heures et 
7 heures, venez prendre 
l’apéritif et griller 
quelques petits cubesde 
steak pour vous ouvrir 
l’appétit. Vous disposez 
d’un mini-hibachi 
à votre table... n’est-ce 
pas un hors-d’oeuvre 
à la hauteur!
Profitez en même temps 
d’une vue splendide sur 
toute la ville et prenez 
les choses de haut! 
L'ascenseur d’Altitude 
737 est situé dans le 
hall principal de l’édifice 
de la Banque Royale, 
Place Ville-Marie. 
Montez nous voir dès 
ce soir!
Réservations: 861-3511

Administré par le Reine Elizabeth

Des sons qui font le tour du monde
Suite de la page 3

presque sans interruption. Au 
rythme actuel, André Perry 
fait une année le son de 
100 à 125 microsillons, de 
deux à trois cents 45 tours 
(bien qu'on estime le 45 
tours lui aussi dépassé et voué 
à une éventuelle disparition), 
d'une vingtaine de films long 
métrage, ainsi que toute la 
musique utilisée dans les Cé­
geps pour les cours d’audio­
visuel.

Une usine? Un peu, certes, 
mais de grand calibre, à la­
quelle on vient de tous les 
coins du monde, ou presque.

En un seul mois, par exem­
ple, André Perry a accueilli 
12 groupes américains de 
musique "pop" ou “under­
ground", dont un de Califor­
nie. Ce qui ne l’empêche 
pas de faire des “classiques” 
comme Charles Aznavour ou 
Mireille Mathieu, ou les 
grands noms du pays comme 
Robert Charlebois, Renée 
Claude et Jean-Pierre Fer- 
land, pour n'en nommer que 
quelques-uns. Ainsi, Jean- 
Pierre Ferland lancera, dans 
deux ou trois semaines, un al­
bum de deux microsillons 
dont le titre est encore secret:

Le difficile problème 
de la représentation 
de la Chine à /VIT

NATIONS UNIES (Gevèvei- 
Le problème de la représen­
tation de la Chine au sein de 
l'organisation internationale 
du travail (OI T.) figure en 
tète de l'ordre du jour de ia" 
184-ème session du conseil 
d'administration du bureau in­
ternational du travail (B I T) 
qui s'ouvrira le mardi 16 no­
vembre. Dans les milieux com­
pétents. on estime en général 
que le conseil aura le plus 
grand mal à trouver une so­
lution.

La question se présente pour 
10.1.T. de façon assez parti­
culière. En effet. rO.I.T.. 
contrairement à d'autres or­
ganisations de la famille des 
Nations unies, n'est pas liée 
par sa constitution aux déci­
sions de l'assemblée généra­
le des Nations unies en ce qui 
concerne l'admission de nou­
veaux membres. Mais, d'au­
tre part, la position de 10.1. 
T. a été jusqu'à présent de 
reconnaître pour représentant 
de la Chine le gouvernement 
reconnu comme tel par l'as­
semblée générale. En outre, si 
la constitution de 10.1.T sti­
pule que le conseil d'adminis­
tration du B I T. est seul com­
pétent pour décider de l'ad­
mission d'un nouveau membre, 
elle ne donne aucune indica­
tion sur l'organe chargé de se 
prononcer sur la représenta­
tion d'un pays déjà membre, 
ce qui est le cas de la Chine

A ces difficultés juridiques 
viennent s’ajouter des consi­
dérations politiques:

"La compétence du conseil 
d'administration est discutée. 
Un porte-parole des Etats- 
Unis a déclaré jeudi à Genève 
que le conseil d’administration 
"n’a pas compétence pour dé­
cider de la représentation chi­
noise à l’organisation, qui est 
du seul ressort de la conféren­
ce internationale du travail ". 
La position américaine con­
tredit absolument celle du di­
recteur général du B I T., M. 
Wilfred Jenks, qui a d'ores et 
déjà estimé que le conseil 
est pleinement compétent et a 
décidé de lui soumettre le pro­
blème. Paradoxalement, l'at­
titude adoptée aujourd'hui par 
les Etats-Unis s’oppose à leur 
attitude antérieure. Elle va 
maintenant dans le même sens

NETTOYEUR
P. M.

Service d'une heure 
au comptoir

Service de chemises
8309 ST-DENIS 

381-1322

NOUVEAU
CHIROMANCIEN
VENANT DE L’ANGLETERRE 
HAUTEMENT QUALIFIE

Faites lire 
dans nos mains!
(sans frais supplémentaire) 

Appelez:

RESTAURANTS
MAHARAJAH
2 1 24 rue Drummond

844-5702
(Permis complet) 

OUVERT TOUS LES JOURS

ANGLAIS
ESPAGNOL

apprenez

VITE ET BIEN 
CHEZ L.P.S.®
Montréal, Place Bonaventure 

878-2821
Québec, 500, Grande Allée 

_529-033
Je suis intéresséîel par les cours LPS 
Sans engagement de ma part, veuillez 
O Me procurer de plus amples 

renseignements sur les cours LPS
□ Réserver la date du-----------

à________ heures
pour passer un test de classification

NOM___________________________

ADRESSE___________ _

que les revendications des pays 
socialistes qui, depuis plu­
sieurs années, demandent que 
la structure de l’O.I.T. soit 
modifiée en vue d’une diminu­
tion des pouvoirs du conseil 
d’administration, et d’une aug­
mentation de ceux de la <.on- 
férence internationale du tra­
vail, ce que les Etats-Unis 
avaient toujours refusé d’ac­
cepter.

' enregistrement en a été fait 
chez André Perry qui s'em­
ployait ees jours derniers 
a en polir la version termina­
le.

Et pourtant André Perry est 
un homme jeune (il n’a que 
34 ans) que rien ne destinait, 
voilà 10 ans, à semblable car­
rière: c’est celle de musicien 
qu’il avait embrassée à 17 
ans, et sa formation technique 
ne dépassait guère celle d’un 
profane, lorsque en 1968, 
ayant pendant quelques années 
taté du magnetophone et du 
micro de façon amateur, il 
avait installé un petit studio 
au sous-sol d’une simple mai­
son d'habitation de Brossard, 
sur la rive sud.

Cependant le disque cana­
dien, explique-t-il, avait déjà 
commencé de prendre un peu 
d'essor aux environs de 1965, 
mais on ne trouvait dans la 
région de Montréal, pour ré­
pondre aux nouveaux besoins, 
qu’une seule installation de 
studios digne de ce nom et 
quand même vétuste: celle de 
RCA Victor. André Perry opta 
pour l’avant-garde technique, 
et la formule lui réussit: il fut 
le premier équipé, au pays, 
d’abord en 8 pistes, puis en 
16. Il fut le premier à se 
doter d’un "Moog” (pronon­
cer: môgue). Il fut aussi le 
premier à comprendre, sans 
doute à cause de son expé­
rience de musicien et de lea­
der d’un groupe de jazz, que 
les studios d’enregistrement

devaient fournir aux clients 
non seulement des services 
techniques étincelants, mais 
aussi un lieu de rencontre 
agréable, “une sorte de club”, 
dit-il lui-mème.

Il avait avec tous les musi­
ciens des rapports à la fois 
simples et directs, et semblait 
personnellement impliqué par 
chacun des travaux qu’il fai­
sait. Cette attitude, alliée à 
la qualité technique de ses 
services et à son excellente 
renommée, eut ses premiers 
effets dès les premières an­
nées.

"Ça a éclaté”, explique- 
t-il. quand John Lennon et 
Charles Aznavour prirent 
la décision de faire chacun 
un microsillon chez lui. Avec 
le premier disque de Robert 
Charlebois, André Perry se 
trouva lancé au niveau inter­
national avant même qu’on 
l'eût très bien connu ici.

Son premier investisse­
ment dans cette aventure s’é­
tait restreint à $500. Deux 
ans plus tard, André Perry 
se portait acquéreur de l'an­
cien temple du Carré Am­
herst; il n’y est établi que 
depuis trois mois mais l’amé­
nagement complet en aura 
entraîné des déboursés d’un 
demi-million de dollars.

Resté musicien malgré 
tout (il participe à toutes 
les expériences musicales 
et semble aimer particuliè­
rement jouer avec son “syn­
thesizer”). André Perry es-

Le plus grand des trois studios d’André Perry occupe la nef d’un ancien temple 
anglican où s'est installée toute l'entreprise. C'est là que la plupart des grands 
noms du disque font aujourd'hui leurs enregistrements.

time que ce ne sont “ni le 
talent, ni l’énergie, ni le po­
tentiel qui manquent dans ce 
domaine, mais une prise de 
conscience universelle du 
phénomène qui fait que l’en­
registrement est un art".

Il ne jure plus, en effet, 
que par le magnétophone, et 
affirme que la reproduction 
électronique de la musique a 
changé radicalement la con­
ception que les musiciens doi­
vent se faire de leur jeu. 
André Perry explique aussi 
le retard que la France mar­

que, à l’heure actuelle, sur 
le marché du disque: ses mu­
siciens et ses techniciens 
conçoivent tout de façon trop 
traditionaliste. Aussi esti­
me-t-il que dans un an. une 
fois surmontés certains pro­
blèmes de mise en marché, 
le disque québécois pourra 
entrer sans hésitation sur le 
marché français.

Il rêve de bien des choses, 
la moindre n’étant pas de par­
venir à faire “de l’anima­
tion à tous les niveaux" à 
propos des nouvelles formes

musicales. Le succès de sa 
propre entreprise, à lui seul, 
indique peut-être que cette "ani 
mation” s’effectue déjà sans 
qu’on s’en rende bien compte.

Ainsi, on trouve à Toronto 
trois ou quatre studios d’un ca­
libre égal à celui de ses pro­
pres installations. Mais sur 
un ton qui traduit son esprit 
latin, André Perry annonce: 
"Nous commençons à effrayer 
Toronto.”

Si la ville de Montréal peut 
à l’heure actuelle se glorifier 
de quelque chose...

ELECTROHOME, c'est l'excellence même du 
son et de l'image, l'essence même de la dis­
traction numéro UN chez soi. Vous verrez tou­
te une sélection d'appareils du 15 au 20 no­
vembre au 5é chez Dupuis. À ne pas man­
quer.

La marque qui va plus loin que l'excellence

TÉLÉ ELECTROHOME COULEUR 26 PO. TÉLÉ COULEUR ELECTROHOME 20 PO.
Modèle à châssis C7 monté à la main avec transfor­
mateur. Son et image instantanés INSTAVU. Contrôle 
auromatique des teintes ELECTROTINT. Syntonisation 
précise automatique ELECTROLOCK. Haut parleur 6 x 
4 po. Tube image avec plan de protection de 6 ans. 
Service et pièces gratuits pour 1 an. Fini noyer.
H 29 x l 35 x P 18 pouces.

Dupuis Cinquième Rayon 843 
Composez 842 6171

Prix spécial

67900
chacun

Syntonisation ELECTROLOCK. UHF et VHF (2 à 83). 
ELECTROTINT contrôle les nuances automatiquement. 
Châssis à transformateur 25,000 volts. Tube image 
protégé par plan de 6 ans: pièces gratuites pour 1 an, 
service gratuit 1 an. Fini noyer. L23-5/8, H 18%,
P 18'/2.

Dupuis - Cinquième - Rayon 843 
Composez 842-6)71

Prix spécial

59900
chacun

VILLE______

TEL------------- LD. 15-11-71_,

STEREO RADIO ELECTROHOME

M m - m ' ■ %

TELE NOIR/BLANC ELECTROHOME 23"
Un modèle futuriste qui est plus qu'un simple 
stéréo... c'est un centre de divertissement stéréopho­
nique complet avec syntonisateurs AM-FM/FM STÉ­
RÉO, mini-changeur BSR de luxe et unité d'audition 
des rubans à 8 pistes. Châssis d'une puissance de 40 
watts. L.21, H.32 pouces.

Dupuis - Cinquième - Rayon 843 
Composez 842-617)

Prix spécial

|00
chacun369:

Un autre de la même lignée de race. C'est le Breton, 
superbe appareil de 23 pouces noir et blanc. Images 
et son instantanés. Haut-parleur frontal de 6 x 4 pou­
ces. Fini noyer. L 27'/i x H 27 x P 14.

Dupuis - Cinquième • Rayon 843 
Composez 842-6171

Prix spécial

lOO
chacun239

CÉLÉBREZ AVEC NOUS! DÉPOSEZ VOS BILLETS DE PARTICIPATION. POUR GAGNER DES CERTIFICATS-CADEAUX DUPUIS, DANS 
GNÉES A CETTE FIN DANS LE MAGASIN. ÉCOUTEZ CKVL POUR CONNAITRE LES NOMS DES GAGNANTS.

LES BOITES DÉSI-

POURQUOI PAS CHEZ DUPUIS... OUVERT JEUDI ET VENDREDI JUSQU’À 21 H.
]
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Mariner 9, mis en orbite, envoie des photos de Mars
PASADENA, Californie (d’après 

l’AFP) - Pour la première fois, un sa­
tellite artificiel s’est inscrit sur orbite 
autour d’une planète autre que la terre, 
soit la planète Mars, après avoir fran­
chi 248 millions de milles depuis son 
lancement du cap Kennedy le 30 mai 
par la NASA. Il s’agit de la caméra 
cosmique américaine Mariner 9 dont 
on attend plus de 5,000 photographies de 
la planète rouge. Ces photos seront pri­

ses entre un périgée de 750 milles et 
un apogée de 10,700 milles.

L'exploit a soulevé un tel enthou­
siasme que le directeur de l’Institut des 
satellites de l’observatoire de Bochum, 
en République fédérale allemande, le 
professeur Heinz Kaminski, a déclaré 
que “la fin de l’année 1971 et le début 
de 1972 pourraient constituer un tour­
nant en ce qui concerne les conceptions 
actuelles de notre système planétaire

LE DEVOIR
Montréal, lundi 1 5 novembre 1971

Seule notre propre bêtise 
pourrait maintenant 
nous arrêter, dit Lévesque
par Pierre-L. O'Neill

Seule la bêtise congénitale des Cana­
diens français qui ont tendance à s’é­
mietter peut maintenant nous arrêter, 
a déclaré samedi M. René Lévesque.

Le président du Parti québécois par­
ticipait à la traditionnelle partie d’huî­
tres organisée chaque année en son hon­
neur par ses partisans du comté de 
Montréal-Laurier. Plus de 500 person­
nes s’étaient rassemblées au sous-sol 
de l’église Sainte-Cécile.

M. Lévesque a saisi l’occasion pour 
adresser à ses militants péquistes un 
message de circonstance, une mise en 
garde: “Si on regarde ce qui se passe 
actuellement au Québec, une seule chose 
peut nous arrêter, c’est nous autres. ”

Sans préciser si en cela il visait plus 
particulièrement la récente vague de 
contestations, les manifestations, la 
violence verbale des chefs syndicaux ou. 
tout simplement, la dissidence à l’inté­
rieur de son propre parti. M. Lévesque 
ajoutait: "Alors que nous nous trouvons 
pas loin de l’objectif, certaines secous­
ses nous font perdre du temps. Y aurait- 
il moyen de se ressaisir pour les deux 
prochaines années?"

Essayons de fonctionner ensemble 
pendant encore deux ans vers la pro­
chaine étape, la prise du pouvoir, pour­
suivait-il. "Après, on fera la société 
idéale. A la condition, bien entendu, de 
ne pas manquer notre coup par la bêtise 
congénitale."

Déplorant ce qu il a appelé “la mau­
dite habitude" qu’ont les Canadiens 
français de s'émietter, M. Lévesque a 
rappelé que le Parti québécois tentait 
de répondre, d’une façon démocratique, 
au besoin de "déblocage ” des aspira­
tions de la population. Puis il ajoutait: 
"Nous avons essayé de construire un par­
ti politique ouvert comme une auberge 
de Stockholm. Il faut maintenant se don­
ner la preuve que nous sommes assez 
adultes pour faire marcher une formule 
démocratique."

Lors des dernières élections, a-t-il 
souligné, nous avons réussi à aller 
chercher un quart de l’électorat. “Nous 
avons fait un bon bout de chemin. 
Il s'agit de savoir si nous aurons 
le courage d’aller jusqu'au bout. Dans le 
reste du pays, on se rend compte que le 
Québec existe. Au Québec, il y a des

millers de gens qui attendent pour savoir 
si c’est possible. On a la moitié du che­
min de fait. Si nous sommes capables 
de doubler les 400,000 de la dernière 
élection, l’affaire est réglée. ”

Des enfants peuvent toujours conti­
nuer à rêver, a dit en terminant le chef 
du Parti québécois: "Mais en tant qu’a­
dultes, n'oublions pas que nous sommes 
à la porté de l’objectif: un Québec qui 
nous appartient. Un Québec qu’on peut 
bâtir plutôt que de quêter aux autres no­
tre développement.”

C’est en 1963, alors que René Léves­
que était ministre libéral qu’un groupe 
de partisans du comté de Laurier déci­
daient d’organiser une première partie 
d'huitres pour fêter leur député. Avec 
l'évolution du Parti québécois, c’était 
depuis devenu l’événement de l'année, 
si important et couru qu’il fallait louer 
le Centre Paul-Sauvé. Cette année, les 
organisateurs ont volontairement res­
treint ces festivités à la dimension du 
comté. Ces partisans de la première 
heure manifestent autant de ferveur à 
l’endroit de leur idole mais ils ont perdu 
leur député. A cet égard, quelques témoi­
gnages recueillis au passage ont permis 
de percevoir la profonde amertume qu’ils 
ont conservée des élections du 29 avril.

et de ses origines”.
Les trois premiers gros plans de la 

surface martienne transmis hier par la 
caméra de Marine 9, après que l’engin 
se fut mis en orbite autour de Mars sont 
tout aussi flous que les clichés précé­
dents, renvoyés alors que la sonde se 
dirigeait vers son objectif.

Bien que floues, à cause d’une tempê­
te de poussière qui sévit sur Mars, les 
photos montrent la calotte glaciale du 
pôle sud clairement scindée. Les photos 
sont obscures et peu de détails sont vi­
sibles. Les savants ont cependant distin­
gué faiblement le cap polaire sud fait 
d’acide carbonique glace qui fond au dé­
but de l’été martien.

Cari Sagan, un des savants du Jet Pro­
pulsion Laboratory de Pasadena, a décla­
ré que la tempête de poussière était 
peut-être “un coup de chance exception­
nel car l’étude par Mariner 9 de la tem­
pête pourrait se révéler utile à détermi­
ner l’environnement de la planète".

Les savants espèrent toutefois qu’une 
fois la tempête calmée les prochaines 
séries de photos seront plus révélatri­
ces.

La NASA a fait savoir que l’engin 
gravitait autour de Mars une fois toutes 
les douze heures et trente-sept minutes, 
soit seulement sept minutes de plus que 
prévu.

Lorsque la sonde américaine est arri­
vée au bout de son long voyage de 462 
millions de kilomètres, distances qu’elle 
a parcourue en 194 jours, la planète rou­
ge se trouvait à sa distance minimum de 
la terre, soit 122 millions de kilomètres. 
Pour les spécialistes américains, il a 
fallu viser, à ces distances astronomi­
ques, une zone d'arrivée de 1,000 kilo­
mètres carrés.

La mission d’étude autour de Mars est 
prévue pour une durée de 90 jours, 
bien que la sonde doive continuer à 
tourner autour de la planète pendant quel­
que 17 ans. Cette limitation de la "vie 
utile" de la sonde s'explique, d’une part, 
par l’affaiblissement de ses sources 
d’énergie fournies par les batteries so­
laires (17.452 cellules solaires recou­
vrent quatre immenses panneaux solai­
res) et surtout par le fait que dans sa 
course autour du soleil, la distance de 
Mars à la terre va aller constamment 
en augmentant.

Au 15 février 1972. Mars et Mariner 9, 
devenu satellite artificiel de la planète 
rouge, seront à 235 millions de kilomè­
tres de la terre. Les signaux envoyés 
par la sonde deviendront de plus en 
plus faibles et ce d’autant plus d’ailleurs 
que ses antennes ne seront plus pointées 
convenablement vers la station de récep­
tion de Goldstone, aux Etats-Unis.

Mariner a un poids légèrement supé-

Le Dr Barnard effectue 
une 8e greffe du coeur

LE CAP (d’après l’AFP) - Le pro­
fesseur Christian Barnard a réalisé 
samedi, à l’hôpital Groote Schurr du 
Cap, sa huitième greffe cardiaque. 
Le receveur est un restaurateur de 62 
ans, M. Lindsay Rich, dont l’état était 
"satisfaisant" après l’opération. Celle- 
ci a débuté à neuf heures trente et s’est 
prolongée jusqu'à 16 heures cinq.

L’équipe du professeur Barnard 
comprend six chirurgiens étrangers: 
les Drs H. Hirose (japonais), L. A. Ban­
dera (italien), E.U. Kuklu (turc). J. G. 
Losman (belge), O. R. Loayza (péru­
vien), C. Marzagao (mozambiquois).

L’un des reins et une cornée du don­
neur, dont on n’a pas encore révélé

été utilisés dans 
greffes réalisées

des

rieur à une tonne, mais îl faut compter 
454 kilos de combustible qui furent uti­
lisés en majeure partie la nuit derniè­
re pour les manoeuvres de satellisation. 
La sonde elle-même, pèse 544 kilos.

Si les deux sondes soviétiques qui 
dans quelques jours pourraient atterrir 
en douceur sur Mars y décèlent la vie 
"ce serait la découverte la plus passion­
nante du siècle”, a déclaré James Flet­
cher, chef de la Nasa, dans une interview

télévisée.
Il faisait allusion à la nouvelle offi­

cieuse selon laquelle Mars 22 et Mars 
23, lancés d’URSS en mai dernier vers 
la planète rouge, tenteront avant la fin 
du mois de se poser sur leur objectif.

De son côté, Bruce Murray du "Jet 
Propultion Laboratory" a déclaré, lors 
du même programme, que l’existence 
de la vie sur Mars "est une possibilité 
fantastique et passionnante”. En tout

état de cause, Fletcher et Murray pen­
sent que le programme américain 
"Viking" de déoarquement sur Mars, 
sans équipage, en juillet 1976, doit né­
cessairement aller de l’avant. “C’est 
un engagement”, a déclaré Murray tan­
dis que son confrère, Harold Marzur- 
sky, également du “JPL” estime que 
“notre Viking fera un travail bien meil­
leur que tout ce que les soviétiques 
vont réaliser initialement”.

l’identité, ont 
opérations de 
d’autres patients.'

Sur les sept premiers patients du 
professeur Barnard deux sont encore 
en vie: une métisse du Cap, Dorothy 
Fisher, opérée le 17 avril 1969, et un 
contremaître blanc de Mossel Bay, M. 
Dirk van Zyl, opéré le 10 mai 1971.

Le septième patient du professeur 
Barnard. M. Adrian Herbert, un métis 
de 49 ans, avait subi le 25 juillet der­
nier une double transplantation cardio­
pulmonaire à laquelle il avait survécu 
23 jours, soit deux semaines de plus 
que le record précédent de survie pour 
ce genre de greffe.

L’ÉLECTRONIQUE À LA PORTÉE DE TOUS
• RADIOS • TELEVISEURS • MAGNETOPHONES • STEREOS • MICROPHONES • AMPLIFICATEURS • HAUT-PARLEURS •
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• TUBES • TRANSISTORS • ANTENNES • RESISTANCES • TRANSFORMATEURS • CONDENSATEURS • SELECTEURS!

POUR VOS BESOINS D'APPAREILS ÉLECTRONIQUES
FAITES CONFIANCE À UN SPÉCIALISTE

3165 HOCHE LA GA 
MONTRÉAL

10787 Bout. Pie IX 
MONTRÉAL-NORD

1361 est LAURIER 
MONTRÉAL

PLACE VERSAILLES 
MONTRÉAL

9797 HOCHELAGA 
MONTRÉAL-EST

36 ouest ST-LA U RENT 
LONGUEUIL

O 6 MAGASINS À VOTRE SERVICE
CITE ELECTRONIQUE INC.

Rouault annonce 
la garantie antirouille 

5 ans / 50,010 mlfles

le dos aun canard!
Il y a deux sortes de traitements antirouilles. Celui 

de quelques rares manufacturiers qui consiste à immer­
ger la carrosserie dans une solution antirouille au cours 
de l’assemblage et il y a le procédé supplémentaire, 
après l’achat, qui consiste à appliquer sous pression 
(au moyen de trous perforés dans la carrosserie) un 
produit spécial destiné à garantir une protection maxi­
mum contre la rouille et à assurer une meilleure valeur 
de revente.

Renault Canada est le premier constructeur d’au­
tomobiles en Amérique du Nord à appliquer les deux 
traitements en usine, à St-Bruno, et à offrir l’option 
“protection totale” qui consiste en un plan complet

incluant l’application du produit Tectyl, les vérifications 
annuelles et une garantie antirouille exclusive de 5 ans/ 
50,000 milles qui vient s’ajouter à sa garantie normale 
de 12 mois/12,000 milles, pièces et main-d’oeuvre. #

La protection Tectyl, que Renault ofifre en option 
en plus du bain antirouille habituel, a été éprouvée 
pendant plusieurs années sur des véhicules militaires 
et sur des flottes commerciales au Canada, aux États- 
Unis et en Europe. Ce procédé utilise une huile minérale 
riche en parafine aux propriétés anticorrosives excep­
tionnelles et qui s’infiltre dans tous les recoins traités 
de la carrosserie. De plus, des produits extrêmement 
résistants à l’abrasion sont appliqués sur les bas de

caisses, les passages de roues et les surfaces exposées 
aux projections de gravier, d’eau ou de calcium.

En fait, ce procédé est tellement efficace que 
Renault n’hésite pas à émettre avec chaque voiture 
neuve traitée au Tectyl une garantie antirouille trans­
férable de 5 ans/50,000 milles qui protège le proprié­
taire de la voiture pour un montant pouvant atteindre 
le total des déboursés encourus pour l’option “protec­
tion totale” et pour toute autre application subséquente 
déclarée nécessaire à la suite d’un examen annuel.

Le concessionnaire Renault sera heureux de répon­
dre à toute question touchant cette exclusivité Renault.

,ûttCTI0/y

Recherchez le symbole 
“Traitement Tectyl” qui 
identifie les Renault 
portant la garantie anti­
rouille 5 ans/50,000 milles.

[ci™

La raison du confort est toujours la meilleure.
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arts lettres
La semaine littéraire À Tracy

Deux Californiens francophones^Un roman québécois
. * i m i ^ interdit au CEGEP

plus un numéro de Playboy
par Robert Guy Scully

Le directeur littéraire des 
éditions du Jour m'a déjà af­
firmé avec vigueur et sens 
moral, en parlant de l'anglais 
en littérature québécoise, que 
deux langues ne feraient ja­
mais une culture. Penché sur 
Kérouac. serait-il à la re­
cherche du français perdu? 
Ou le bon Jack lui aurait-il 
infusé une dose d'américa­
nisme? En tout cas, M. Beau- 
lieu a tenu à présider lui- 
mème le lancement de ce 
soir, et le livre... a un titre 
anglais! Le poète Louis 
Geoffroy nous offre "Empire 
State Coca Blues”, à 17 heu­
res. C'est un beau titre, et 
Victor est d'accord A la 
même heure, presque en fa­
ce du Jour, dans les salons 
de la Bibliothèque nationale, 
le Federal Publications Ser­
vice lance un ouvrage de 
MM. Pierre Mayrand et John 
Bland, intitulé "Trois siècles 
d'architecture au Canada '

EUGENE g
CLOUTER
EN
CALIFORNIE

Mardi à 21 heures, à la ra­
dio d'Etat (CBF-FM et ré­
seau) commence cette série 
de cinq émissions "Docu­
ments" réalisées par Made­
leine Gérôme portant sur la 
littérature d'Amérique lati­
ne Les textes et les inter­
views sont d'Eric Bockstael. 
Il y a passé, semble-t-il. 
six mois. Son premier pro­
gramme amorce une "ren­
contre avec les réalités 
proprement dites. On aura 
entendu à propos de tous 
les pays de la terre cette 
description originale "ter­
re de contrastes", mais on 
pardonnera à qui étudie l'Hé­
misphère latin de la repren­
dre a son compte.

Labsurde et le paradoxal 
séduisent donc M. Bockstael, 
qui se reporte à la littérature 
pour en obtenir la plus fidè­
le - et la plus profonde - in­
terprétation Alejo Carpentier 
et Carlos Fuentes ont été in­
terviewés. Pendant les émis­
sions à venir. Jorge Luis Bor­
ges, qui est probablement l'é­
crivain latino-américain ayant 
le plus contribué à l'évolu­
tion de la littérature occiden­
tale. plus Pablo Neruda, prix 
Nobel de cette année, et Er­
nesto Sabbato. seront égale­
ment interrogés.

Plus tôt dans la même 
journée, à l'enseigne du pois­
son qui saute, rue Craig 
ouest, Claude Hurtubise lan­
cera un ouvrage qui sera pres­
que à coup sûr un best-sel­
ler. tant par l'auteur que par 
le thème: "Eugène Cloutier 
en Californie". M. Cloutier, 
comme dirait Charlebois, a été 
"tout partout". H s'est créé 
un public régulier et avide, il 
a trouvé son "bag" Mais 
cette fois, il va là où sont 
passés Timothy Leary et 
Edgar Morin, le coin de ter­
re qui intéresse au plus haut 
point les lecteurs actuels, 
LEtat de Ronald Reagan. Lan­
cement à l'heure habituelle, 
en co-édition avec ici Ra­
dio-Canada".

Voulez-vous connaître Clou­
tier. avant de plonger dans son 
dernier récit? L'émission

Ou 11 octobre au 
20 novembre

Nick Martin et son orchestre

Danse continuelle

Réservations: 861-3511

Premier spectacle: $6.00 

minimum par personne.
Frais de couvert le samedi: 
$4.00 additionnels.

Salle Bonaventure jé*1

Le Reine Elizabeth C

réalisée par Marc Renaud, 
baptisée "Les mensonges 
d'Ulysse”, passera mercredi 
soir a 22 heures 20, à CBF. et 
vous comblera. Le grand 
voyageur vous entretiendra du 
Pays Basque, des problèmes 
“vascos" de l'Espagne. Il 
rencontrera pour vous un pro­
fesseur de littérature basque 
à Bordeaux, puis... Marcello 
Mastroianni. Quoi? L'amant 
de Sophia Loren dans plu­
sieurs films serait basque? 
On peut devenir l’intime de la 
belle Sophia sans parler ita­
lien? Mais non. la conscience 
professionnelle du voyageur 
l’incite simplement à vous 
raconter tout ce qui lui est 
arrivé en voyage. En avion, il 
aurait fait connaissance avec 
la vedette de "Divorce Italian 
Style", aurait bavardé sur le 
pays basque, sur le Québec, 
sur la violence. Voilà donc 
votre avant-goût de Cloutier.

Jeudi 18. on présentera, à 
la radio d'Etat toujours, une 
pièce de notre collaborateur 
Naim Rattan qui a nom "Les 
protagonistes". Le lende­
main. au réseau AM. à 22 
heures 30. Pierre Jeancard 
s'entretien avec Edgar Morin. 
J'en ai fait autant à plusieurs 
reprises (et au moins une de 
ces conversations a été re­
produite dans Le Devoir de 
cet étéi. Comme "interviewé" 
je ne connais personne de plus 
chaleureux et engageant 
qu'Edgar Morin. Parce que sa 
pensée est authentiquement 
dialectique. Cela signifie 
qu elle ne perd pas son sel. 
d'une part, et qu elle ne cher­
che pas à s'imposer, d'autre 
part. En effet, la pensée li­
néaire. prise en interview, 
n'a qu'un choix: ou se soumet­
tre a celle de l’interviewer 
et risquer alors de perdre le 
mince fil qui traverse et relie 
tous les éléments; ou s'impo­
ser de façon linéaire, ce qui 
revient logiquement à en faire 
un monologue. Alors que la 
pensée dialectique peut faci­
lement vous intégrer vous, 
interviewer, dans l'une ou 
l'autre des thèses, en atten­
dant calmement de synthéti­
ser. Autrement dit, lorsque 
vous vous opposez à un dia­
lecticien véritable, vous lui 
facilitez la tâche, puisqu'il 
doit dans son discours “s’op­
poser à lui-même’’ afin de 
parvenir au but.

Néanmoins, une interpréta­
tion un peu plus personnali­
sante soulignerait qu'Edgar 
s'oppose aussi bien à des dia­
lecticiens comme Jean-Paul 
Sartre, par une espèce de 
curiosité très saine. Cette cu­
riosité lui permit d’aller en 
Californie, et d’écrire son 
"Journal ”, si détendu et pro­
fond. Je me souviens de la 
moue de l’auteur lorsqu’il 
parlait de son accueil à Paris, 
au retour de l’Institut Salk de 
San Diego: “des dogmatiques, 
me dit-il. peureux et perdus

LE FESTIVAL 
DES FILMS à

CE SOIR (LUNDI) tcukment 
de Claude Sautet

7:00 LE$ CHOSES de la VIE
Romy Schneider, Michel Piccoli 

de Federico Fellini

9:30 HUIT ET DEMI
(en français) avec M. Mastroianni 
Anouk Aimée. Claudia Cardinale

demain 7:00 "Lu Vielle Dame 
demain 9:30.”Pierre «I Paul"

dans leur arrogance, qui 
riaient de moi”. Or la grâce 
de ce journal, c’est effective­
ment sa nàiveté, qui déce­
vra toujours un cartésien.

L'interviewer Jeancard et le 
réalisateur Ouellette sont-ils 
des cartésiens0 Je crois bien 
que non, et je crois que cet 
entretien sera un des plus 
beaux dans la série. Les 
questions de hippisme et de 
drogues occupent la grande 
part de l’émission, selon la 
transcription de René Houle. 
Ces sujets ont été “collés” 
à Morin depuis la publica­
tion de son journal, et nous

Edgar Morin
font oublier ses belles réflexions 
sur la mort, par exemple. Pour­
quoi pas. cependant, puisque la 
Californie représente sûre­
ment quelque chose qui nous 
touche, et que nous ne pouvons 
pas tous y aller? Vous aurez 
donc deux occasions de connaî­
tre le pays natal de Richard 
Nixon, celle que vous offre 
HMH en publiant Cloutier, et 
celle que vous offre Fernand 
Ouellette en enregistrant Mo­
rin. Je n’ai pas besoin de trop 
souligner la différence dans 
les genres. Le discours se si­

tue a un niveau distinct dans 
chaque cas, et c’est question 
de goût. Disons seulement que 
cela ressemble à la différence 
entre voir et comprendre.

Cette petite semaine littérai­
re montréalaise me rappelle 
qu'il existe, pour les questions 
californiennes ou autres, d’ex­
cellentes chroniques améri­
caines. La meilleure semaine 
littéraire américaine, ce n’est 
pas le prestigieux magazine 
"New Yorker” qui la tient. El­
le est tenue par la revue chi- 
cagolaise Playboy. Tous les 
grands écrivains y sont pas­
sés. Eldridge Cleaver. Vladi­
mir Nabokov, Philip Roth, Ja­
mes Baldwin, et bien sûr. le 
grand entre les grands, Bob 
Dylan. Si vous avez raté les 
derniers numéros, alors vous 
avez raté un petit morceau il­
lustré sur Henry Miller. Mil­
ler jouant nu au ping-pong, etc.

Rattrapez-vous en “regar­
dant bien" (au 2...), dimanche 
prochain à 11 heures, (du ma­
tin je suppose) l'émission in­
titulée "Mon ami Henry Mil­
ler". On rencontre l’auteur 
de "Capricorne" chez lui. puis 
on rencontre ses amis: Anais 
Nin. dont parlait Naim Rattan 
samedi. Lawrence Durell, etc. 
Bob Dylan a aussi rencontré 
cet écrivain, mais son témoi­
gnage ne figure pas ici. évi­
demment. il ne parle pas fran­
çais... Dans ce court poème, 
le poète majeur de l’Amérique 
moderne se souvient de Miller 
à la table de ping-pong, le mon­
trant et disant distraitement: 
“demandez donc à ce type-là, 
le poète là, s’il veut un autre 
verre”. C’était au temps où 
Dylan était moins connu...

I $Allf$ ClIMATlSEfsl

12e TOUR
SEMAINE tous

un drôle de rire 
dans
un drôle de film
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.Un film de
I PIERRE RICHARD

ëiarsae
35 MILTON / 842-6053 

SAUE EISENSTEIN
iTO^J

DERNIERS
JOURS

ANNE WIAZEMSKI

Vent d'Esr
de JEAN-LUC GODARD

Us Années M/es, M/es, M/es!* 
-Un F/im'

Fou,Fou.Fou.

UNO VENTURA dans un f dm de ROBf RT E N RICO . E N COUl E UR •

HORAIRES : 12.50, 2.40, A.SO.W^ 
7.00, 9.10 P.M. DERNIER PRO ^ 
GRAMME COMPLET 9.05 P.M

311 Su. CATHERINE 0. Ml 2107 ®><§)f 44 m

‘OUTREMONT

(es leSÎM
iqaudits
âmivages

Pierre Dufresne 
Nicole Filion 
Rachel Cailhier 
Studio B:

Sem. : 5.20; 7.35; 9.45

"Excellent travail 
de démystification." 
Leandre Bergeron

un film de 
Jean-Pierre 
Lefebvre

EASTMANCOLOR 
Sam. • Dim. : 1.00; 3.10; 5,20; 7.30; 9.45

r DERNIER SOIR: CE SOIR < ^

Dusîin Hoffmann, Jon Voight
MIDNIGHT COWBOY'

en fronçai» a 7:30 (v.o. à 9:30)
dès DEMAIN:

"LE ROI DI COEUR"
Genevieve Bujold et Alan Botes 
un film de Philippe de Broca

5380 St-looreot 

277 3233 verdi.

Studio A â Même horaire

en couleurs 
en anglais

3c SEM [POUR1'

N§rkes

[K Vs,
un film de 

Kenneth Loach 
rr avec

David Bradley

Vedettes de la télévision 
et de la scène:
“The Golddiggers”

N|A*ïendAn/lgod0TuaHmiwmumr

Pe \flrrude ou Valais
Yvon Cnni/el et Gilles; M;«rsolnis

Billets de saison 
QUATRE SPECTACLES: 54.50

Renseignements 866- /9641 200 rue Bleury

NCT ETUDIANTS NCT ETUDIANTS NCT ÉTUDIANTS NCt ETUDIANTS NCT EDUTIANTS NCT ETUDIANTS

Selon M. Robert Barberis, 
professeur au CEGEP de 
Tracy, un roman québécois 
qu’il avait inscrit au program­
me de son cours de français 
a été retiré. Il s’agit du “Cas­
sé” de Jacques Renaud, édité 
il y a quelques années chez 
Parti-pris. De tradition réa­
liste sinon naturaliste, cet*" 
oeuvre n’a pas autant frap­
pé le publie québécois par son 
apport littéraire que par ses 
implications sociologiques. El­
le avait été retirée de cer­
tains programmes dans d’au­
tres institutions scolaires. 
"Le Cassé” compte 70 pa­
ges. et joint à quelques nou­
velles, il a connu au moins 
quatre éditions.

M. Barberis récapitule 
les faits de la façon suivante:
• NNVMAu cours français 30: 

du CEGEP de Tracy, je don­
ne un cours sur le roman en 
général. J’y ai inscrit entre 
autres "Une ténébreuse affai­
re" de Balzac, “Le libraire” 
de Bessette, “Nadja" de Bre­
ton. et le Renaud. En septem­
bre. le premier livre dont j’ai 
traité est le “Cassé”;
• “Un curé de Sorel, Mgr 

Leclerc de la paroisse Saint- 
Pierre. a dénoncé en chaire 
à toutes les messes, le di­
manche 10 octobre, ce roman 
et le fait qu’il était enseigné 
au CEGEP” ;
• “A ce moment, le co­

mité exécutif du CEGEP a ré­
solu officiellement de le re­
tirer”; le syndicat des pro­
fesseurs a réagi publiquement, 
en envoyant une lettre au mi­
nistre de l’éducation;
• “Ce qui me surprend le 

plus, c’est notre CEGEP dé­
pend de celui de Saint-Hya­
cinthe, et que c’est le Comité 
exécutif de Saint-Hyacinthe 
qui a décidé du retrait. Or. à 
Saint-Hyacinthe-mème. dans 
le même cours 302, deux pro­
fesseurs continuent d’ensei­
gner “Le Cassé”. Pourquoi 
m’avoir visé, si ce n’est à 
cause de la campagne contre le 
livre à Sorel?”

Voici le texte intégral de 
cette résolution: “Attendu que 
le fait de référer le volume "Le 
Cassé” à des étudiants du 
campus de Tracy pour fin d’é­
tude a causé un préjudice sé­
rieux au collège, il est propo­
sé par M. Boucher, appuyé 
par M. Lavallée et résolu à 
l’unanimité de demander au 
professeur responsable de ce 
geste, de retirer le volume 
immédiatement, d’annuler le 
travail demandé aux étudiants 
en rapport avec ce volume et 
s’en excuser". Suivent, les 
textes de la rédaction du syndi­
cat des professeurs, et de la 
lettre au ministre Saint-Pierre.

RGS.

le nouveau film
de CLAUDE 
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avec
YVES ROBERT 
HENIA ZIV 
CLAUDE BERRI 
et ALAIN COHEN

EASTMANCOLOR ;

e
lomot

tous les soirs 7:30,9:30 j 
samedi 7:30 et 9:45 
dim. 3:30,5:30,7:30,9:301

— tel fils
— tel père
y

.1 une vraie 
comédie 

d'un genre 
trop rare 
de nos joors

Comédie Canadienne
184 ouest, Ste-Catherine Tél. 861-34761

Cinemas ODEOM
3e SEMAINE LE FILM 

QUI FAIT 
L'UNANIMITÉ

‘Le Souffle 
au Coeur’

IN COULE UNS

, DE LOUIS MALLEI
avec LEA MASSARI 1:00 3:0>-,:lî-7;25-9:îQ 
BENOIT FERREUX |

DANIEL GELIN stoeniscumazkumjii

PALME IVOR ™
Festival de Garnies
le Messager
(JHE GO-BETWEEN) EN COULEURS 

7:30-9:30 5:30-7:30-9:30
VERSION FRANÇAISE VERSION ORIGINALE

le DûUPHin PLACE OU CûflûDÛ
LlUUlItll MB O’IHRYiat 721 WM WA CHATEAU C

3e SEMAINE
7,30-9.35 «a

le OûUPHin
lUUBtURNUO'IMfïIlt, fttjHM

FRANÇOIS
TRUFFAUT

ORCHESTRE SYMPHONIQUE DE MONTRÉAL
FRANZ-PAUL DECKER, directeur ertistioue

FESTIVAL BRAHMS
au pupitre

le prestigieux chef allemand 

HANS

SCHMIDT JSSERSTEDT
directeur artistique de TOrchestre symphonique 

de la radiodiffusion d’Allemagne du Nord

BRAHMS: Symphonie no 3, op. 90 
HAYDN: Symphonie no 96 "Miracle”

R. STRAUSS: "Till Eulenspiegel"

LES GRANDS CONCERTS 
MARDI-MERCREDI, 16-17 NOVEMBRE, 8 h. 30 P.M.

$2.50 — $3.50 — $4.50 — $6.00

100 billets de dernière-heure à $1.50 les soirs de concerts à 7 heures 
Les concerts débuteront à 8 h. 30 précises

cfb SALLE WILFRID-PELLETIER
PEACE DIS ARTS, Muni roui hP^Qticbor ) Id H4J-JIIJ

C.C.A.
présente

UN FESTIVAL INTERNATIONAL

Du MAROC : ^ensemble national du aaaroc.
Instruments exotiques, "Hommes Bleus" du Saho- 
ra, Salle Wilfrid Pelletier, ce soir 8:30 p.m.

de TCHÉCO­
SLOVAQUIE :

De POLOGNE :

LE THÉÂTRE NOIR DE PRAGUE. Théâtre de
pantomime qui utilise musique et effets sonores. 
Peut être vu, admiré et compris par tous les 
peuples du monde. Salle Maisonneuve, 26, 27 
nov. 8:30 p.m. Billets $3.00, $4.00, $5.00, $6.00 
Mat. dim. 28 nov. 2:30 p.m. $2.50, $3.50, $4.00, 
$5.00.

WITOLD MALCUZYNSKI - Le distingué 
pianiste. Mardi, 30 nov. 8:30 p.m. Salle Wilfrid 
Pelletier. Billets : $2.50, $3.00, $4.00, $5.00, 
$6.00.

Du CAMBODGE : BALLET clLAJSSIQnUE kshhmerr ,L0One:' sdTtoute sa splendeur. Dim. 5 dec. 8:30 p.m. balle 
Wilfrid Pelletier. Billets : $3.00, $3.50, $4.50, 
$5.50, $6.50.

Billets en vente : Guichets Plate des Arts: CCA 1822. ouest Sherbrooke (guichets 
sous-sol) ou par commande postale avec cheque. Mandat. Chargex et enveloppe- 
retour affranchie; également agences : Archambault. 500. est Ste-Catherine: 
Sauvé Freres. 6554. St-Hubert et Galeries Anjou: Caisse Populaire. 4200 Adam 
et 2620 boul.. Rosemont. Ecole Conduite Metro. Station Metro. Longueuil. Bij. 
Legault. 1 987 Notre-Dame. Lachine. Bonder 1188. ouest Bernard; Bij Charlebois 
21 1 5. est Jean-Talon; Galipeau Musique 1 480. est Fleury; Lib Adonick 108 27 
boul. Pie IX. Phorm.: Nuckle Centre d'Achat Laval: 1 1600 boul. LeCorbusier et 
Ile Perrot; Salon Marie Line. 590 Ingrid. Fabreville: Aub. Coupon. 176 St-Eusto- 
che. St-Eustache

Âge d'Or et étudiants ($1.00) se présenter en personne à CCA seulement
LOCATION PAR TÉLÉPHONE: 932-2171

cft> PLACE DES ARTS

Adultes

SCMCW»

PLAZACANADIEN

'Un chef-d'œuvre" (e Figaro

9e Sem

rv
Arrabal

FESTIVAL 1522056eE6os;ECATHER,NE

Adultes

Version
Française
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■ télévision

C B F T e
8.55 Aujourd’hui à CBKT
9.00 En mouvement
9.15 Les Oraliens................................ c

10.00 Les 100 tours de Contours c
10.15 La souns verte
10.30 Fabio le magicien . c
10.45 Poly
11.00 Les globe-trotters c
11.30 Yogi............................................. c
1240 Skippv le kangourou e
12.30 Bou-Bou dans T métro c

9.00 Le paradis terrestre 
0.30 Marcus Welby M D

10.30 Télejoumal
10.50 Nouvelles du sport 
1100 Ce soir. Jean-Pierre
11.30 Son et images 
l’2.00 CinémaL

Coincidences 
«comédie-français 1947i 

1-45 Téléjoumal

c
c
c
c
c
c

C F T M 03
1.30 Cinéma

Le fiLsded Artagnan 
«aventures-italien 19441

3.00 Femme d aujourd’hui
4.00 Bobino
4.30 Magrichon et (iras Double
5.00 Daktari
b.00 Le eourmet farfelu
6.30 Télejoumal
6.50 Nouvelles du sport
7.00 Format 30
7.30 Madame et son fantôme
8.00 A la seconde 
8J0 Mont-Joye

8.30 Mire et musique 
8.40 Horaire-Bienvenue
8.45 Mini-annonces c
9.00 Bonjour Montréal c

10.00 Au p’tit matin . c
1100 Super Héros

c 11-30 Marine Boy ....................................c
12.00 Le 10 vous informe c

c 12.15 Ciné-lundi:
"Les dure à cuir 
«comédie- français 1964)

2.00 Banco-Banco ...... c
c 2.30 Pour vous mesdames........................ c

4.00 Le Capitaine Bonhomme..................c
4.30 Mission impossible c

c Elena

cinema
12.30 - 

Sapho

2 25
12 45

5.55
4 10

ALOUETTE: Boulevard du Rhum 
2 40 - 4.50 - 7 00 - 9 00 

ANJOU: La vierge et le gitan et 
ou la fureur d aimer 6 10 

ARLEQUIN: Couple maner cherche couple 
maner" 1 25 - 4 45 - 8 05 et Lesbos 
I amour a u soleil" 2 50-6.10-9 30 

ATWATER: «Cinéma Ii The French con­
nection I 00 - 3 15 - 5.20 • 7 25 -9 .35 

ATWATER: «Cinéma Hi: Carry on again 
doctor 7.30 -9.35

BERR1: Une fille dans ma soupe 12 00 - 
3.15 - 6.30 - 9.50 et Un homme sledge 
1.35- 4 50-8 10.

BUOU: "La chaise électrique 12 10 - 3 27 
634 - 9 51 et L'autre face du pèche 

1 41-4 58-8.15
BONA VENTURE- Le manage collectif

4 25 - 7.25 - 10.20 et "Scènes de chasse 
en Bavière 12 00 2.55 5.50 8.48

CHAMPLAIN: Love Storv” 12 50 - 3 00 
5.15-7 30-9 45

CHATEAU: Point limite zéro 
9 25 et Puis M je t aime 
7.40

CINEMA COTE-DES-NEIGES:
"Jeniler on mv mind 1.00 
700-900

CINEMA COTE DES-NEIGES:
Butterays (liait 1.00 • 3.00 

-9.00
CINEMA DE PARIS: Les manés de fan 

2' 12.00 - 2 00-4.00 - 6.00 - 8 00-10.00 
CINEMA V: Viva la Muerte 7.30-9.35 
CREMAZIE: Le souffle au coeur 1 00 - 

3.05-5 15-725-9 30
COMEDIE CANADIENNE: Le cinéma de 

Papa 7.30 - 9 30
DAUPHIN: Salle Renoir Le messager 

7.30 - 9 30 McLaren: L enfant sauvage 
7.30 - 9 30.

ELECTRA: Voir Château 
ELYSEE: Salle Eisentein Vent d Est 

Salle Renais Le distrait 7 30 - 9 30 
«pour les deuxsallesi 

FLEUR DE LYS: Voir Cinema Cinq 
FESTIVAL: «voirCinéma Vi 
SALIE HERMES: Flesh 8 00 -10 00 
IMPERIAL: La maison sous les arbres 

12 45-2.55-5 25 -7 30 -9.30 
JEAN-TALON: Georges et 

et Laissez-vous croquer 
6.45-10 20

KENT: The crowd inside 
5.20-7 20-925.

LOtWS: The organisation' 1025 - 12 45 
-3 00-5 10-7.20-9.35

«Cinéma l> 
3 00 - 500

'Cinéma Il«
• 5.00 - 7 00

Frederic 8.15 
petite chatte

1 20 - 3.20 •

LUCERNE: Andromeda Strain el Raid 
on Rommel '5 30

MERCIER: Les fous volants 5.50 - 9 45 
et "Docteur ne coupez pas 8 05 

MONK LA ND: The owï and the Pussy cat 
3 00 - 6.30 - 10 05 et Doctors wives 
1.15-4 45 -8.15

MONTROSE: Ben-Hur’ 7 53. 
MAISONNEUVE: Voir Jean-Talon 
MIDI-MINUIT: Les brebis du revenant 

1.25 - 4 15 - 7.05 - 9.50 et Nathalie apre> 
l'amour 12.00 -2.45-5.35-8.20 

OUTREMONT: Les choses de la vie 7 00 
et Huit et demi 9 30

PALACE: "Evel Knievel 1 05 - 3.05 - 5 10 
-7 20-9.35

PAPINEAU: La vierge et le gitan 3 00 -
6.20 • 9 40 et "Sapfio ou la fureur dai- 
mer 1.15 -4 35 -7.55.

PIGALLE: Voir Midi-Minuit 
PARISIEN: Ya plus de trou à Perce 10 20 

-12.55 -2.35-4 40-7.00-9 20.
PLACE DU CANADA: The go-Belween

5 30-2 35 -720-9.30
PLACE VILLE-MARIE: «Grand cinéma « 

Devils 12 40 - 2.50 • 4.55 - 7.00 - 9.20 
PLACE VILLE-MARIE: «Petit cinéma' 

Taking off 12 05 • 145 - 3.25 5 00-
6 45 -835

PLAZA: Voir Canadien
PUSSYCAT: Yellow bird 12 15 - 2 40 - 

5.10 - 7.35 - 10.00 et A piece of her ac­
tion 1.30 -3 55-6.25-8.50 

RIVOLI: Voir Arlequin
SAINT-DENIS: 7 fois par jour 1 10 - 3.09 

; 5.17 -7.25-9 33.
SEVILLE: "Loving and laughing 1.25 • 

3.25-5 25 -7 25-9.25
SNOVDON: Daddv darling 120 - 3.20 -

5.20 - 7 20 - 9 20
VAN HORNE: Kotch 1 00 - 3 00 - 5.00 - 

7.00 - 9 05.
VENDOME: Trafic 12 30 - 2 40 - 4 50 - 

6.55-9.05.
VIEUX MONTREAL: Studio A Kes" 5.30 

- 7.30 - 9 20 et Studio B Les maudits 
cuvages 5.30 -7.35 -9.30 

V1LLERAY: Voir Mercier.
WESTM OU NT SQUARE: TR Baskm 125 

-3.25 - 5.25 - 7.25 - 9 30.
WESTMOUNT: Carnal knowledge 1.18 

3 10-5 15-7 15-920
YORK: The Reincarnated 1 20 - 3 20 - 

5.20 - 7 15 - 9 20.

CINEMATHEQUE QUEBECOISE: Relâche

CHARGEX
..

Gulf accepte maintenant 
la carte Chargex

En plus de la carte-voyage Gulf, 
tous les détaillants participants Gulf 

acceptent désormais la carte Chargex.
* Marque déposée

5.30 Studio 10"............................ . . . .c
6.00 Madame est servie . . . . . . t
6.55 Billet populaire: .

La eoasommation
. c

7.00 Le 10 vous informe ........ c
7.25 Les commentaires de Me

Alban Flamand . ..........(
7.30 Le Berger...........

Claude Blanchard .
. . . . <

8.00 . . c
9.00 Mannix.................................. (

10.00 Découvertes '71 .................... . A
10J0 Les nouvelles TVA 1
11.00 La couleur du temps
11.15 En pantoufles

Nuits à Pigalle 
«comédie • français I960)

12.45 Dernière édition
12.50 Fin des émissions

C B M T O
823 Standbv six............................ c
8.35 Mr Dress up
9.00 Quebec School telecasts c

10.30 Friendlv. Giant c
10.45 Chez Hélène
11.00 Sesame street c
12.00 Klwood Glovers luncheon date c

1.00 News c
1.15 Standbv noon
1.30 Family court c
2.00 The galloping gourmet c
2.30 Sea hunt
3.00 Take thirty
3.30 The Edge of night c
4.00 Paul Bernard psychiatrist c
4.30 Drop-in
5.00 Mr Wizard c
6.00 My three sons c
6.30 Hourglass
7.30 The Irish rovers c
8.00 The Partridge lamilv c
8.30 Cannon c
9.30 Front page challenge c

10.00 The nature of things
The everglades of Florida . c

10.30 Man alive c
11.00 The national c
11.22 Viewpoint. c
11.30 Night report and spoils final
11.45 Ciné-Six:

Testament of Dr Mabuse 
« policier-Allemand 1960«

1.15 Final report and weather

CFCF ©
7.15 Montreal bulletin board
7.45 University of the air. . c
8.15 Rupert Bear c
8.30 Hercules
9.00 Magic Tom c
9.30 Yoga c

10.00 The A M, Show- c
10.30 Green acres c
11.00 All about facts c
11.30 McGowan and Co c
12.00 The Flinlstones c
12.30 Matinee with Joe Van

Beau James 'drame-Américain
1957). c

230 Mantrap. c
3.00 Another world c
3.30 Anything you can do c
4.00 The Dick Van Dyke show
4.30 Lassie
5.00 Truth or consequence c
5.30 Beat the clock . c
6.00 Pulse c
7.00 The Dons Day Show c
7.30 Medical center c
8.30 Nichols c
9.30 Pig n whistle c

10.00 Ironside c
11.00 The CTV National news c
11.18 Pulse
12.00 Monday night feature movie

Taza Son of Cochise 
«westem-1954i

2.00 Sign-off

I théâtre
THEATRE DE QUAT’ SOU: "Chère Janet 

Rosenberg cher monsieur Kooning .
20h30
NOUVELLE COMPAGNIE THEATRALE 

AU GESU: "Le cri de T engoulevent" de 
Guy Dufresne horaire irrégulier.

RIDEAU VERT: "Barouf à Chioggia de 
Goldoni - du mardi au vendredi à 20h sa­
medi à 19h et 22h. dimanche à 19h.

CENTAUR THEATRE: Total Eclipsé' 20h 
30.

PATRIOTE A CLEMENCE: Le theatre 
de Blaülu présente la fête de Bardassin", 
samedi et dimanche à 14h.

REVIEWS THEATRE: "Sister Dogs' du 
mere, au samedi 21 h.

THEATRE D’AUJOURD’HUI: Les p tits 
enfants Laliberté présentent "Rodéo et 
Juliette" de J.-C. Germain 20h30

PLACE DES ARTS

SALLE WILFRID-PELLETIER: "Enrico 
Macias - samedi et dimanche à 20h30 

SALLE MAISONNEUVE: relâche 
SALLE PORT-ROYAL: Le TNM présente 

"Un bateau que Dieu sait qui avait mon­
té et qui flottait comme il pouvait, c'est 
à dire mal" d Alain Pontaut 20hl5. Samedi 
20h45 Relâche dim. et lundi

W'iurniifré Gi oh. Tlihk

Boucles d'oreilles en or et bague assortie
Cette année, faites-lui une surprise en or...avec un ensemble bague 
et boucles d'oreilles. Birks vous offre un choix de plusieurs modèles 
exclusifs en or jaune 14 carats. Boucles à clip ou boucles pour oreil­
les percées.

(Illustrées) Avec perle de culture, bague $40, boucles d'oreiljes 
$55. Texturées, bague $55, boucles d'oreilles $60. Feuilles dorées, 
bague $40, boucles $60.

BIRKS
|j O A I L L I E R Si

Le blocage des prix et des salaires; 
la nouvelle phase débute aujourd'hui
par Michael Camus, de l'AFP

WASHINGTON (AFP) - 
Après trois mois de blocage 
des prix et des salaires, les 
Etats-Unis entreront ce ma­
tin dans une nouvelle phase 
de contrôle où la progres­
sion des rémunérations sera 
surveillée.

L’objectif de la nouvelle po­
litique économique annoncée le 
15 août dernier par le prési­
dent Nixon est de guérir défi­
nitivement l’économie améri­
caine de l’inflation, qui a os­
cillé entre 5 et G pour cent par 
an au cours des dernières 
années, et de rendre par la 
même occasion les produits 

“Made in USA” plus compéti­
tifs sur les marches extérieurs.

Les deux commissions nom­
mées par la Maison-Blanche 
pour assurer la surveillance 
des prix, au moins jusqu’aux 
élections présidentielles de 
novembre 1972, ont fait 
connaître la semaine dernière 
les nouvelles règles du jeu 
qui prendront le relais du 
blocage, aujourd’hui:

1) Les augmentations de 
salaires ne devront pas, en 
règle générale, dépasser 5,5 
pour cent Tannée prochaine.

2) le coût de la vie ne devra 
pas, de son côté, progresser 
de plus de 2,5 pour cent, en 
moyenne, au cours de la même 
période.

3) Toutes les grandes en­
treprises américaines, soit 
un millier de sociétés, devront 
modifier à l’avance des aug­
mentations de salaires et de 
prix aux commissions ad hoc 
qui examineront leur compta­
bilité avec les objectifs de la 
lutte contre l’inflation. Les 
marges bénéficiaires des in­
dustriels et des commerçants 
sont d’autre part bloquées.

L’accord, comme on s’en 
doute, ne s’est pas fait facile­
ment sur ces chiffres, notam­
ment au sein du conseil des 
salaires auquel participent à 
égalité les syndicats, le pa­
tronat et les consommateurs. 
Les syndicats auraient souhaité 
un critère de 6 pour cent pour 
les augmentations de salaires. 
Ils n’ont obtenu que 5,5 pour 
cent. Mais surtout, ils au­
raient voulu que toutes les 
augmentations négociées, avant 
l’application du gel, le 15 
août, puissent être versées ré­
troactivement à partir d’au­
jourd’hui.

Le conseil a refusé d’admet­
tre ce principe, tout en ou­
vrant la porte à certaines dé­
rogations. C’est ainsi que les 
ouvriers de Tautomobile vont 
pouvoir toucher les augmenta­
tions prévues il y a plus de

COURS D'INITIATION à la 
DÉCORATION INTÉRIEURE

Sous la direction des

ARTISANS DU MEUBLE 
QUÉBÉCOIS INC.

VIEUX-
MONTREAL

St «t. St-Paul 
S66-1S36

trois mois, les constructeurs 
augmentant de leur côté les 
ftrix des voitures.

Devant ce refus, certains 
dirigeants syndicaux ont parlé 
de se retirer du conseil. Fi­
nalement, il semble qu'ils con­
tinueront de collaborer au 
programme de l’administration 
tout en s’efforçant d’obtenir un 
maximum de dérogations. On 
sera, en tout cas, fixé sur l’at­
titude des syndicats cette se­
maine à l’issue de la conven­
tion annuelle de la puissante 
centrale syndicale AFL-CIO, 
qui groupe’près de 15 millions 
d’adhérents.

Du côté des milieux d’affai­
res, qui étaient au départ re­
lativement favorables au pro­
gramme de M. Nixon, une cer­
taine inquiétude commence à 
se faire jour. La perspective 
de voir l’économie américai­
ne entrer pour de longs mois

dans un corset plus ou moins 
dirigiste n’est pas fait pour 
rassurer les dirigeants d’en­
treprises qui craignent, d’au­
tre part, oue l’administration 
accorde plus de dérogations 
en matière de salaires que 
de prix industriels. Le blo­
cage des marges bénéficiai­
res est une mesure sévère 
et relativement inattendue. 
Elle a sans doute été décidée 
pour apaiser le mécontente­
ment des syndicats après que 
les augmentations rétroac­
tives de salaires leur aient été 
refusées.

La baisse continue de Wall 
Street, qui a atteint à la fin 
de la semaine dernière son 
plus bas niveau de l’année, 
reflète d’autre part les in- 

uiétudes des investisseurs 
evant l'encadrement des 

profits et des dividendes, ces 
derniers ne devant pas pro­

gresser de plus de 4 pour cent 
par action en 1972.

Pour de nombreux experts, 
le dispositif que vient de me-t- 
tre en place la Maison Blan­
che relève du pari. En dehors 
des grosses entreprises qui 
devront obtenir, à partir du 
1er janvier prochain, l’autori­
sation d’augmenter leurs prix 
et leurs salaires, le reste de 
l’économie, soit 45 pour cent 
du volume des ventes réalisées 
aux Etats-Unis, échappera à 
tout contrôle sérieux, l’ad­
ministration se contentant de 
procéder à des sondages.

Si les petites et moyennes 
entreprises et les commer­
çants acceptent de jouer le 
jeu et notamment de tenir leurs 
marges bénéficiaires, la “pha­
se deux” de lutte contre l’in­
flation peut être un succès 
aux Etats-Unis. Sinon, on re­
trouvera au bout de quelques

mois un taux d’inflation plus 
faible que ces dernières an­
nées mais loin de l’objectif de 
2 à 3 pour cent que s’est fixé 
l’administration.

Sans doute, cet objectif est- 
il volontairement ambitieux, 
l’essentiel étant d’abord de 
créer un choc psychologique 
susceptible de désamorcer 
l’inflation. Les experts de 
l'administration s'estimeraient 
satisfaits si le dispositif fonc­
tionnait a peu près correcte­
ment pendant six mois. Au- 
delà, il parait inévitable que 
les pressions du marché et 
des partenaires sociaux l’em­
portent sur les contraintes. 
Mais, même si l’administra­
tion ne ramenait le taux d’in­
flation qu’aux alentours de 4,5 
pour cent, chiffre le plus sou­
vent cité, ce serait déjà un 
succès appréciable dans le 
contexte mondial d’inflation.

Superbe porcelaine anglaise 
à 25% de rabais

Une occasion d’épargner substantiellement 
sur un service à dîner de marques reconnues

C est une vente qui vaut son pesant d’or. . . avec des noms aussi 
prestigieux que Minton, Wedgwood, Royal Doulton, Spode,
Coalport, Royal Worcester, Paragon et Aynsley.
La qualité, la richesse et la merveilleuse exécution artisanale 
que ces noms représentent, peuvent vous appartenir dès maintenant 
en profitant de cette vente à 25% de rabais chez Birks.

BIRKS
JOAILLIERS

SERVICE DE VAISSELLE 
NORVEGIEN 

RESISTANT À LA CHALEUR
Ce service Lotte aux 
charmantes petites figu­
res espiègles, est fa 
briqué dans plusieurs 
motifs et formes ... 
peut être employé pour 
cuisson générale, friture 
et cuisson au four. 
Grand choix dans plu 
sieurs modèles.

Service de 5 morceaux 
par couvert. . . 7.95 
(assiette à diner, assiet­
te à dessert, à pain/ 
beurre, bol à céréale, 
tasse et soucoupe).
Théière 8.50
Crémier 3.00
Sucrier 2.75
Seulement quelques mo­
dèles de notre vaste 
collection sont illustrés.

N%!
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la semaine financière
Denrées et matières premières Revue boursière

Ventes et achats
Par Albert Lambert, Adm. A., de John T. Geldermann & Co.

à découvert
C'est vers ce temps-ci de 

l'année que les représentants 
des manufacturiers de mail­
lots de bain partent avec quel­
ques échantillons faire la tour­
née des distributeurs. A leur 
retour, ils informeront le ser­
vice de la production de fa­
briquer une certaine quanti­
té de maillots de bain de telle 
couleur et de telle grandeur 
pour livrer au début de l'été. 
Les représentants ont vendu 
de la marchandise qui n'exis­
te pas encore, mais ils vont 
acheter la matière première, 
fabriquer le produit et le ii- 
vfer plus tard aux distribu­
teurs. Dans le monde des af­
faires, une telle pratique est

chose courante et il suffit d'al­
ler au salon du meuble ou de 
l'automobile pour constater 
qu'il y a des gens "honnêtes'' 
qui vendent quelque chose qui 
n'existe pas encore. En agis­
sant ainsi, ils pratiquent ce 
qui à la bourse s'appelle une 
vente à découvert.

Sur les bourses des denrées 
et des matières premières, le 
spéculateur en vendant à dé­
couvert 1T0 sell short) s'engage 
à livrer la marchandise plus 
tard, entre-temps, il espère 
que les cours basseront et 
qu'ainsi il pourra réaliser un 
profit En vendant un contrat de 
cuivre à $0.50 la livre, il pen­

se pouvoir acheter d'un autre 
spéculateur disons à $0.45 dans 
le but de réaliser un profit de 
$0.05. Si au lieu de baisser 
les cours devaient monter, le 
spéculateur subirait une perte 
et dans un tel cas il devra 
s'empresser d'acheter. Il est 
sage pour celui qui a déjà 
vendu de mettre un ordre d'a­
chat "on stop" à un cours plus 
élevé pour limiter les pertes en 
cas de hausse surprise. Ainsi, 
il placerait un ordre d'achat 
"on stop" à $0.51 pour une 
perte de $0.01. Il ne faut pas 
oublier que dans ce genre de 
vente il y a danger de perdre 
plus que lois d’un achat ordi­
naire. car si un titre n'a pas
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de limite de hausse (il peut 
monter indéfiniment tout au 
moins en théorie) il ne peut pas 
descendre plus bas que zero. 
Dans le cas des denrées et des 
matières premières, il est 
tout aussi facile de vendre à 
découvert que d'acheter, sans 
avoir à declarer qu'il s'agit 
d’une telle vente. Dans le cas 
des actions il faut le déclarer 
et le courtier doit pouvoir em­
prunter les titres.

En pratique les cours des­
cendent souvent plus vite qu'ils 
ne montent et il y a possibilité 
de réaliser des gains rapide­
ment.

B la chronique de Marcel Clément
Canadien Pacifique Limitée 

offre, depuis quelques temps, 
à ses détenteurs d'actions pri­
vilégiées à 4%, une action 
privilégiée série "A", d'une 
valeur nominale de $10.00 
7 1-4% non cumulatif, ne
comportant pas le droit de 
vot en échange de chaque mon­
tant de $15. d'actions privilé­
giées de la compagnie en dol­

lars canadiens qui aura été 
soumise ainsi que pour cha­
que montant de 6 livres ster­
ling d'actions privilégiées en 
livres sterling qui aura, aus­
si. été soumis. Comme cette 
offre d'échange expirera en 
fin de semaine, soit le 20 
novembre 1971. les intéres­
sés n'ont guère de temps à 
perdre. Vu que les opinions

semblent partagées au sujet 
de l'acceptation du dit échan­
ge, mieux vaudrait consulter 
qui de droit, en l’occurent un 
agent de change ou un vendeur 
de placements, d'autant plus 

ue la direction du C.P. a 
éclaré “qu'en dépit de cer­

taine opposition, elle n’enten­
drait pas modifier les clauses 
de sa proposition d'échange 
et que l’offre précitée expi­
rera à la date ci-dessus men­
tionnée.” Rien d’étonnant que 
les actions du CP aient pas­
sablement fluctué à la Bourse 
au cours de ces dernières 
semaines d’autant plus que 
l'opposition à la dite offre 
semble basée sur bien des 
aspects légaux. Il importe, 
toutefois, de ne pas perdre 
de vue que bien des institu­
tions financières considèrent 
la dite offre d'échange avan­
tageuse pour les détenteurs 
d'actions privilégiées en cir­
culation. En effet. Harris & 
Partners Limited en re­
commande l’acceptation, pour 
la bonne raison que les dé­
tenteurs des nouvelles ac­
tions privilégiées de la Sé­
rie “A” recevront un dividen­
de annuel de 72.5 cts par ac­
tion. représentant une aug­
mentation de 20.8 p.c. en re­
venu de dividende. Ce dernier 
est cumulatif et un fonds subs­
tantiel de $2,000,000. est sti­
pulé pour soutenir le marché 
durant les périodes défavora­
bles. Wood Gundy Limitée 
abonde dans le même sens et 
émet. même, l’opinion que 
les nouvelles actions coteront 
à prime après leur émission. 
Enfin. Dominion Securities

CD Dustbane Enterprises Limited
Avis de la date limite d'enregistrement des 

actions pour voter à l'Assemblée 
générale annuelle des actionnaires de 

Dustbane Enterprises Limited 
devant avoir lieu le jeudi 16 décembre 1971

Avis est donné par la présente que les Di­
recteurs de Dustbane Enterprises Limited 
ont décidé, par une résolution datée du 
1er novembre 1971, de fixer au 30 novem­
bre 1971 la date limite d’enregistrement 
des actions pour voter à l'Assemblée gé­
nérale annuelle des actionnaires de cette 
société, assemblée devant avoir lieu le 
16 décembre 1971.
Toute personne enregistrant des actions 
à son nom après le 30 novembre 1971 
n'aura aucun droit de vote pour ces ac­
tions à l'Assemblée générale annuelle des 
actionnaires devant avoir lieu le 16 dé­
cembre 1971.
Fait à Ottawa, Ontario, le 15 novembre 
1971.

PAR ORDRE DU CONSEIL 
D’ADMINISTRATION 
J. F. Ostiguy 
Secrétaire

Victor
Comptometer 
Limited annonce une

toute nouvelle gamme de

Calculatrices 
Electronigues 
à impression., 
à cadran
à l'exposition canadienne d'équipement de bureau, 
kiosque 764 Hall Concordia,
Place Bonaventure,
15-18 novembre.

Corporation Limited faisait 
ressortir récemment dans 
une annonce d’une demie pa­
ge, publiée dans notre jour­
nal, le bien-fondé des avanta­
ges supérieurs figurant dans 
l’offre, énoncée ci-dessus et 
se prononçait expressément 
en faveur de son acceptation 
par les détenteurs d’actions 
privilégiées 4%. non cumula­
tif et non remboursables, etc.

Vu les tergiversations peu 
attrayantes des actions ordi­
naires de Bell Canada depuis 
quelques temps - elles ont 
touché cette année un som­
met de 50 et un bas de 44 et, 
récemment, elles se ven­
daient à 45, c'est ce qui ex­
pliquerait que la direction de 
cette importante institution 
de services publics ait re­
cours au lancement d’obliga­
tions par le temps qui court. 
Ne vient-elle pas de vendre, 
par l’intermédiaire d'un syn­
dicat financier ayant à sa tè­
te A. E. Ames &" Cie Limitée. 
$25.000,000 d'obligations,
7 1-2%. série AU, échéant 
le 15 novembre 1978. Ces 
dernières furent absorbées 
d'un seul coup - ainsi que 
$65.000.000 d'obligations, 8% 
série AV, échéant le 15 no­
vembre 1994. Ces dernières 
furent offertes, à 99.50. en 
souscription au public et el­
les seront datées du 15 no­
vembre 1971. Offertes en 
coupures de $1.000, $10,000, 
$25,000 et $100,000, avec 
privilège d’immatriculation 
quant au capital seulement, 
etc. elles ne sont pas racheta- 
bles avant le 15 novembre 
1989; ce qui en découle qu'el­
les constituent en quelque 
sorte un placement à long ter­
me.

Un changement record, 
effectué par la Compagnie 
minière Québec Cartier.

Le port de Port Cartier,
■ propriété de la Compagnie Mi­

nière Québec Cartier, vient,, 
d'établir un nouveau record 
en chargeant le Carsten Russ, ; 
un navire allemand le 135.070; 
tonnes de minerai de fer de 
haute teneur. Ce chiffre re­
présente “le plus gros char­
gement de minerai fait à ce 
jour en Amérique du Nord" 
incidemment, il nous fut per­
mis de visiter le port préci­
té. au cours de son amenage­
ment dans le roc solide. Nous 
avons été fort impressionné 
par les travaux gigantesques, 
exécutés avant que l’eau n’y 
pénètre. Le port artificiel de 
Port Cartier peut recevoir, 
tpute l’année, des navires 
jàugeant jusqu’à 150,000 ton­
nes.

Les travaux de ce port, 
tout comme la ligne de che­
min de fer reliant Port Car­
tier aux terrains miniers de 
la Quebec Cartier Mining 
Company, situés à Gagnonvil- 
le. démontrent, une fois de 
plus, que le développement 
de nos richesses naturelles 
est attribuable aux capitaux 
américains. Cest grâce à 
ces derniers, s’il fut possi­
ble de construire des habita­
tions et une usine minière 
dans la ville précitée que nous 
avons visitée, alors que le 
seul moyen de s’y rendre était 
par avion. Nos autorités pro­
vinciales se doivent de ne

L'incertitude conjoncturelle provoque 
un affaissement du volume des transactions
Par la Presse Canadienne

Une réduction prononcée 
d’activité qui, d apres les 
analystes indiquerait un 
manque d’intérêt de la part 
des investisseurs, a fait 
baisser les cotes la semai­
ne dernière sur tous les 
marchés importants du Ca­
nada.

Un porte-parole du servi­
ce de recherche de Babson’s 
a déclare dans une lettre aux 
investisseurs que la récente 
baisse accentuée du marché 
financier canadien ‘semblait 
refléter l’incertitude” du ré­
sultat des restrictions écono­
miques des Etats-Unis, l’in­
quiétude relativement au ra­
lentissement des affaires sur 
les marchés européens et ja­
ponais et le manque de “lea­
dership” à New York par 
suite de la confusion quant 
aux effets possibles de la 
Phase 2 du programme éco­
nomique du président Nixon.

La lettre prétend aussi que 
les efforts du gouvernement 
pour circonscrire l’inflation 
et les réductions des taux 
d’intérêts ont poussé les in­
vestisseurs à s’inquiéter des 
rendements du marché des 
obligations.

Durant la semaine, l’indice 
des industrielles, un indice 
important des fluctuations du 
marché, a baissé de 1.59 pas­
sant à 161.12, à la Bourse de 
Toronto.

A New York, les prix, ont 
subi le pire martèlement de 
l’année, alors que le marché 
a clôturé à la baisse à la sui­
te d’une activité modérée.

A la Bourse de Montréal 
et à la Bourse Canadienne, 
l’indice composé a baissé de 
2.78 terminant à 164.74. A 
ces deux bourses, le volume 
total des transactions s’est 
élevé à 3.77 millions d’ac­
tions, comparativement à 
4.88 millions la semaine 
précédente.

L’activité a été réduite sur 
le marché de Toronto durant 
toute la semaine. Le nombre 
total des transactions s’est 
élevé à 6.31 millions d'ac- 
tons représentant une moyen­
ne quotidienne de 1.25 mil- 
lon d'actions.

Jeudi a été la journée la 
moins active de toute l’année 
et seulement 978,000 actions 
ont changé de mains.
A New York, l’indice Dow 

Jones des industrielles a bais­
se de 27.45 clôturant à 812.94 
son plus bas niveau depuis le 
3 écembre, 1970. Le nombre 
des transactions n'a été que de 
61.93 millions d'actions com- 
prativement à 65.1 millions 
la semaine précédente.

Les aurifères ont mis fin 
à une baisse continuelle de 
deux mois en remportant de 
solides gains au debut de la 
semaine.

Les dépôts bancaires 
et tes billets en cours 
s'élèvent à $35.9 milliards

OTTAWA (PO- La monnaie 
en circulation et les dépôts 
dans les banques à charte 
ont augmenté de $509 millions 
la semaine dernière, pour 
atteindre le niveau record de 
$35,897 millions, a annoncé la 
Banque du Canada.

La Banque signale aussi une 
augmentation de l'ordre de 
$531 millions dans la valeur 
des bons d’épargne du Canada 
en circulation, reflétant la 
poussée initiale enregistrée 
sur la nouvelle émission. Ce­
la porte à $28,167 millions 
le total.

La masse de billets en cir­
culation et les dépôts à vue 
dans les banques à charte ont 
augmenté de $576 millions, 
passant à un total de $11,175 
millions au cours de la se­
maine prenant fin le 27 octo­
bre, tandis que les comptes 
épargne personnels et les dé­
pôts à termes ont baissé de 
$67 millions, s’inscrivant à 
un total de $24,732 millions.

Le rendement moyen sur les 
bons du trésor à long terme, 
selon les prix en cours cette 
semaine sur le marché, s’est 
maintenu à 6.7 pour cent.

Le taux de l’intérêt a con- .

tinué de hausser sur les bons 
du trésor à trois mois. L'é­
mission de jeudi a donné un 
rendement de 3.29 pour cent, 
contre 3.37 pour cent la se­
maine d’avant et 3.47 pour 
cent celle qui a précédé.

TrustGénéral

Trust Général du Canads 
annonce des bénéfices nets 
de $1,275.000 pour les neuf 
mois terminés le 30 septem­
bre 1971 comparativement à 
$922.500 pour la période cor­
respondante. Le bénéfice net 
pour les neuf mois représente 
$1.42 par action en 1971 et 
$1.02 en 1970, soit une aug­
mentation de 39.2 pour cent.

Les revenus bruts ont aug­
menté de $999,000 pour attein­
dre $17,529.000. Cette perfor­
mance est attribuable princi­
palement aux services des 
dépôts qui ont profité de la 
baisse des taux d’intérêt, 
mais également de l’augmen­
tation des revenus dans les 
services fiduciaires traditon- 
nels de la société.

Dès mercredi, l’indice des 
aurifères sur le marché de 
Toronto avait gagné plus de 
17 points. Mais une baisse 
du prix de l’or sur les 
marchés internationaux a 
effacé une partie des haus­
ses et l'indice des aurifères 
à Toronto a clôturé à 143.39, 
une augmentation de seule­
ment 7.70 points.

Les investisseurs en mé­
taux de base ont continué à 
être affligés de piètres béné­
fices pour le troisième se­
mestre de Tannée. Le plus 
récent producteur important 
de métal à rapporter une 
baisse de revenu a été McIn­
tyre, qui a annon:é un défi­
cit de $3.4 millions pour les 
neuf premiers mois de Tan­
née, comparativement à des

profits de $3 millions au 
cours de la période corres­
pondante de Tan dernier.

Mais les métaux de base 
ont cependant effectué des 

ains fractionnaires au cours 
e la semaine par suite de ce 
ue les analystes ont qualifié 
e “achats d’aubaines”. L’in­

dice des métaux de base, à 
la Bourse de Toronto, a clô­
turé à 70.56réalisant un 
gain de .47 points.
Les pétroles de l’Ouest ont 

continué à glisser, en gran­
de partie par suite du fait 
qu'aucun résultat de nouveaux 
forages n'a été rendu public 
récemment.

A Toronto, l’indice des 
pétoles de T Ouest a clôtu­
ré à la baisse de 6.49 à 192.99, 
son plus bas niveau depuis 
le 21 décembre, 1970.

avis de l'Assemblée générale annuelle

L'Assemblée générale annuelle des actionnaires de la 
BANQUE CANADIENNE NATIONALE se tiendra le jeudi 
9 décembre 1971, à onze heures du matin, à l’hôtel Reine 
Elizabeth, 900, boulevard Dorchester ouest, à Montréal, aux 
fins d'élire les administrateurs et de délibérer sur les questions 
du ressort de l'assemblée.

Pour le Conseil d'administration,
Le Secrétaire général,

YVAN DESJARDINS

Banque Canadienne Nationale

CERTIFICAT EN 
SCIENCES ADMINISTRATIVES

• Comptabilité
• Finance
• Gestion d’entreprise 
‘ Gestion du personnel
• Marketing

À L’INTENTION DES:
• Détenteurs d’un diplôme d'études 

collégiales (D.E.C.).
• Adultes qui ont 24 ans OU 2 années d'une 

expérience dans l'entreprise jugée valable 
par l’Ecole.

INSCRIPTION EN PERSONNE:
Du 15 au 19 novembre 1971, de 17 heures 
à 21 heures.

DÉBUT DES COURS:
Mardi, le 4 janvier 1972.

POUR OBTENIR LE PROSPECTUS, ÉCRIRE OU TÉLÉPHONER AU:
SERVICE DE L'ÉDUCATION DES ADULTES,
Ecole des Hautes Etudes Commerciales,
5255, avenue Decelles,
Montréal (250e), P.Q. Tél.: 343-4440

pas perdre de vue que sans | 
l’apport des capitaux améri­
cains, il n’y aurait pas eu tant 
de développements dans le 
Nouveau-Québec.

Consolidated Bathurst

Consolidated-Bathurst Limi­
tée a annoncé que ses opéra­
tions du troisième trimestre 
de 1971 se sont soldées par 
un bénéfice net de $136,000. 
Après déduction des dividen­
des privilégiés non déclarés 
de $777,733 dans ce trimes­
tre, ce résultat devient une per­
te de 8c par action ordinaire. 
Ces résultats se comparent' 
à une perte de $144,000 ou 15 c 
par action ordinaire dans le 
troisième trimestre del970.

Durant les neuf mois se ter­
minant le 30 septembrel971, 
les résultats des opérations re­
présentent une prie de $1.1 
million, ou 57c par action or­
dinaire après déduction des di­
videndes cumulatifs . préférés 
non-déclarés

Si vous connaissez un des étages du '625f 
. ..vous les connaissez tous !

j

Le 625. avenue du Président Kennedy, est le premier édifice d'un grand ensemble 
connu.sous le nom de Place du Centre, qui permettra sous peu d’étendre le centre 
des affaires de Montréal. Cet édifice à bureaux de 16 étages, situé au coin de l'avenue 
Union et de l'avenue du Président Kennedy, offre des
caractéristiques qui feraient Tenvie de plusieurs cons­
tructions modernes.

Voici les principales :
• Parfaite utilisation de l'espace, avec 8 bureaux en coin 

à chaque étage.
• Thermostat dans chaque bureau, répondant aux 

besoins individuels de chauffage ou de refroidissement, 
à l'année longue.

• 4 ascenseurs Otis ultra rapides à commande élec­
tronique.

• Construction parfaitement ignifuge et insonorisée en 
béton armé.

• Pleines fenêtres, murs rideaux assurant un maximum 
de lumière naturelle de tous les côtés de l'édifice.

• Fenêtres anti-reflets absorbent la chaleur.
• Surface d'environ 8,500 pi. ce par étage.
• Revêtement de sol en amiante vinylique.
• Plafonds on panneaux insonorisés modulaires; lumi­

naire fluorescent en retrait. •
Ce n'est là que le début.
Il nous ferait plaisir de vous en apprendre davantage.
Vos bureaux pourraient se situer dans ce milieu d'affaires
parfait en tous points... et dès janvier 1972.
Brochure sur demande.

EST 1910

Agents do location;
LA COMPAGNIE IMMOBILIÈRE
WESTMOUNT
Suite 1808 - 666 rue Sherbrooke 
ouest. Montréal.
Courtier: Raymond St-Cyr (842-6451 ) 
ou Téléphone 935-8541 — ou con­
sulter votre propre courtier.

'625'AVENUE DU 
PRÉSIDENT KENNEDY

•Mises au point et fabriquées par Victor 
en Amérique du Nord.

•50 ans d'expérience dans la fabrication 
des additionneuses et des machines à 
calculer en sont le gage de qualité.

•Vente et entretien dans 65 villes 
canadiennes.

!" VICTOR
VICTOR COMPTOMETER LIMITED

\

GÉRARD PARIZEAU LIEE
Courtiers d’assurances agréés

Bureau associé :
PARIZEAU, WHITE ET ASSOCIÉS INC.

QUÉBEC

Expertise et administration 
de portefeuilles d’assurances

y
410, RUE SAINT-NICOLAS, MONTRÉAL, P.Q.

TÉL: 842-3451V___________________ J
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fluctuations hebdomadaires
■ montréal
ADlTlDI
Alcan

Do 4'/4% pfd 
Algoma Steel 
Alum 4% pfd 

Do 4«/2% pfd 
Ang. C.P.& P. 

2An. C. P. 4Va Pf. 
Ang C Tel pfd 
Aquitaine 
Alberta Cas 
Argus “C" Pfd. 
Asbestos 
Atlantic Sugar 
Bank of Mtl.
Bk of N.S.
Bq. Can. Nat. 
Bq. C.& D. 
Banque Prov. 
Bell "B" Pfd. 
Border Chem. 
Bell Canada 

do "A" Pfd. 
Bombardier 
BP Oil & Gas

Ventes Haut Bas Ferm. Chang
-1970 1971- 
Haut Bas

3293 57/8 53/4 S3/» — 1/4 8+4 5%17935 17'/a 16% 16% - % 251/4 16 Va550 25V2 25 2 5 Va - 1/4 30 256520 1P/4 111/2 11 Va unch. 163/4 11%100 18 18 18 unch. 18 16%
5600 36 Va 36 36 unch. 37 32%

100 4 00 4 00 4 00 —.20 5'/4 3 80
5600 13 12% 123/4 - 1/4 15% 123/4

, 100 37 37 37 + 2 38 35
6926 24% 23% 23% — 7/e 291/4 23%

774 48 473/4 48 + % 52 Va 4 3 Va
1300 8% 83/4 £3/4 + ’/8 101/4 8V4
2537 30 29 29 — % 36% 25%
1140 6V4 6'/8 6’/4 — 1/4 8 Va 6

57698 153/4 15% 15% + % 17 14'/B
11442 28% 27'/4 28 unch. 29% 20%
11049 14'/4 13 Va 133/4 — 1/4 141/4 12%

4000 14 13 Va 137/8 — Va 15 9%
2807 127/e 12% 123/4 unch. 13 9%
1684 5j>/4 52% 53 + Va 53% 52
8205 8 7 Va 8 unch. 8 5

20953 45'/4 44'/4 44% — % 50 43%
75 51'/2 51'/a 5 l'/a unch. 55% 50

2590 10% 10 10 - % 14V4 10
1890 6.00 5 85 5.95 + .05 7 55 5.50

Ventes Haut Bas Ferm. Chang.
Brascan 15289 17% 16% 16% — - %
B.A. Bank Note 100 12% 12 Va 12 Va + %
B.C. Forest 1200 17 17 17 unch.
B.C. Telephone 85 6OV4 6OV4 60% + %
Brinco 1647 4.95 4.85 4 90 —.05
Budd Auto 625 6% 6V4 6% — %
CAE Ind. 2325 4 35 4 10 4 10 •— °5
Calqary Power 1966 25 24% 25 + Va
Campeau 635 3 40 3 30 3.40 + .25
Can Cem.-Laf. 2975 43% 43 43 - %
C. & D. Sugar 1000 30% 30 Va 30 Va unch.
Can. Maltinq 35 25% 25% 25V2 + Va
Can. Per. Mort. 4175 17% 16% 16% — 3/4
Can. Stmships 9040 39 38% 38% + Vé

tCan. SS Pfd. 704 5% 5% 5% — Va
Cdn. Arena 4225 16 15 15% — %
Cdn. Breweries 5680 6V4 6 6 Va unch.
Cdn. Cablsys. 16040 13 123/4 13 unch.
Cdn. Hydro. 1850 12 113/4 113/4 unch.
Cn. 1. C. Bk. 13750 22% 22'0 221/2 + Va
CIL* 1473 12% 12 12% — %
Cdn. Int. Power 3620 223/4 22% 22% - %

do Pfd. 435 13% 13'/4 13% unch.
Cdn. Infer. Pfd. 200 8 7% 8 + 1
Cn. P. 1. Pfd. 3381 23% 22% 22% — 1

do Wts. 4865 2 30 2 10 2 15 — 15
Cdn Pac Ltd 28751 12% 113/4 117/e unch.

do Pfd. 12402 91/4 9 9 — %
do $3 Pfd. 9739 10% 10% 10% — Va

Cdn. Reserve 1500 5 40 5.40 5 40 + .10
Cdn. Tire “A,, 2650 31 30 31 unch.
Canron 5450 17% 17 17 - %
Cent. Dynamics 1600 .65 .60 .65 + 10
Canron Pfd. 75 70 ■ 70 70 unch.
Cent-Del Rio 2010 15 14% 14% — Va

Charter ind. 200 1 10 1 10 1 10 unch.

-1970-1971-
Haut Bas
20 Va W/b
16 12%
25% 16%
68% 58

6% 4 80
8 6%
57/1 3 65

29 Va 237/a
1 75 3 00

45% 38
37 29%
25% 22
18 11%
39 28%
5% 4 40

16 9
8% 6

13% 10%
177/8 113/4
24% 19
14 10%
25% 191/2
15% 12
8% 7

27% 21
î 15 1 85

IS7* 11%
10 V2 6
12 8 Va

L25 4 50
38 26
19% 14%

.99 .55
70 70
17% 12

toronto
Ventes Haut Bas Perm. Chang. Haut Bas 

Industrielles

Abitibi 
Acklands 
Acres Ltd 
Agra Ind 
Alta Gas T 
Alcan 
Alcan pr 
Algoma St 
Aquitaine 
Asbestos 
Atco Ind 
Atl Sugar 
Auto El 
Auto Hard 
Bahama 
Bank Mtl 
Bank N S 
B Cdn Nat 
Beaver L 
Bell Canad 
Black P 
Block Bros 
Bovis Cor 
Bow Valy 
Bramalea 
Brascan 
Bright 
Brinco 
BC Sugar 
BC Phone 
Budd Auto 
Burns Fds 
Cad Dev 
CAE Ind 
Calgary P 
Calvrf Die 
Cambridg 
Campeau 
Can Cem L 
Can Malt 
Can Perm 
CSL
Cdn Brew 
C Cablesy 
Cdn Equty 
CG Invest 
C Goldle 
Ç Hydro

15095 $5Ve 
87235 $53/4

6450 $9
3050 $8
7852 $48

1869 $30
14775
5140
2800
1950

14200

5% 5% _
5% 53/4 +
8% 9
7% 7% _

47 477/8 +
16% 16%
25 25% +
11% 11%
23% 24 _
29% 25% —

83/4
73/4

13%
93/4

53

5V 
5 / 
8* 
6'/a 

43V

$7% 7 7 - Ve
S6V4 6 6Vi 
S5V4 5 5 - Ve
$7 67/i 7 - 3/4
14 11 14+1

33164 $153,4 15% 15Ve 
17594 $28>/4 27V4 28 - Ve
*417 $14 14 14
3695 $14 13% 133/4—V2

32242 $45'/4 44'/4 44% — % 
26560 445 395 420 +20
10760 285 275 275 — 5 
8150 165 140 150 + 5

19219 $2^4 24 24V2—V4
9725 285 265 265 -15 

22943 $17Ve 16% 16%-i/e 
1295 $16Ve 16 16 - %

13036 $5 485 5
10220 $18 17'/2 17%-Ve
1613 $60% 59% 60% + % 
2770 S 6 Ve 6% 63 i — 1/4 
4380 $12’/e 11% 12%+% 
5000 $73* 7 7 — %
2600 435 420 420 + 5
6609 $25 24% 25 + %
1500 83 82 82 -3
1165 $10V2 9% 10 + Vj
1030 350 320 350 +25
2177 S43'/2 42% 43 — 1/2 
1601 $26 25 25%—1/2

12925 $17'/2 163/4 1634 -% 
2495 $38% 38% 383/4 

11768 S6V4 6 6 Ve
2220 $13 12% 13 + Ve

21510 $8% 8V4 8% + %
2183 $64 '63 63
5445 375 345 360 + 5

25'/4 16% 
30 241/4
163/4 11% 
29'/4 23Vb 
37 25>/2
10 6% 
8 Ve 5 Va 
7 450 ?

11 Va 6Vb
36
17

10
14V.

29'/2 20% 
141/4 12 V; 
16% 13 Va 
50 43‘/4

5 225
470 270
265 115

29Ve 15
5’/4 260

20 Va 15 
163/4 15 
6V4 480 

203,i I6V4 
69V2 573/b 

8% 5'/2
l4>/4 8%
9 Ve 6% 
5Ve 365 

29V2 23Ve 
110 76
11% 7

Kelsey H 
Kenting 
Kofler 
Labatt 
Laidlaw M 
LOnt Cem 
Lau Fin 
Leigh Inst 
Leons Frn 
Lob Co A 
Lob Co B 
Loeb M 
Maclean H 
MH Cable 
MB Ltd 
Magna El 
Magnates 
Maritime 
Markboro 
Mass-Fer 
McLaghln 
Met Stores 
Microsyst 
Molson A 
Monenco 
Moore 
MTS Inter 
Murphy 
NaChrs I 
N Hees Ent 
Nat Sea 
Neonex 
N Provid D 
Nfld LP 
Noranda 
Nor Cfl G 
NS L P 
NS Savngs 
NSI Mark 
NuWest D 
Ocdentl Pt

Ventes Haut Bas Perm. Chang. 
1900 $CV4 5 5'/4 + %
2793 $8% 8% 8% + %

11380 $14 . 13% 131/2- «A
7796 S22V4 22 22'/» + %
2275 $12% 12% 12Va
3075 230 215 215 -20
6857 $9 8% 83/4 — Ve
9540 315 285 290 -15
3605 $6 Ve 5 5% + Va
4475 «r% 495 5Ve + Ve

11741 $5Ve 485 5 +5
2165 360 340 345 —15
4195 $15 14% l4Ve + Ve
4840 $7 Ve 6% 7% + %

10003 $22Va 21 Va 22% + % 
1200 320 305 305
2819 75 75 75
1559 $20V4 193/4 2OV4 + % 

14200 490 470 475 -10
23499 $9'/2 8% 8% - %

6675 $12 Ve 11% 12 
4200 $15V4 15 15
3560 495 465 475 -15
5012 $17% 16% 17%
1089 $6% 6 6%—Ve

31466 $341/4 33'/2 33V2—V2 
2140 350 320 320 —30
1990 $11% II1/4 11% + 1/4

16040 $17'/» 15% 15%-Ve
2600 275 260 270 +10
3070 $8% 7Ve 8
7449 315 290 305 +10

34 35 -3
9% 93/4 + 2*

26 ...............

Bas
5

Haut 
10% .
11 450
17 9
25V2 20 
14 83/4

320 185
9% 6 Ve

133/4 285
470
460
460

13225 38
1300 $10 

22423 $27 
13760 $14

26V2 - % 
13% 133/4—1/e 

3901 $10 Ve 10 10 - %
1650 $123/4 12% 12% + 1/4 
1400 300 290 290 —10
1462 S7'/2 7% 7% - '/4
1835 $13% 12Va 12%-%

6 275 
133A 7%
18 7%

420 260
11% 7Ve 
5Ve 290 

89 34
10% 8% 
37'/» 23% 
17 IS'/.
lOVe 8% 
123/4 7Ve 

410 175
93/4 450 

21% 12%

„ , ■ „ , 1781 $11 Ve 11% IIV4 + 1/4
C lmp Bank 2679 $22Va 22'« 22Va + Ve
C Ind Gas 20380 $93/4 8% 9 — %
CIL 2700 $12Ve 11% 12%+%
C Intrurb p 1390 $8 7% 7% + Ve
C Manoir I960 275 260 265 —15
C Marconi 3705 300 275 290 +10
C Ocdental 4926 $734 7'4 7%—'<4
CP Inve pr 7080 $23% 22V4 22%—1%
CP Ltd 75921 $12% 1134 ma — %
CPL S3, pr 45530 $10% IOV4 10% - Ve
CPL UK p 30550 $9*/» 83/4 9'/»
Cdn Tire 3395 $34 32% 33% +1%

19472 $311/4 3034 31
9676 $36 3394 36 +2%
3110 $1934 18Ve 193/4+1 Va

45 3734 OilPatch 7550 205 195 200 + 5 375 175
26% 21'/4 Okanagan 1050 $5% 5% 5 Va + Va 6% 315
18 10% OSF Ind 8004 460 410 460 +10 8 Ve 410
39 28 Oshawa A 18040 $10 9% 9% — % 13% 9%,
81/2 6 Pac Pete 12568 $297/8 267/8 27% -2% 363/4 267/8

13% 9% PanCan 1 2400 285 280 285 + 5 390 ’ 250
13 7% Pembin A 35330 $5% 53/4 534 - Vs 73,4 455
68 56 Pembin B 12506 S 5 V2 5% 5% 7 Va 5%
6V3 325 Penningtn 3000 $10% 9% 10% + Va 12 73/4

18 111/2 P Deot S 3910 $9V2 83/4 8% 93/4 5 Ve
24% 17% Petrofifna 1295 $18% Ipi'. 18% 24% 17%
12% 8% Pitts Eng 12000 $13 123/4 12% - % 15% 10-
14 10% Pow Corp 7170 445 425 435 -10 6% 425

9'/8 7 Ve Price Corn 6593 $6 5% 5% + Va 9'/a 5%
410 250 Rank Org 33705 $17 Va 17% 17'/2 — % 23% 16%
445 250 Readers D 1300 $8 73/4 73/4 8 6%

2 7 Ve 21
143% 113a
123*
10%

8^
5%

Cdn Tire A 
C Uilties 
CWN Gas 
Canron 
Capit Div 
Carrier JD 
CDRH Ltd 
Chemcell 
Chrysler 
CHUM B 
Columbia 
Columbi p 
Cominco 
C Holiday I 
Compro 
Comtech 
Con Bath 
Con Bldg 
Con Textle 
Ccn Distrb 
Cons Gas 
Control F 
Cooper C 
Cornât Ind 
Coslain R 
Crestbrk 
Crwn Life 
Crwn Trst 
Crush Inti 
Cygnus A 
Dale-R 
Distl Seag 
Dome Pete 
D Bridge 
Dofasco 
Dom Store 
Domtar 
D Textie 
Douglas L 
Dylex Div 
Dylex D A 
Esfn Can S 
Econ Inv 
E-L Fin 
Electro ltd 
Emco 
Erie D 
Falcon 
Fed Grain 
Fields S 
Fleet Mfg 
Ford Cnda 
f Seasons 
Gaz Metr 
Genstar L 
Glendale 
Giengar 
G Mckay A 
Graft G 
GL Power 
GN Capital 
Gt West S 
Grevhnd 
GSW Cl A 
GSW Cl B 
Guar Trst 
Gulf Can 
Hardee 
Hard Crp A 
Harris J S 
Hawker S 
Havs Dna 
Hedway C 
Home A 
Home B 
Horne Pit 
Hoden DH 
H Bev Co 
HB Oil Gas 
Huron Eri 
Husky Oil 
IAC 
Imasco 
Imp Oil 
Indusmin 
Inglis
Inland Gas 
Int Nickel 
Int Util 
Int Util A

40/2 28 
39 24’/2
38% 32 
19V8 IS'/?

45 46 + 1 155 ‘ 45 Sayvette 4650 425 415 420 — 5 480 300
470 490 +10 8 450 Scot Pork 25050 $8% 8 8 - Va 10 5%
430 430 —10 71/2 415 Scot Paper 3800 $20 197/s 20—3 25 197/8
420 420 -15 6% 390 Scotts 5314 $13% 13V2 13V2- % 147/a 9'/2

25% 26 - 2 331/2 25 Seaway M 3627 $91/8 7% 9'/8 +IV2 93/4 6%

6135 49
J975 495
1200 440
4355 440
2574 $28
5235 $73,4 7 73/4 + 3*
4025 300 260 300 +40
2435 $91/4 9 9'/4 + 1/4

13092 $19% 18% 19 + 1/4
1635 SIOV4 10 10% + %
1010 250 230 230 -10
2300 185 175 185
7131 $57/8 5% 57/8+%
6900 l-o 135 135 — 5
4105 $6 5% 6 + %

14945 $24% 24V8 24'/4 + 'Z» 
17440 $19% 19% 19V4-1/8 
3300 155 150 155
2205 $14% 13% 13%-34 
6760 145 140 145 - 5
1700 $6% S7/» 0/4 + %
69 7 5 310 2 2 5 2 90 -35
1825 $29% 29’/4 29%
1775 $13 13 13 - ' a
9160 $1834 173/4 18%+ % 

10342 S5’/4 495 5'/4 + i/4
1550 $7 7 7 + %

12006 $537* 5234 53 + %
' 6223 $27% 26% 27 — % 

1243 $23 22'/4 2214—3,4
20 V4 20% + ' a
13'/4 133*— 1/2
9% 934

173.4 18 
180 180 -20

Realty C 
Reed Oslr 
Reitman A 
Ripley Int 
R Little 
Rothman 
Royal Bnk 
Royal Trst 
St Maurice 
Sandwell

1300 265 240 255
19590 $8 Va 7^/a 8
2870 $16% 157/a 16 
4350 200 250 ?50
1575 $23 21% 23

+ V4 
-50 
+ 1

5425 $15'/4 141/2 14%-1/2
20840 $261.4 25'% 26'4 J- %
2112 $37 36V4 37 + 34
9250 65 60 60 —1
2200 $6% 53/4 6% + 7/b

220 
93,4 6%

163/4 8%
420 190
27 10%
151/4 9'/4
28% 22% 
38% 28% 

105 58
9% 53/4

8 53/4
7«/4 250 

18% 8% 
25% 177* 
127/s 8Ve 

295 200
255 160

12V2 5%
190 105

7Va 425
271/8 16% 
217/a 18% 

240 150
15% 87/e

180 125
77/8 465 
7% 225 

31V2 24 
16% 10% 
20 »/2 141/2 
6% 465 
7 475

58 493.

Silverwd A 
Simpsons 
Simpson S 
Sklar M 
Slater Stl 
Slat W Can 
St Brodcst 
St Paving 
Steel Can 
Steinbg A 
Suptst com 
Suptest od 
Texaco 
Texas Gu S 
Thom Nes 
Thom N pr 
Toromont

1610 $16 16 16 
25165 $20% 19% 20 

2746 $26'/2 26 ‘
9400 205 '

21130 $23 
2025 $183/ 
2400 $14

__ + % 
26*/4 — 1/4

197/8 133/4
22 17%
28V4 22'/»

6083 $3334 
4810 $137% 
2875 $26 
1350 $50% 

15000 1 00

180 190 —10 240 155
10V8 10% + % 13 10
10% 10% - Va 20% 290
12% 12% 14 103i
10% 10% + Vb 12 7%
22 22% — Va 28% 21%
18% 18% + % 19% 13%
13% 14 — % 17% 13
48% 52% + 4 60 Va 38%
33 33 — Va 35'/2 2/'/
123/4 12% — 34 24% 123/4
25 26 + 1 29 20V;
50 50V8 + Va 51 46
96 100 + 3 115 65
247/b 25 - % 26% 19

7745 $34 
8830 SI 4

10568 $21 
14875 S1374 
16503 $97%

3108 $18 
1250 190

39% ?6'/4 -- 19 
20 

93 i 
9'/8

253 3 
27''3 
141/2
15% . .
1934 121/4

Tor Star B 
Traders A 
Trader 65 w 2975 150 
Trader 66 w 2360 380 
Trader 69 w 
Transair 
Tr Can A pr 
Tr Can P w 
Trans Mt

1200
2785

$634
$6%

6V4
6%

6% + Va 
6% + %

280 180 
8% 425 

360

Trizec Crp 
UNAS Inv 
Un Carbid 
Un Gas 
U Corp B

32% 33 
13V2 13%-Va 

135 135 —20
330 355 —30
380 380 —45

.... ... 325 325 -30
3238 $6434 64V2 64’/2 — % 
1420 940 910 925 -25
6245 $207/8 20V4 2014 — Va 

12250 165 160 165

13C0 410 
2700 340

6275 $17 I6V4 17
1854 $13% 123,4 13 —V2

24327 $14 13V2 133/4—1/4
2829 $13 12% 13

6075 $9% 9% 9% + % 9% 9 Un Fn Mgt 1520 $7% 6% 6% — ’■8

3655 $13% 13 13 - % 14% 12% U Sections 1810 $5% 475 5 + 15
1354 $6 Va 6% 6V8 67 53/4 Van Der 1100 $6 5% 6

5340 $4034 39% 393i + 1/3 41 Va 23% Van Ness 18581 90 80 90 + 7
1260 $57 8 5% 5% + Va 7V» 445 Venpower 15925 115 110 115 + 5
1600 $8% 8% 8% 9% 5 Versatil A 3050 265 250 265

43499 $63 59 59% -2% 156 59 Vie G Tr 1538 S33V2 32V2 33 + %
5350 S73'4 7% 73i + ’'8 8% 6% Waiax 1480 $12% 11% 11% — 1/4

2925 $113'. 11 Va 111/8- % 14% 10% Wainoco O 5120 $5% 5 5 — Ve
2200 81 80 80 
1070 $8434 77 77%-73:
1275 $111/2 11'/4 1114 — V2 
5340 $5% '
4940 $11i/8 
1850 450 
811'' 160 
HO* <6’ ;

12525 $19 
1790 $19 
3600 $7

12400 465 
2805 $14 
1155 $9*4
1010 $9%

140
100

141/2
65
8%

5 5'.4 + Va 632 455
107/8 107/s — % 13% 10

450 450 +20 7% 380
ISO 150 250 145

6 6% + % 7 5%
187'a + 7 8 19% 143*

18% 187/8 + 3* 21 17%
634 7 - 1/8 9% 6%

450 460 495 410
133. 14 15% 13'/2
9 9 9 Va 5’/2
9 9 9 Va 5'/2

24541 $13% 13 13% + % 13% 8V;
16439 $24 Ve 23% 23% 27 19%
5928 110 105 110 145 67
1595 $12% 11% 11% - % 15 10%
1300 285 275 280 375 205
4792 220 200 220 + 5 345 200
4680 $11% 11 11% J- % 13 8%
1200 340 300 340 +40 390 245

12433 $293 2 28 28 -Pi 37% 24V4
2626 $30% 287/8 28% —1% 363/a 26
8955 225 210 210 —10 250 195
1272 260 235 235 — 5 350 230
7395 $17 16 16% — 3/4 20 14%
9019 $42 41% 41% + V8 49% 37V,.
6868 $24 23’'e 24 + t 24% 19%

13165 $16% 15% 153* — % 19V8 14
17821 $183i 18% 18% - % 20 16%

•1618 $18% 17% 17% - % 20% 15%
73530 $291'8 27% 27% -Pi 31% 18%

3416 $93* 8% 9% +1% 14'/8 8%
1110 $9»/a 9 9 11% 8%
4917 $12% 11% 12% + Va 13% 11

78640 $27% 26% 26% - 7/a 47 25
46917 $?p3i 37% 38 - % 45 35
2295 $441/2 43Va 44% + % 50% 40
5000 325 300 305 -25 415 155

Walk GW 
Weldwod 
Wstburne 
Wburn wt 
Wcoast Pt 
W Pet A p 
Westc'st 
Westeel
W Brdcast ___
W Cdn Seed 4250 465 
W Realy 
Westnhse 
Weston 
White Pas 
White P A 
Winco S 
Wo'idwd A 
Zellers 
Zenith

25073 S39V4 3/7% 383/.
4536 $11% 11 H% + =% 
2195 $10V2 10 10% + 1/4
120C 600 550 580 +30
8575 $87% 8% 81/4 — *4
2530 $30 28 2814 + Vi

18297 $24’/4 23% 24
5600 $14% 13V4 14% + 1

13025 $10% 10% 10%-V4 
4250 465 455 455 — 5
2800 $6V4 6 6
2020 $14 13’/4 IS7/* + %
6841 $15 14% 1434 + 1/4
5813 $8% 8 *4 — %
1313 $20 19% 19% — %
1984 495 450 450 —20

12285 $23 22 22% t t/
5133 $16% 16 I6V4 + 1/4
5300 215 205 215 — 5

34 16%
14% 9%

275 85
485 205 
490 250 
400 250

697% 601/4 
121/4 910 
25 19%

200 110 
17% 10 
18'.4 123.4 
16% 14% 
167/8 12 V2 
18% 5%

91/4 440 
9 5

130 51
145 51
395 200

343/4 20% 
14 8%
63 i 390 

401/2 34 
19 10
14

870
12
32

215
Pétroles et Gaz

29920 $28 27 27% - V4
Infor Steel 7039 $7’/4 634 6% - %

2950 $6% 6 6 — 1/4
17675 $6 Va 6 6% - 3*
13725 $17 lé'* 1634 — 'Z.
2350 $14 13% 14 + %

IWC Ind 1075 170 165 165
Jockey C 19304 490 475 480
Kaiser Re 10400 420 400 410 +10

Kaps Tran 6180 $7 6% 7 + %
Keeprite P 1515 $9 8% 8% - %

293i 25^
9%
97/8
9%

19
16%

295

6*1
6
6

10 V
py:

165
6V4 400 
8'/4 365 

10% 6V 
14% 8 V:

Alt East G 
Alminex 
Am Leduc 
A Quasar P 
Asamera 
Ashland C 
BP OG 
Bralor OG 
Calvert 
C Geother 
CS Pete 
CS Pete w 
C Bonanza 
C Dehi 
C Ex Gas 
C Homestd 
CLl Pete 
C Reserve 
Cdn Suo 0 
Cent Del 
Charter 01 
Chieftan D 
Clark Can 
C East Cr 
Decca R 
Dynamic 
Francana 
Gr Plains 
Gt COilsds 
Houston O 
Housto'n w

17139

6200
22049

5600

5734 $15 
4400 530 
5960 850 
8040 260 
1400 135 
1860 190 

55550 94
1200 00 
3497 $29 

430 480 
20405 169 
4900 89

560 530 560 + 35
515 500 505 + 5

8% 8 8 - %
500 480 490
$14% 13% 13% — 7/8
990 955 965 —15
600 580 580 -10
230 230 230

10 9 9 — 1
75 65 65 — 5

560 540 550 + 10
265 230 240 +10
120 110 110 — 5
450 415 450 +35
345 315 315 -25
820 720 760 -60

57 55 55 -.2
540 510 510 —15
$37% 36 36 - 7/8

14% 14% — %

480 
8V4 

27V2 
28% 20% 
143/4 9
10% 51/2

495 340 
7V4 400 

16% 9%
20% 137/e . 
I8V4 8
231/2 18 

5 435
253/4 18% 
137/8 12% 

225 115

570 455 
630 460

13 8
600 201 

2434 127/e 
13% 865 

760 555
295 181
21 9

124 62
650 455 
360 200 
163 105 
515 350 
525 315

11% 680 
84 50

630 435
46 36
173/4 12

520 520 -30 750 520
800 820 +35 895 650
225 241 +16 335 190
130 130 235 120
175 175 -25 259 165

83 91 + 8 140 74
395 395 + 5 500 325
28% 29 36% 28%

475 480 +20 740 385
151 158 '+13 350 140

80 85 +10 195 65

Inter Tech 
Lochiel 
Midcon 
Mill City 
Mineral R 
Nat Pete 
N Cont 
N Davies 
NC Oils 
Northld 
Numac

Ventes Haut Bas Perm. Chang. Haut Bas 
1500 66 65 66 +1

24700 115 110 114 — 1
6000 43 42 42 —2

69037 175 160 170 + 2
1176 35 35 35 -1

13000 207 190 195 — 6
2900 55 53 55 + 3 HO 50

12000 5% 5 5% — 1/2 12 5
9750 560 485 505 —15 865 485

11000 50 46 47 — 6 111 40
.................. ..................... 13V4 700

140 80
20Va 840

137 65 
157 110 
65 42 

260 145 
175 35 
425 160

470 340 Oakwood P 4283 90 85 85
15 117/e Pan Ocean 24370 985 905 980

77/8 475 Page Pet 2600 150 125 150
28% 193/4 Permo 23220 40 34 37

5Va 255 Peruv 21750 28 20% 23
150 70 Petrol 1000 133 125 127
22% 18% Pinnacle P 14200 44 40 Va 42

67/8 440 Place G 11600 no 101 102
13 8% Ponder 5400 50 46 46
12% 6 Pevto Oils 3352 205 195 200
16% 10*1 Ranger 9620 $12 11 m

7 405 Scurry Rn 8126 $14% 13% 14
19% 15 Ve Siebens 2950 840 820 835
7% 6 Spooner 49900 102 93 95

38% 33 Total Pet 14779 620 585 610
Total P A p 
Tr Can Res 
U Canso 
U Canso w 
Un Reef P 
Ulster Pet 
Voyager P 
W Decalta 
World Wde

Acme Gas 
Advocate 
Agnlco 
Allied Mnk 
Am Larder 
Ang Ruyn 
Ang U Dev 
Aunor 
Bankeno 
Barex 
Bary Expl 
Betlm 
Black Bay 
Bl Hawk 
Bral Can F 
Brenda M 
Brunswk 
Cam Mine 
Camflo 
Cam Chib 
Camp RL 
C Tung 
C Jamiesn 
C Merrill 
Candore 
Captain 
Cassiar 
Cent Pat 
Chemaloy 
Chestrvile 
Chib M 
Chimo 
Con Fardy 
C Durham 
C Marben 
C Mcrisn 
C Rambler 
C Red Poo 
Conwest 
Cop Fields 
Coulee 
Craigmt 
D'Aragon 
D'Eldona 
Denison 
Dome 
D Explor 
Donalda 
Dunraie 
Dynasty 
East Sull 
Fort Relnc 
Frobex 
Gnt Masct 
Giant Yk 
Granduc 
Granisle 
Green Pnt 
Gulch 
Headway 
Highmont 
Hollinger 
Huds Bay 
Int Hal'iw 
Int Mogul * 
Iron Bay T 
Iso
Jorex Ltd 
Joutel 
Kerr Add 
Kilembe 
L Dufault 
L Shore 
La Luz 
Langis 
LL Lac 
Lost River 
Madeline 
Martin 
Mattgml 
Mentor 
Meta Uran 
Midrim 
Mt Wright 
NBU Mime 
Newconx 
N Dimens 
Newlund 
N Que Ragl 
Noble M 
Nor Acrpe 
Norlex e 
N Coldstm 
Northgat 
N Rock 
Opemska 
Orchan 
Pac Coper 
Pamour 
Patino 
Pee Expl 
Pine Point 
Placer 
Prsstcn 
Pure Silv 
Rayrock 
Rio Algom 
Roman 
Ryanor 
Sherritt 
Silvmq 
Steep R 
Sud Cont 
Sullivan 
Tara
Teck Cor A 
Teck Cor B 
Tormex M 
U Mining 
U Asbesto 
Uoo Can 
West Mine 
Westfield 
Whithorse 
Wilco 
Wr Harg 
Yk Bear 
Yukon C 
Zulaoa

725 $13% 
2450

11190
500

21250

78100
500
728

49043
10600
21300
14350
5820

14040
26400

6920
9385

19500
12550

1400
9770
6530

148800

+ 5 
+ 18 
+ 2 
— 2 
+ 7

+ 2

+ 5

13V8 13% + ’A

205
86
57

169 110
95

172
65

40%
94
41

255 190
17% 10 
271/2 13% 

980 625
220 90
850 540
IS'/» 12%

89 88 88 — 2 149 85
393 345 365 -20 585 345

70 60 60 — 9 300 60
13 13 13 33 13

136 130 130 — 4 253 120
450 420 430 — 5 570 360
670 625 660 — 5 805 555
260 250 250 —10 335 212

MINES
24% 21% 24 + Va 33 6

160 150 150 — 5 295 130
185 160 185 +15 365 160
360 295 320 +24 390 124

50 48 .'.9 + 5 111 40
30 30 30 + 2 65 26
70 64 66 — 1 163 53

225 210 210 + 12 300 185
615 540 555 -20 905 465

22 15 22 + 2 37 15
101 85 101 + 10 199 37
$15 14% 15 + Va 20% 14%

13500 255
1560
1250
6900

300
1720

10500
11000

570
$24
155
116
430

3%
41/2

3’/2
40

110
345
290

30
235

3«/2 — 1/2 
42
15 —25 

175 +25
100 + 5
30 -3V2

+17

9'/2
82

275 110
855 325
690 280 

47 18
390 222

2116 $18
153
212

10
34
90
90
82

145
133
135
15

500 
11375 
34500 

7000 
11300 
11910 
23000 

4120 
14850 
16100 
36500 

1775 725 
3568 105 

13800 13
2820 750 

13000 17
21800 44
4282 $20V4 
1477 $56 
9400 111 

23633 6
10574 13

7005 510 
5538 288 

26500 42
15912 25
22905 410 

1755 750 
2875 365 
7455 650 

36000 27
10500 6
20500 7

750 190 
958 $34 

11664 $17% 
2C130 35

3948 700 
700 315 

9200 105 
15200 134 
9900 65

20938 660 
100 325 

6820 $10% 
2077 235 
900 250 

12000 8% 
3576 180 

15800 410 
4402 205 

38500 7%

550 550 + 45 875 500
22 22 +1% 313/a 19

150 155 + 10 280 145
116 116 — 4 175 116
420 430 —50 700 125

3 3% 10 3
3 3 - Va 9 3

17% 18 + Va 25 16V;
153 153 + 8 275 126
195 196 — 9 385 140

8% 8% -l’/a 19 8%
34 34 + 2 50 32
85 90 + 4 177 85
75 75 —20 170 75
77 79 — 6 250 60

125 130 -15 440 125
120 120 —10 270 116
126 133 + 7 330 81
14 15 15 8

700 700 -50 11% 615
100 102 + 2 185 100

12% 13 + 1 38 12
715 740 + 15 10 650

17 17 33 16
37 42 110 37
18% 187/a —1% 32 18%
53% 5414 + 23* 74'/2 493/4

104 106 + 1
5 6 — %

11V23 11 %—2V2
485
278

26
24

400
735
330
595

26
6

—10 
+ 8 
+ 1 
— 1 
+20 
+65 
—40 
—30 
+ 1 
+ 2

235
20
30

5 
10

... 380
485 236

33
21

585 340
12% 650 

870 325
13% 575 
34 16
11 3

6 6 16 6
180 180 -15 305 168
34 34 42% 34
17 17% + Va 24% 16%
26 26 — 4 245 19%

675 675 -25 lj'/a 675
300 300 -15 375 290
101 102 + 1 202 94
125 126 — 6 195 105

63 63 — 1 105 58
600 625 + 10 11 Ve 565
325 325 +25 625 300

10% 10% 16% 10
220 235 +25 385 200
250 250 620 240

7 8% + Va 17Va 7
180 180 240 170
365 410 +35 625 360
205 205 + 4 390 200

6% 6% + 1 12 5%

8500 60 58
23500 10 9
15300 15 13
120C0 21 20
15950 305 275

1300 460 450
19540 76 65
13000 14 12

5530 525 500
33950 110 94
58200 31 25
11500 25 22
9750 45 41

46190 550 435
39450 165 140
7785 800 780
Ï620 225 310
9200 225 200

700 180 170
8516 $13% 13

30100 63 58
2168 $21 20
4980 $21% 20
3507 595 560

40970 207 190
3450 110 10.5
4570 $13 12%
5360 510 475

79500 11 . _
20097 $11% 111/4 11 Va 
20012 20 18% 18% 
12712 196 187
15000- 30 26
9172 289 266

49460 $10% 950 
2714 445 425
3147 395

24400 135
18500 21
2182 400
8000 157
6400 239

17150 107
5000 170

21400 14
250 no

3950 450
50360 109
52000 16

58 + 8
10 + 1
13 — 1
20

300 — 5
460 —15

65
13

525 +25
95 —14
31 + 5
22 — 2
44 — 6

445 —95
165 +20
780 — 5
310 -15
225 +10
170 + 5
13% — Va
63 + 3
20% a. 3/4
21% +1%

560 —30
200 — 1
105 — 5
12% — %

490 —20
10 + %

31',4 21 
123 50
21% 7 
35 13
34

575 275
620 420

65
26 12 
15 460

365 94
49 17%
59 19

138 41
11’A 435 

165 52
127/a 765 

420 280
375 185
265 160
29% 12% 

143 57
35% 20 
38% 177/e 
11 550

254 160
178 102
22% 12 

900 475
17 8
21% 10%

370 
100 

18 
383 
150 
231 

70 
161 
11V 

103 
410 
109 

14

193 — 2
26 — 1

280 + 6
990 — 5
425
380 + 5
130 +30

21 + 2
390 + 5
150 — 5
233 — 2
n -25

161 — 4
12 — 2

103 — 7
410 —15
109 + 1

15 — %

37 15
295 175

73 25
470 243

18 950
765 405
645 365
135 100
38 18

600 380
250 140
405 215
230 70
250 158

39 11%
180 103
670 410
170 95

37 13

Chemcell 
do Pfd.

Col. Cell. Pfd. 
Cominco 
Cockfl Brwn 
Bathurst 

do Pfd.
Cons- Textile 
Consum. Glass. 
Consum. Gas 
Credit Fonder 
Crown Zell "A" 
Crush Int. 
Cygnus "A" 
Denison 
Dist-Seagrms 
Dome Pete.
Dom. Bridge 
Dom. Coal Pfd. 
Dom. Corset 
Dofasco 
Dom. Glass 

do Pfd.
Dom. Stores 
Dom. Textile 
Domtar 
Du Pont 

do Pfd.
Duo. Freres "A" 
East Can Sav 
En. & Ht. "A" 
Falconbridge 
Fin. Collect 
Fleetwood 
Fraser Co's 
Fu'crum 

do Pfd.
Gaz Mefroo.
Gaz Met 65 Pf 
Grafton 
Genstar 
Glengair 

do "B" Pfd. 
Grt-West Life 
Guaranty Trust 
Gulf Oil 
G.L. Paner 
Guaranty Rfs. 
Greyhound 
Grissol 
HB Oil & Gas 

do Pfd.
Hawk Siddel 
Hollinger 
Home Oil "A" 

do "B"
Hud. Bay Min. 
Hud. Bay Co. 
Husky Oil 
Imperial Oil 
Imasco 
IAC Ltd.
Ind. Ac. Pfd. 
MacLean-H 
MacMill.-Bleed. 
Marche Union 
Maritime Elect. 
Maritime Tel. 
Massey 
Me I chers 
Metro Stores 
Microsystems 
Mitchell R. A 
Molson "A" 

do"B" 
Mcnenco 
MSN Ltd.
Mtl. Trust 
Moore Corp. 
MPG Inv. Pfd. 
Murphy Oil 
Nat. Sea Prod. 
N.B. Tel.
Nfld. Lt. & Pwr. 
IAC Wfs.

Ventes Haut Bas Ferm.

7075 4 35 4 15 4 20
250 20 20 20
100 9 9 9

14284 19% 18% 19
410 5% 53* 53/a
805 S7,* 5% 5%

1200 9 9 9
5298 6% 53* 6

15000 11 Va 11% 11%
2610 19% 19% 19%
305 55 53% 54V2
700 13 17% 173/a
505 18% 173/a 18%

1350 S’/a 5 S'a
260 20% 19 19

6900 537/8 53 53
1615 27% 26% 27
1226 23 22 22
1200 23 23 23
400 5% 5% 5%

12810 21 20% 20%
500 10 93/4 9%
210 12% 12 12

2525 13% 13% 13%
5291 18 173* 18

15140 97/e 93* 9%
2205 17 16% 16%

65 51 51 51
1325 6 5% 53/a
2300 9% 9% 9%

100 2 45 2 45 2 45
1553 61% 59 59
2355 14 13% 14

100 8 8 8
1095 12% 12% 12%
1600 3 30 3 25 3 25
350 8% 8 8

9360 5% 5 5%
25 66 66 66

700 18' 2 18% m
4465 11'/8 10% 107/8
8200 1 60 1 50 1 50

300 3 15 3 10 3 15
200 41 41 41

11700 13% 13% • 13%
5475 24 23% 23%
4745 14% 14 14%

16836 51 .47 50
100 1 95 1 95 1 95
600 6% 6% 6%

2780 413/a 41% 41%
200 52 513/a 51%

1335 2 15 2 05 2.05
3825 34 34 34

16910 293* 28 28
4300 30% 30% 30%
6427 173* 17 17%
8485 16% 16 16%
2300 16’/8 15% 15%

25771 29% 27% 27%
4080 18 17V2 17%

17231 18% 18% 18%
225 71 71 71

68C0 14% 14% 14%
4730 22% 21% 22%

700 3 75 3.65 3 65
100 233* 233* 23%

3554 20-8 193* 20
11612 9% 8% 8%

1220 93* 9 9
5050 15% 14% 15
1004 4 90 4 75 4 90
284 10% 10% 103*

2620 17% 17 Va 17%
985 17% 16% 16%
500 6% 6% 6%
200 6% 6% 6%

1900 17% 17% 171/2
7555 341/8 33 Va 33’/2

300 14% 14% 14%
1800 11 Va 11% 11%
1520 8 77/b 7%

681 137/e 13% 133*
2000 10 93* 9%

300 7 10 7.10 7 10

Chang.
— 15 
unch. 
unch. 
unch.

— 1/4 
+ Vb
— %
+ ’A
unch.
unch.
- %
— %
+ 1 
+ %
- 1% 
unch.

+ % 
+ 1/4
- % 
unch. 

— 1% 
— % 
unch. 

— %
— 1/4
unch.

— %
+ 1/4
+ 60
- 5 
unch.

— %
— 1/8 
-.05 
- % 
+ 35 
unch. 

+ 34
- 1/4

UQCh.
+ 15 
unch. 
unch.

— % 
— % 
+ 01
- 05 
+ %
- ’A 
+ 1
unch.
unch.
- 1% 
— 1% 
+ % 
— % 
- % 
— 1%
unch. 

— % 
+ 3’/4 
+ l'/a 
+ 7/8
-.20
— IV4 
unch.
- % 
- %
unch. 
unch. 
+ Vb 
unch.
- 7/|
unch. 

+ 1/4
- Vs

%
+ "1/4

- % 
unch.

+ 1/4
+ .10

-1970 1971- -1970 1971
Haut Bas Ventes Haut Bas Ferm. Chang. Haut Bas

6% 4 00 Inglis 1700 9 9 9 — % lOTi 9
2 l'/a 19% Int. Nickel 34227 27V2 26% 26% - % 47 25
18 83* Int. utilities 18132 387/8 377,* 38Va - % 45 35
25% 18 do “A" 100 43’/2 43% 43% + 1% 43% 40

7% 5 Inter Pipe Line 785 277/8 27',* 27% + % 29% 25%
12% 5% Inv. Group "A” 2000 6% 6 6 Mb — % 9% 6
18% 8 V2 Do Pfd 1800 17% 17% 17 Vz + %7 5 Island Tele. 300 18 18 18 — ',* 18% 14%
15 111/2 Ivaco 44550 14 13% 14 + % 16 Va 8%
213* IB3* Jamaica PS 750 25 20 24 — 1 38 20
59Ja 4 4 Va Kaiser Res. 100 4 05 4 05 4 05 + 05 8% 3 75
19% 17 Labatt 3020 22% 22 22% + % 25 V2 20
20 V2 
6%

14
4.80

do Pfd.
Laur. Fin.

1000
2114

22'/2
8 7/a

22%
8%

22%
8%

+ ’/B
+ V*

26
9%

22
6

32 19 La Vercndrye 360 9 eu 9 unch. 12 8
573* 493* Loblaw "A" 1410 5% 5 5’/% + % S7/* 4 80
39'-î 26% do "B” 2250 S'/a 4 95 5V8 + 17 6 4 70
25 Va 19 Loeb M 200 3 50 3 50 3 50 unch. 4 70 3 50
26 21 MacLaren "A” 800 14 V4 14% 14% - % 22'* 14
6% 5% do "B" 666 14% 14% 14% — % 22 V* 14%

27'a 20% Noranda 9635 27 26 26% — % 371/4 233*
16 V* 9'/2 North & Cen Gs 2067 14 13% 13% - % 17 13%
18 12 N.S. Lt & Pwr 2000 10% 10 10 unch. 11 83*
141/2 97/8 Norfhwst Sports 245 63.4 6% 6% — % 8 61/2
1934 12% Peoples Stores 2600 9% 9 9% + % 93* 8
151/2 9% Ogilvie Pfd 300 25% 25'* 25% unch. 263* 25%
19% l4Va Oshawa A 1544 97/8 9% 9% — % 13V2 9%
56 51 Pac Pefe 19825 293,4 27 27% - 21-8 36% 27
6% S3* Orange Roof 100 4 10 4 10 4 10 — 05 6 V2 4 10
9 Va 87/8 Pefrofine Can 1000 18% 18 18% - % 24V4 17%

3 00 175 Placer Dev 1305 20% 20 20% + % 38'% 18%
155 59 Provigo 41222 5% 5% 5'/2 unch. 6 3 75

15 Va 7 Popular Ind 2300 1 60 1 45 1.50 — 10 1 85 1.40
10 Va 6 Power Coro 8227 4 45 4 25 4 30 — 15 6% 4 25
21 12 Powr 58b Pfd 3700 8'* 8 8% + % 93* 7%

4 50 3 25 Price Co 2420 57/e 5% 57/8 unch. 9% 5%
9% 8 Raoid Data 1250 4 10 4 05 4 10 + 05 5% 1.90
6 4 55 Do Pfd 200 4 70 4 40 4 40 — 35 6 3 10

66 63 Que Tele 3559 13V2 13 13 unch. 15% 12%
19% 14% QSP Ltd 1260 11 10% IC3* — % 16% 10
13 J 8 ÎO'/e Readers Dig 1325 8 . 7% 7% — Vl 8 6%

2 50 1 50 Reifman's 1075 18 17% 1734 — % 18% 16%
3 50 3 00 Do A 1153 16% 15% 16'8 + % 17% 15%

a 7 i/j 38 Rio Algom 675 13 12% 12% — % 22 Va 12%
9 Va Rolland A 2100 2 60 2 60 2 60 — 05 4 50 2.50> j 2 Rothmans 200 15 14% 143* — % 15 10

40 8
T 1 \/a

au Royal Bank 14555 26% 251/2 26% + % 2d'* 22%11 va 
51

1 a'/8
39 Royal Trust 1785 37 36% 37 + % 39 28%

t qç R Tr Mort Pfd 500 14 14 14 — 1 16 14 1
2 3071/.» l j jA Cri Sf Law Cem A 325 36 36 36 - % 36% 29/va 4 3U Sandwell 3650 6% 6 6% + % 8 6

49V2 J/J8 Scott-LaCalie 400 10 10 10 unch. 11 9%60 Va 503* Selkirk 21000 15% 15% IS3* + 1% 15% 131 40 3 00 Scott's Rest 500 137/e 13% 13% unch. 147/a 1042 34 Shell Can A 3000 34 33% 34 — Va 38 323/4
38% 247/a Shell Inv Pfd 150 34 34 34 unch. 38% 3336-** 26 Do Wfs 100 n3* 13% 13% — % 18 Va 13
24% 16% Sher-Willms Pfd 35 89 89 89 unch. 89 81
20 I41/2 Simpsons 2645 20% 193* 20 + % 22 17%
19% 14 Soufham Press 300 69 68'/2 69 + % 69 54
31 Va 18 Steel of Can 5488 223* 22% 221/8 — Vi 28% 21%
20% 15% Steinberg A 3806 183* 18% 183* + % 19% 13%
20 16% Toron Star B 6225 33'/2 33 331/2 + P* 34 18%
71 65 Superior Elec 700 2 50 2 30 2 30 — 20 4 95 2 00
14% 12 Texaco Can 700 33% 33% 33% unch 35% 27%
28% 193* Tor-Dorr •'•'.ion 3005 25% 247/8 25 — % 263* 19%

4 75 3 25 Trader A 1000 14 13% 13% — % 14% 9%
26 20% Tr-Can '’pc- 1002 34% 34 34% + % 37 31
22% lfi-4 Do Pfu 700 42 41 41 — 1% 44 37%
13 8*8 Trans Mount 565 20% 20% 20% — % 25 19%
i2 9 Total Pete 975 6 15 6 00 6 00 — 20 8 50 6 00
16% 137/8 Trizec 6097 1 65 1 60 1 60 — 05 2 00 1 10

7 4 10 Trust Gen C 613 21 21 21 — 1% 29 17
13 10 Union Carb 200 13% 13 13 — % 18% 13
19V2 15% UAP Inc A 200 16% 16% 16% — % 17 12
19 15'/8 Ultramar 300 6% 6% 6% + % 77/8 6%

7V2 6 Velcro 355 12% 12% 12% — % 24 12
8 3 95 Waiax 670 113/4 11% IP* unch. 14 9

18 V* 11 Walker 6450 39'/8 38 38% — % 40% 34%
38’a 33 Warn-Hers 133 3 70 3 70 3 70 unch. 4 60 3 25
14' 4 14% Web & Knao 200 35 35 35 unch. 50 12
131/2 9 Westcoast 1420 24% 237* 24 unch. 27% 20%
111/4 77'. Weston 737 15 14% 14% + * 20 13%
15

' 8I3I/2 Woodwrd Stor 1100 22 22 22 unch. 25% 18%
10% 8% Zeller's 1580 16% 16 163* + M 18% 123/410% 8% 

8 25 6 40

■ canadienne
Ventes Haut Bas Ferm. 

Industrielles
Chang.

Alliance Bldg. 200 2.80 2.75 2 75 + .15
do. pfd. 270 7% 6.00 6 00 unch.

Am. Metro 600 1.50 1.50 1.50 unch.
Ahed Music 2800 4.75 4.30 4.40 — 50
B.-Corticelli 100 10% 10% 10% — %
Belgium Stand. 5935 16 143/4 15 — 1
Ambasad. Dev. 21100 1.40 1 00 1.40 + .10
Blue Bonnets 24425 2 00 1 85 2 00 + .10
Aquablast 3620 3 10 2 90 3 00 - 75
Ang. Per. Hold. 5150 11% 11% 11% unch.
Berncam 4800 5% 5% 5% — %
Cap. Dynamics 800 2 00 1 65 2 00 + 50

do. wts. 1500 01 01 01 — 09
Casavant Frere 100 1.50 1 50 1.50 unch.
City Assoc. 1000 75 75 75 unch.
Comml. Hold. 4700 2 10 1 80 2 00 — 05
Comodore Bus. 18800 9 8 83/4 + %

do. kts. 300 5 50 5 50 5 50 + 50
Crawford 400 1 75 1 75 1 75 unch.
Davis Dist. 800 1 4) 1 25 1 40 + 15
Deltan Corp. 2700 5% 5% 5% + %
Domco 2220 5% 4 70 5% + 1 00
Drummond Die 43200 .25 .20 .23 —.02
Fiscal Inv. 300 9 9 9 + %
Inland Chemical 100 3 00 3 00 3.00 + .50
Int. Atlas 1400 .21 .17 .17 — 04
Lambert (A) 200 17 17 17 + 1
Lemtex 3000 34 33 33 unch.
Prefac Ltd. 3100 1.50 1.40 1.45 —.05
Paco Corp. 940 2 25 2.25 2.25 —.05
Prophex 17925 2 25 1 95 2 05 — 10
Reprox Corp. 2810 1.65 1.40 1.65 + .20
R.R.D. Wts. 1023 1.00 1.00 1.00 —1.20
R.R.D. Limited 3372 8 5 8 + 2%St. Law. Div. 3000 .70 .60 .60 — .10St. Maurice .65 .60 .60 unch.S.M.A. Inc. 1200 .80 .80 .80 unch.
S & L Div. 10900 8% 7% 7% — 1/2Sogena 100 14% l4'/2 14% — 1%Spartan Air 4500 .51 .45 .50 unch.Unican Sec. 32660 4.00 3.70 3.90 + .10Val Mar (A) 1600 1 70 1.50 1 50 — 35Wabasso Cotton 328 15V2 15% 15% + %

-1970-1971-
Haut Bas Utilities & Fund.

do. (A) 
Whiterock

4 20 2 55
8 5%

2 05 .60 Abitibi Asbestos
6 1.95 Abitibi Copper

10% 7% Acroll
19 121/2 Auilla

2 45 .90 Abcourt
2 60 1 75 AiS Resources

8% 2 00 Ajax Min.
16% 11% Allied Min.

6 2 55 Ameranium
2 80 1 50 Albarmont

50 01 Atl. Tungsten
3 00 1 50 Amerlc
1 25 75 Atlantic Nickel
3 70 1 70 Baker Talc

9'/8 3 00 Bankfield
8 1 15 Basic Resources

2 95 1 60 Bateman
1.60 1 05 Beauce Placer

8 4 75 Belleferre
53/4 4.15 Buffalo Gas

.77 .20 Bluewater
9% 81/2 Burnt Hill

4 25 2 50 Cadillac Exp.
.31 .13 Camflo
20 15% Caliper Dev.

. 44 .30 Cdn. Southern
2.50 1.40 Canadex
2.95 1.85 •Cdn. Keeley
3 35 1 45 Canadore
1.50 1.25 Cannon Mines
3 15 1 00 Canuc Mines

11 5 Caprive
1.40 .60 Capri

.91 .60 Carf. Quebec1 60 .45 Castle Oil
8% 63/* Cedarvale16 11% Chesbar Iron

1.00 .45 Chib. Copper4,50 1.90 Chipman Corp.3.35 1 50 Co. Ungava20 11 Con. Bellekeno

100 2 00 1 75 1 75
200 1.75 1.75 1.75

1000 14% 14% 14%

Mines ot Pétroles

7038 :2.85 2.35 2.80
2835 .18 .17 .17

18494 .50 .45 .45
5090 .27 .23 .26
2186 .40 .35 .40
8530 .6 10 5.60 6.10
2518 .14 .11 .11

22066 3.55 2.95 3.20
6000 .06 .05 .05
1150 .28'/2 .28% .28%

18167 .20 .17 .19
1000 .16 .16 .16
1000 .29 .29 .29
5067 .35 .31 .31
4000 .02% .02% .02%
1800 3.65 3.40 3.60

11000 .05’/2 .05 .05%
9500 .02 .02 .02
5000 .12% 12% .12%
3200 1.25 1.05 1.25
600 .75 .75 .75

3500 .20 .18 18
16300 1 60 1.20 1.25

400 2.50 2.50 2.50
115100 3.15 2.80 3.10

400 5.40 5 40 5.40
2000 .08 .06 .08

13000 .03% .03% .03%
7500 .15 .13 .13
2000 .06 .06 .06
1500 .45 .42 .42
6000 .11 .10 .11
6000 .14% .13 .14%
1500 .07 .07 .07
200 1 25 1 25 1 25

23666 25 .21 22
1000 2.00 2.00 2.00
9000 . 17% .17 .17
1792 .85 85 .85
5200 .04 .04 .04

365U0 .03% .02 .02

— 50 2.50 1.50
+ .25 2.40 1.50
+ % 16% 3 75

+ .55 5.25 1.85
unch. .39% .15

— 03% 1.15 . .40
+ .01 .37 .23
+ .05 .74 .30
+ .10 6.10 3 75
—.03 .45 .09
—.22 3 85 1.24
-.01 .34 .05
+ .01% .39 .27
— .01 1 07 • 17 .
unch. .20 VI
+ .02 1.30 .22
unch. .70 .30
unch. .04% .02%
—.10 3.65 1.75
+ .00% .10 .05
unch. .06% .02
unch. .30 .11%

—.25 8 00 .65
+ .15 1 58 5U
unch. .30 . 16%

— .30 3.70 1.05
unch. 3.80 2 50

—.20 3.60 2.15
+ .05 6 50 5 00
+ .01 .22 .06
unch. .11% .03

—.02 .39'/a .13
unch. . 12'/a .05%

—.02 .65 .22
+ .01 .18 .09
-.00% .36 .13
—.02 .21 04
unch. 2 05 1 06

— 01 .30 .18
unch. 5.15 2.00
+ .01 .39 .15
+ .03 1 08 .70
+ .00% .09 .02
—.00%

Guerre des prix

Les problèmes des gros 
producteurs se compliquent 
d’une guerre des prix que leur 
livrent les petites sociétés. 
Ainsi, en Afrique, en Finlande 
et en Grèce, les producteurs 
ont écoulé du nickel à des prix 
qui tombaient parfois aussi 
bas que $1 la livre. Les gros 
producteurs traitent surtout 
sur la base de contrats à long 
terme, pendant que les petites 
sociétés dédaignent la struc­
ture uniforme des prix prati­
quée par les gros producteurs.

r

Vous allez à Ottawa? 
Composez 877-4032
pour réservations immédiates 
au Château Laurier 
ou à tout autre hôtel CN.

ÉQUIPEMENT ARRIVÉEDÉPARTCinq vols
quotidiens 
pour Québec

07:5007:00

BAC 1-11 08:20 08:55

08:40

11:35
17:20du lundi au vendredi BAC 1-11

Aussi plusieurs vols réguliers en lin de semaine Bienvenue chez nous
Pour renseignements et réservations: 636-3890

TRUST GENERAL DU CANADA

///////^////
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REPRÉSENTANT MÉDICAL
Une importante compagnie de solutions de diagnostiques 
est à la recherche d'un représentant pour l'Est de la pro­
vince.
Le candidat âgé de 23 à 30 ans devrait posséder un 
diplôme universitaire ou l'équivalent, une bonne expé­
rience de la vente et être bilingue.
Pour plus de détails, appeler :

L. Fauteux 
845-6146

ssiif iss

g I v' mts

r

D’ENSEIGNEMENT PBIVÉ:
SECRÉTAIRE (homme)

• Excellente connaissance du français
• Scolarité: 11-12 ans
• Responsable organisation et fonctionnement du secré­

tariat
• age: environ 35 ans.

Les candidats feront parvenir leur curriculum vitae avant 
le 17 novembre a:

COLLÈGE STANISLAS INC. 
a/s Intendant universitaire 
780, boulevard Dollard 
Montréal 1 54.

Cherchons jeune homme dynamique pour le 
poste de

COMMIS VOYAGEUR u fl
Rémunération au pourcentage des ventes.

Guérin Éditeur Limitée 
4440, rue St-Denis 
Montréal 131 
Tél.: 843-6242

HÔPITAL LAVAL
recherche

UN(E) PHYSIOTHERAPEUTE DIPLOMÉ(E)
Fonction:
Travail en physiologie respiratoire et dans les services 
de chirurgie et de médecine.
Exigence:
De preference avec experience dans ces differents sec­
teurs.
Salaire:
Selon l’échelle du Ministère des Affaires Sociales.

Faire parvenir votre curriculum vitae avant le 1er décembre 1971 o:

Direction du personnel 
Hôpital Laval 
2725, Chemin Ste-Foy 
Québec 10, Qué.

PUBLICITAIRE DEMANDÉ
Jeune homme bilingue, dynamique, ayant de 
l'expérience en publicité, promotion et P.R. Il 
doit de préférence avoir une expérience dans 
les complexes commerciaux et expositions, 
etc__
Écrire donnant détails sur vous-même ainsi que salaire 
demandé à :

Case 1611, Le Devoir

GÉRANT DE 
CLUB DE GOLF

EXCELLENT SALAIRE - A DÉTERMINER
HILLSDALE GOLF AND COUNTRY CLUB Inc., club de 900 
membres, situe o Ste-Thérese Ouest (25 milles de Montreal) 
cherche un Gérant pour Club de Golf, expérimente et compé­
tent.

Le candidat que nous cherchons doit être un ADMINISTRATEUR 
expérimente, ayant une connaissance des activités du Bar et 
de la Cuisine et possédant certains succès dans l’administration 
d'un Golf and Country Club Connaissance de l'anglais essen- 
sielle.

Les candidats expenmentes et connaissant bien les domaines 
suivants pourraient être considérés, hotels, restaurants et hô­
pitaux

Poste a temps plein. Residence detachee disponible pour le 
Gerant Fonds de pension, etc

Les activités du Club sont concentrées dans la saison estivale. 
Les activités hors-saison sont le budget, les nouveaux projets 
et l'administration

Prière d'adresser votre demande en anglais à;

HILLSDALE GOLF AND COUNTRY CLUB, INC.,
C.P. 1272, Place d’Armes, Montréal 126, Qué.

IA COMMISSION DES ÉCOLES 
CATHOLIQUES DE MONTREAL

HÔPITAL MAISONNEUVE
recherche les services immédiats

d'INFIRMIERES AUTORISEES 
d'un PHYSIOTHERAPEUTE

pour son:

SERVICE D'URGENCE
Postes réguliers de rotation - de nuit - de soir 
Quelques postes temporaires sont aussi disponibles.

Se présenter ou appeler pour rendez-vous:

Service d'emploi 
HÔPITAL MAISONNEUVE 
541 5, boulevard l'Assomption 
Montréal, Qué.
Tél.: 254-8341 local 443

PROFESSEUR D’ÉLECTRONIQUE
DEMANDÉ

TRAVAIL À TEMPS PLEIN 
PROGRAMME: 243.03 

NIVEAU COLLÉGIAL
PRIÈRE DE COMMUNIQUER AVEC

JEAN MEUNIER 
256-0493

TECCflRT

Offres d’emploi
- OFFICE DE LA PLANIFICATION ET DE L'ORDONNAN­

CEMENT RESPONSABLE DE LA SECTION "Acquisition
et Vente"

FONCTIONS
• Coordonner le travail des spécialistes en évaluation pour l’ex­

propriation et l’acquisition des emplacements scolaires.
• Evaluer et négocier l’achat ou la vente des propriétés ou des 

terrains.
• Coordonner le travail des spécialistes et des entrepreneurs en 

démolition.
EXIGENCES
• Être membre de l’Association des évaluateurs agréés.
• Avoir au moins cinq (5) ans d’expérience dans des fonctions 

connexes.
TRAITEMENT
• Jusqu’à $14,245 selon l’expérience et les qualifications.

Il- SERVICE DU MATÉRIEL
RÉDACTEUR DE SPÉCIFICATIONS

FONCTIONS
• Effectuer des recherches auprès des différentes institutions pour 

obtenir les spécifications en usage ainsi que les standards 
établis; étudier ces spécifications et les adapter, s’il y a lieu, aux 
besoins de la Commission.

• Produire les dessins de mobilier ou d’équipement requis.
• Rédiger les devis techniques des soumissions publiques ou privées 

et décrire le niveau minimum de qualité qui est requis des 
produits pour qu’ils soient adaptés.

• Préparer et tenir à jour un catalogue de spécifications pour fins 
de consultations, en vue de la préparation des cahiers de charges.

EXIGENCES
• formation technique en dessin industriel, “design”, technologie.
• Expérience dans fa rédaction de devis techniques et l’établisse­

ment de spécifications pour le mobilier, l’équipement et l'outilla­
ge-

• Intérêt pour la recherche, initiative, entregent.
TRAITEMENT
• lusqu'à $13,425 selon l'expérience et les qualifications.

Les candidats intéressés doivent faire parvenir leur curriculum vitae en 
insistant sur leur compétence et leur expérience et en donnant les 
motifs de leur demande, avant le 22 novembre 1971, A :

M. André Séguin 
Directeur de la sélection 
du personnel administratif 
C.E.C.M.
3737 est, rue Sherbrooke 
Montréal 406.

INSTITUT TECCART INC.
3155 Hochelogo, Montréal 

526-0493

DOCUMENTALISTE
Fonctions :
- Organisation d'une collection de documents : catalo­

gage, indexation (impliquant la création d'un Thésa- 
rus) et référence pour un centre d'information sur 
l'enfance exceptionnelle.

- Supervision des publications. Collaboration avec les 
centres de documentation du secteur.

Exigences :
- Bilingue
- Membre de la Corporation des bibliothécaires profes­

sionnels du Québec
- Posséder une compétence dans le champ d'intérêt
- Initiative, aptitude à la communication et à l'organi­

sation administrative.

Faire parvenir son curriculum vitae à :

Case 1607, Le Devoir

EMPLOYEURS
L'INSTITUT TECCART INC. 

VOUS OFFRE
DES CANDIDATS DE CHOIX 

AU POSTE DE

TECHNICIEN SPÉCIALISÉ
EN

ÉLECTRONIQUE MODERNE
(NIVEAU COLLÉGIAL)

POUR RENSEIGNEMENTS
M. RENE DUGUAY

directeur des éludes

TECcnnr

INSTITUT TECCART INC.
3155 Hochelaga, Montréal 

526-0493

COLLÈGE PRIVÉ
recherche d'urgence

INSTITUTEUR
pour une douzaine d'enfants, niveau 6e 
Connaissance des mathématiques modernes

Se présenter lundi matin à partir de 9h:
1517, avenue des Pins ouest 
934-0596

Hôpital St-Joseph de Rosemont Inc.
demande

- Infirmières licenciées
de soir et de nuit

- Auxiliaires en nursing licenciées
de soir et de nuit

S'adresser au :

Bureau du personnel 
5689, boulevard Rosemont 
Montréal 410

ASSURANCE-VIE
Nous recherchons les services d'un

GÉRANT
pour notre succursale de Chicoutimi. 

Expérience dans le domaine de l'assurance-vie 
essentielle.

Écrivez confidentiellement à

UNION DU CANADA 
Assurance-Vie 
a/s Directeur des Ventes 
C.P. 439, Ottawa.

OCCASION INTÉRESSANTE
La Société Radio-Canada demande un ingénieur profes­
sionnel dans le domaine de la planification du rayonne­
ment de la radio et de la télévision et pour dessiner et 
construire les systèmes de l'émission et la réception micro­
ondes.

Le candidat doit avoir au moins 5 ans d'experience et 
doit être bilingue. Salaire jusqu'à 517,000 par annee 
selon l'experience.

Faire parvenir le dossier de formation et d'expérience à:

Agent du personnel 
La Société Radio-Canada 
7925 Chemin de la Côte St-Luc 
Montréal 267, Qué.

DIRECTEUR EXECUTIF
"Child Care and Child Development Centres, Inc."

Nouvelle corporation financée par la Province de Québec, organisant la 
construction de facilités résidentielles dans le domaine des retardés 
mentaux, recherche un “Directeur ExécutilF.”

Le Directeur Exécutif collaborera à la planification, aux besoins en per­
sonnel et à la coordination de tous les services connexes. En coopération 
avec le Directeur des Services Professionnels et de l’Adjoint en Adminis­
tration, Il s'occupera des traitements nécessaires et des programmes de 
développement pour les quelques 200 résidents répartis dans deux 
immeubles séparés dans le Grand Montréal.

Habileté en administration est une qualité requise. Connaissance des 
relations publiques et de la programmation résidentielle serait un atout. 
Doit être bilingue.

Un diplôme en Administration et / ou en Sciences Humaines, ou l’équi­
valent est requis. Salaire sera conforme aux normes établies par le 
Ministère des Affaires Sociales.

Faire parvenir réponse en toute confiance à .-

CASE 1610, LE DEVOIR

POSTES D’AVENIR 
À L’OFFICE NATIONAL DU FILM

Nous offrons une carrière intéressante dans un secteur 
particulièrement dynamique : la distribution et l'utilisation 
des films de l'Office National du Film par les cinémas, la 
télévision, les maisons d'enseignement et les organismes: 
communautaires.
Le travail permet d'évoluer dans un milieu social et cul­
turel; il favorise le développement personnel et conduit à 
des postes supérieurs dans le domaine des communica­
tions audio-visuelles, tant au Canada que dans nos bu­
reaux à l'étranger.
Nous cherchons des personnes possédant de préférence 
une formation universitaire, initiative personnelle, sens 
de l'organisation, facilité d'expression en français tant 
qu'en anglais, bonne culture générale, goût marqué pour 
les contacts humains et les reîations extérieures; le candi­
dat devra pouvoir travailler au Canada ou à l'étranger 
et accepter d(être permuté le cas échéant.
Salaire : $7,500 - $14,000 selon l'expérience et les qua­
lifications; bénéfices marginaux usuels.

Les candidats(es) pouvant démontrer les aptitudes requises sont invi- 
tés(ées) à soumettre leur curriculum vitae à :

Mme R. Cormier 
Division du personnel 
OFFICE NATIONAL DU FILM 
C.P. 6100 
Montréal, Qué.

.

Voir autres Carrières en page 17

MITÉ

DIVISION DE LA TUYAUTERIE DE PLASTIQUE
Nous invitons des personnes qualifiées comme contre- 
maitre de production dans le moulage de plastique 
(injection moulding) à poser leur candidature pour un 
poste d'avancement dans une industrie très progressive.

Faire parvenir vos demandes a :

Gilles Marineau, Ing.
Directeur des Usines 
830, St-Viateur 
Berthierville, Qué.
878-3173 (Mtl)
836-3781

COMPTABLE AGRÉÉ
Le bureau de Montréal d’une entreprise nationale 
de comptables professionnels requiert les services 
d’un jeune comptable agréé.
Le candidat choisi sera préposé a la planification, au 
contrôle et à la vérification annuelle des comptes 
d’une vaste gamme d’entreprises commerciales ainsi 
qu'a des recherches particulières. Le bilinguisme est 
exigé. Ce poste offre d’excellentes possibilités 
d’avancement.
Faire parvenir votre résumé en taule ntnlianee au téléphoner à
M. Rolland I.aflèche, 630 ouest, boul. Dorchester, lél. : A(-5I4- 
X66-7351.

RIDDEL STEAD & CO.

fonction puôtique municipale

CHEF DE SECTION (Services Éducatifs) 
Service des Sports et Loisirs - Jardin botanique

$10,040. - $1 1,585.

Nature de l'emploi:
Travaux comportant la coordination, la direction et la surveillance 
des cours de botanique et d'horticulture, des activités des préposes 
aux renseignements horticoles, des publications techniques horticoles, 
des expositions saisonnières et des relations extérieures.

Qualités requises:
Détenir un diplôme de technologue en agriculture, avec specialisation 
en plantes ornementales. Un certain nombre d'années d'experience 
dons un emploi spécialisé en horticulture ornementale. Toute combinai­
son d'instruction et d'expérience jugee satisfaisante pourra aussi être 
considérée. Parler et écrire le français et l'anglais.

Conditions de travail:
Excellente possibilité de carrière avec un organisme offrant une bonne 
sécurité d'emploi et des avantages sociaux généreux.

S'inscrire en complétant le questionnaire "demande d'emploi" de la 
Ville de Montréal que l'on peut se procurer au Service du Personnel, 
Hôtel de Ville, 275 est, rue Notre-Dame, suite 416, ou par téléphone 
au numéro 872*3236 ou 37.

1 VILLE DE MONTRÉAL

COLLÈGE DE ROSEMONT
C.E.G.E.P.

Offres d’emploi
I- DIRECTEUR GÉNÉRAL

FONCTIONS :
Il est directement responsable auprès du Conseil d'admi­
nistration dont il est membre. Il assure la coordination de 
tous les services, la préparotion et l'exécution des plans 
de développement à court et à long terme.
Il veille à l'administration financière et pédagogique du 
collège et en assure les relations internes et externes. 
QUALIFICATIONS REQUISES:
Scolarité. -
avoir la scolarité conduisant à un premier diplôme uni­
versitaire et avoir obtenu ce diplôme.
Expérience. •
A- 7 années d'expériences diverses dans le milieu de l'é­
ducation dont trois (3) au niveau collégial.
B-
OU 4 années d'expériences diverses pouvant être jugées 
pertinentes;
ET 3 années d'expérience de niveau collégial.
C- Les dernières années d'expérience doivent avoir été 
acquises dans le milieu scolaire du Québec.
Citoyenneté. -
Le candidat devra être citoyen canadien de culture fran­
çaise.
LE CURRICULUM VITAE des candidats à ce poste, sous DOUBLE
ENVELOPPE, devra parvenir à l'adresse ci-après indiquée au plus 
tard le 29 novembre 1971 à 17:00 heures.

II- CONSEILLER PÉDAGOGIQUE 
(PROFESSIONNEL AU SERVICE DE 
L'ÉDUCATION PERMANENTE)

FONCTIONS :
Il avise l'étudiant, dans des rencontres personnelles, sur 
tout ce qui peut contribuer à l'insérer dans son milieu 
scolaire.
Pédagogue sensible aux problèmes administratifs, il tra­
vaille en relation étroite avec le secrétariat pédagogique 
et les services de la vie étudiante.
QUALIFICATIONS REQUISES :
Posséder au moins 16 années de scolarité et expérience 
pertinente.

III- AIDE-TECHNIQUE AU DÉPARTEMENT 
D'INHALOTHÉRAPIE

FONCTIONS :
Responsable de la préparation des laboratoires et du 
matériel du département, il assiste le personnel ensei­
gnant dans l'exercice de ses fonctions.
QUALIFICATIONS REQUISES :
Détenir un diplôme d'études collégiales avec concentra­
tion en Sciences biologiques ou en techniques biologiques 
OU posséder une formation et une expérience techniques 
équivalentes.
LE CURRICULUM VITAE des candidats à ces deux postes doit 
également être reçu à l'adresse ci-après indiquée au plus tard le 29 
novembre 1971 à 17:00 heures.

Secrétaire général 
C.E.G.E.P. de Rosemont 
6,400, 16ième avenue 
Montréal 408e, Québec

s Tél. : 376-1620 poste 212
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IÂ COUPE DU MONDE DE GOLF AUX EM.. PAR 11 COUPS!

ILS FONT CLASSE À PART - Lee Trevino et Jack 
Nicklaus, les deux grands as du golf américain, étu­
dient un coup roulé que Nicklaus s'apprête à jouer 
sur le 7ème trou, hier à Palm Beach Gardens, lors de 
la 4ème et dernière ronde des matches pour la Coupe 
du Monde .,. qu’ils devaient ensuite gagner par la con­
fortable marge de 11 coups devant Gary Player et 
Harold Henning de l'Afrique du Sud.

(Téléphoto PA)

PALM BEACH GARDENS 
Floride (AFP) - Les Etats- 
Unis ont nettement triom­
phé, hier, dans la 9ème Cou­
pe du Monde de golf, s’impo­
sant avec une extraordinaire 
facilité devant l’Afrique du 
Sud, qui fut leur plus dange­
reux adversaire, et les 44 
autres équipes participantes.

La Nouvelle-Zélande a fini 
en Sème place suivie de l’Ar­
gentine, de la Corée, de l’An­
gleterre et des Philippines, 
ex aequo en 6ème place, et 
du Canada.

Le triomphe de l’équipe 
américaine - le llème de­
puis la création de l’épreuve 
qui, à ses débuts, s'appelait 
Coupe du Canada - fut l’oeu­
vre pratiquement d’un seul 
homme, Jack Nicklaus, le 
champion au palmarès pro­
bablement le plus prestigieux 
de l’histoire du golf.

Celüi-ci, sur les 72 trous 
du tournoi, a réussi un ex­
ploit inégalable en battant 
la normale du difficile par­
cours de la PGA, qui mesure 
7,096 verges, par 17 coups. 
Et inutile de dire qu’il a fini 
premier au classement indivi­
duel avec son total de 271, Ga­
ry Player se classant 2ème 
avec 278 et Roberto de Vicen- 
zo 3ème avec 281. Tout en 
enlevant son Sème titre par 
équipes, Nicklaus est devenu 
le seul champion 3 fois vain­
queur au classement indivi­
duel.

^ Fiducie DU Québec
.i . ■
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RECHERCHE

ANALYST! - INFORMATIQUE
POSTE :
Sous la direction du Chef Analyste-programmeur et en collaboration avec une équipe 
d'analystes et de programmeurs, effectue les analyses de toutes les spécifications des 
systèmes et prépare les ordinogrammes et les diagrammes logiques. Responsabilité 
complète via l'échéancier, l'analyse, la documentation et l'efficacité de son projet. Le 
projet terminé, collabore avec l'analyste en méthodes et procédés pour l'implantation 
du système.
EXIGENCES:
Possède un minimum de deux années d'expérience en programmation et deux années 
en analyse. Scolarité minimum : 12ième année. Connaît le fonctionnement d'un 
ensemble 360/30 et maîtrise les langages COBOL et ASSEMBLER.
Salaire intéressantselon l'expérience, plus une gamme complète de bénéfices sociaux.

Faire parvenir un résumé de vos qualifications au Service du Personnel.

société de ——————
FIDUCIE du QUEBEC
511 Place d'Anmes • Montréal ■

1+ Fonction publique 
Canada

Public Service 
Canada

DIRECTEUR
ADMINISTRATIF
Traitement
jusqu'à
$22,300

Commission 
des eaux 
des provinces 
des Prairies

Environnement
Canada

Regina

La Commission des eaux des provinces des Prairies recherche un directeur 
administratif pour gérer ses affaires quotidiennes et diriger le travail 
effectué à son secrétariat. La Commission est chargée de la distribulion des 
eaux interprovinciales, de l'étude des problèmes qui s'y rattachent, ainsi que 
de la gestion et de la planification de toutes les ressources en eau.

FONCTIONS : Rendre compte à la Commission de tous les aspects de la 
gestion de la qualité et de la distribution des eaux interprovinciales; 
étudier les problèmes et les conflits régionaux et proposer des mesures 
correctives; mettre en marche et coordonner des études d'ensemble portant 
sur la gestion et l'exploitation des eaux; agir à titre de membre du Service 
de gestion des eaux d'Environnement Canada.

CONDITIONS DE CANDIDATURE : Admissibilité à l'accréditation au 
Canada à titre d'ingénieur professionnel; bon nombre d'années d'expérien­
ce valable de la gestion des ressources en eau se rapportant aux fonctions 
précitées; aptitude reconnue à administrer; qualités personnelles appro­
priées et état physique satisfaisant.

Faites parvenir votre curriculum vitae aux s

CADRES DES SCIENCES APPLIQUÉES
COMMISSION DE LA FONCTION PUBLIQUE DU CANADA
TOUR ”A ", PLACE DE VILLE
OTTAWA (ONTARIO), Kl A OM7.

Référence à rappeler dans la correspondance : 71-200-93

Le plus grand exploit du 
blond champion américain fut 
incontestablement réalisé, sa­
medi, lors de la 3ème ronde. 11 
réussit le compte fantastique de 
63, neuf coups sous la normale, 
un pointage que jamais aucun 
champion ne ramena sur un 
parcous aussi dur, et permit 
a son équipe, devancée de 3 
coups par l’Afrique du Sud, 
de terminer cette journée 
avec 6 points d’avance sur 
les mêmes Sud-Africains, tout 
à coup et irrémédiablement 
distancés.

Pour réussir son total-re­
cord de 63 (l’ancien record de 
67 appartenait à Gibby Gilbert 
et Gary Player), Nicklaus, qui 
ne manqua en tout et pour tout 
qu’un seul vert en 18 trous, 
n’eut besoin que du total re­
marquable de 25 coups roulés. 
Il eut un aigle-3 sur le 6ème 
trou de 563 verges, huit oi­
seaux, un Bogey et 8 normales.

Hier, Nicklaus ajouta un 
compte de 71 à ses précédentes 
rondes de 68-69-63 pendant 
que son partenaire Lee Trevi­
no jouait 69 après avoir réussi 
des tournées de 75-69-71.

Plus de 50,000 spectateurs 
ont suivi les quatre journées 
de cette Coupe du Monde, plus

prestigieuse que monétaire. 
Nicklaus et Trevino, en effet, 
n’ont reçu que $2,000 et $1,000 
respectivement pour leur bril­
lant triomphe.

Si le Canada, représenté par 
Moe Norman et Wilf Homenuik 
a très bien en finissant en 
Sème place, la France s’est 
moins distinguée en terminant 
en 20ème place avec un total 
de 611. Les Canadiens ont to­
talisé 583 coups, Norman ter­
minant avec 74-70-71-76-291, 
bon pour une 16ème place au 
classement individuel, et Ho­
menuik avec 72-74-73-73-292. 
Les Français Jean Garaialde 
et Bernard Pascassio jouèrent 
respectivement 76-78-74-76- 
304 et 80-73-73-76 - 307.

Les deux plus mauvais pays 
furent Singapour, qui ne se 
classa pas, et la Roumanie, qui 
termina en 45ème place avec 
un total de 736 coups.

Au classement Individuel et 
après Nicklaus, Player et de 
Vicenzo, on remarque dans 
l’ordre: John Lister (282), 
Trevino (284), Brian Huggett 
et Lu Liang Huan (285), Bob 
Charles et David Graham (287), 
Harold Henning, Ronnie Shade 
et Takaaki Kono (289), Tony 
Jacklin, Eleuterio Nival (Phi­

lippines) et Han Chang Sang 
(Corée), tous trois à 290, Moe 
Norman et Kim Seung Hack, 
aussi de la Corée, (291) et, 
ex-aequo en 18ème position, 
Peter Ossterhuys, Chi-Chi 
Rodriguez, Ben Arda et Wilf 
Homenuik (292).

Le classement par pays s’é­
tablit ainsi: 1-Etats-Unis (555) 
2-Afrique du Sud (566) ; 3 - Noi 
velle-Zélande (569); 4-Ar­
gentine (575); 5-Corée (581);

6-Angleterre et Philippines 
(582); 8-Canada (583); 9- 
Pays de Galles (585); 10- 
Formose (586); 11-Australie 
et Japon (587); 13-Espagne 
(592); 14-Ecosse (595); 15- 
Thailande (598); 16-Italie
(601); 17-Colombie (602);
18 - Hollande (604) ; 19 - Irlande 
(607i; 20 France (611); 21- 
Mexique, Porto Rico et Rhodé- 
sie (614); 24-Brésil et Alle­
magne fédérale (617); 26-

pte (622); 27-Chili (623); 
28-Belgique (624); 29-Dane­
mark (627); 30-Panama (632); 
31-République Dominicaine 
(634); 32-Venezuela et Autri­
che (645); 34-Portugal (647); 
35-Suède (648); 36-Uruguay 
(650); 37-Pérou et Jamaïque 
(654); 39-Grèce (658); 40 
Maroc (659); 41-Suisse (662); 
42 - Nigeria (669) ; 43 - Libye 
(670); 44)Tchécoslovaquie (6- 
87) et 45-Roumanie (736).

Au hasard des nouvelles
AIR CANADA, qui est l’agent de vente 

exclusif au Canada pour les Jeux Olympiques 
de 1972 à Munich, annonce que la vente des 
billets de logement et d’entrée est maintenant 
dans sa seconde phase. Cette deuxième offre 
faite au Canada par le comité d'organisation 
munichois se terminera le 31 décembre. Elle 
consiste en billets prélevés sur les lots d’a­
bord accordés à d'autres pays. Le comité n 
aussi décidé de reviser l’exigence initiale 
selon laquelle les billets d'entrée aux mani­
festations qui auront heu du 25 août au 11 sep­
tembre prochains ne pouvaient être vendus 
qu’avec les billets de logement. Il est désor­
mais possible de les acheter séparément.

PIERRE DION a réussi 29 points, samedi, 
pour mener le club de ballon-panier Rouge et 
Or de Laval à une victoire de 79-68 contre le 
Collège militaire de Kingston lors d’une ren­
contre jouée dans cette dernière ville, de 
l’Association universitaire de ballon-panier 
du Québec. Yves Lesieur fut aussi en vedette 
avec 17 points.

Lfl CROIX-ROUGE
TOUJOURS PRÊTE 

À AIDER

AVIS
CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL 
Avis est donné par les présentes que 
WILLIAM GITUTZ de la Cité et District de 
Montréal, et résidant et domicilié au 2055 
rue Crescent, App. 16 a fait une requête pour 
changer son nom pour WILLIAM CHARLES 
GARDNER en vertu des dispositions de la 
Loi du Changement de Nom.

Gliserman Ackman Cutler & Boidman 
Procureurs du requérant

AVIS AUX CREANCIERS DES EPOUX 
AVIS vous est donné que le 23 décembre lt71. 
une requête sera présentée à la Cour Su­
périeure, District de Montréal aux fins 
d’homologuer de nouvelles conventions ma­
trimoniales entre LUCIEN LAGACE et NI­
COLE VERMETTE, domiciliés au numéro 
3812 de la rue Notre-Dame, à Otomedey, 
Ville de Laval, constatées en un contrat de 
mariage passé devant Me Gilles Dumoulin, 
notaire.

POUR LES REQUERANTS 
Gilles Dumoulin, notaire 

3860 Notre-Dame, suite 2M 
Chomedey, Laval, P. Q.

AVIS est par les présentes donné que 
SPEED-PLATE COMPANY, une corporation 
constituée en vertu de la Loi des Compagnies 
et ayant son siège social dans les Qté et 
District de Montréal, s’adressera au Minis­
tre des Institutions financières. Compagnies 
et Coopératives de la Province de Québec 
pour obtenir l’abandon de sa Charte selon les 
dispositions de la Loi des Compagnies.
DATE à Montréal, ce llième jour de no­
vembre 1971

Isignée) FLORENCE G. ELLYETT 
Secrétaire

• Le Ministère de l'Expansion économique régionale recherche, pour son 
bureau.à Rimouski un Administrateur pour le Plan de développement du
Bas Saint-Laurent, de la Gaspésie et des Iles-de-la-Madeleine.

ADMINISTRATEUR

DÉVELOPPEMENT 
DE L’EST DU 
QUÉBEC

Sous la Direction du Directeur de Québec, l'Administrateur devra parti­
ciper, à titre de représentant fédéral du Comité directeur, à la mise en 
oeuvre de l'Entente générale de coopération Canada-Québec pour la ré­
gion du Bas Saint-Laurent, de la Gaspésie et des Iles-de-la-Madeleine. Il 
dirigera une équipe technique comprenant, entre autres des agents de 
développement rural et de développement social dans la surveillance de 
l'exécution des programmes et des projets fédéraux-provinciaux; il repré­
sentera le ministère lors des réunions qui auront pour objet de garantir 
la coopération et la coordination intergouvemementale et interministérielle 
au cours de i'élaboration, de la modification et de la mise en oeuvre des 
programmes et des projets; il s'acquittera d'autres importantes fonctions.

Ministère de 
l'Expansion 
économique 
régionale

Les candidats devraient être titulaires d'un diplôme universitaire en écono­
mie, administration des affaires, sciences sociales ou sciences appliquées.
En outre, ils devraient posséder une experience generale dans l'adirv- 
nistration des Programmes de nature socio-économique.

Cette offre d'emploi s'adresse aux personnes dont le traitement actuel 
est d'au moins 513,500.

Les candidats intéressés doivent foire parvenir leur résumé de carrière 
avant le 19 novembre 1971 a l'adresse suivante:

Rimouski
(P.Q.)

PROGRAMME "Commene”
FONCTION PUBLIQUE OU CANADA
PIÈCE 1700
TOUR ’’A”, PLACE DE VILLE
OTTAWA (ONTARIO)
K1A OM7

Référence à rappeler: 71-3057

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR SUPERIEURE
(Division des Divorces)

GREFFE DES DIVORCES 
DIVISION DE MONTREAL 
No.: 12-017 544-71

JOSEPHAT GOULET, résidant à St-Louis de 
Terrebonne, District de Terrebonne,

Requérant,
-VS-

LUCILLE TRUDEL, ménagère,, présente­
ment de lieux inconnus,

Intimée.
PAR ORDRE DE LA COUR:

L’Intimée LUCILLE TRUDEL est par les 
présentes requise de comparaître dans un dé­
lai de 60 jours de la dernière publication.
Une copie de la REQUETE EN DIVORCE a 
été laissée à la Division des Divorces de 
Montréal à son intention.
Prenez de plus avis, qu’à défaut par vous de 
signifier et de déposer votre comparution 
ou contestation dans les délais susdits, le 
Requérant procédera à obtenir contre vous 
par défaut, un jugement de divorce accompa­
gné de toute ordonnance accueillant les me­
sures accessoires qu’il sollicite contre vous. 
I^ontréal, ce llième jour de novembre 1971

JACQUES PERRON,
Régistraire.

Me Claude F. Archambault,
31 StJacques 
Montréal 126, Qué.

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR SUPERIEURE
No: 18 021 001-71 Ex-parte

BANQUE CANADIENNE NATIONALE, corp* 
ration légalement constituée ayant son siège 
social à Montréal,

Requérante,
-VS-

ANDREAS KOUROUNIOTIS, autrefois rési­
dant à Fabreville, ville de Laval, district 
de Montréal, présentement de lieux incon­
nus, et
DAME NIKOUTSA KOTSOHIAS. autrefois 
résidant à Fabreville, ville de Uval, dis­
trict de Montréal, présentement de lieux in­
connus.

Intimés
PAR ORDRE DE LA COUR:
AVIS est donné à ANDREAS KOUROUNIO- 
ns et à DAME NKOUTSA KOTSOHIAS in 
limés, selon un jugement de la Cour Supé­
rieure pour le district de Montréal, dans le 
dossier numéro 18-021 001-71 Ex-parte. que 
l’avis de 60 jours tel que requis par les Ar 
ticles 1M0A et suivants du Code Civil de U 
Province de Québec a été déposé au Bureau 
du Protonoteire.
Ledit Avis de 60 jours concerne: Un empla 
cernent situé à Fabreville. en la Ville de 
Laval, connu et désigné comme étant la sub­
division CENT SODCANTE du lot DEUX 
CENT DIX-NEUF (219-160) et la subdivi 
sion CINQ CENT SOIXANTE-DIX-HUIT do 
lot DEUX CENT VINGT-ET-UN (221-578) 
des plan et livre de Renvoi Officiels de la 
Paroisse de Sainte-Rose Avec la mais<» y 
érigée portant le numéro 424 rue Donatien. 
Selon cet AVIS, si vous ne remédiez pas en 
dedans de 60 jours de la date du premier des 
Avis, la requérante BANQUE CANADIENNE 
NATIONALE deviendra propriétaire de la 
propriété immobilière décrite ci-taaut.
Une copie de Taris de 10 jouis a été dépoaée 
au greffe de b Cour Supérieure de Montréal, 
à votre intention
MONTREAL le llième jour de novembre 1971 

MARIUS D’AMOURS. P.C.SM. 
Mes Laprade & Reinhardt.
501 Place d* Armes S. 800 
Montréal 126. Qué.

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MON TREAL

COUR SUPERIEURE

No: 05 815 047 -71
DAME MARIE IRENE HEATHER ROY. épou 
se de John Francis Denman, résident en la 
cité de Verdun, district de Montréal

Demanderesse

-vs-
JOHN FRANCIS DENMAN, présentement de 
lieux inconnus.

Défendeur
PAR ORDRE DE U COUR 

Au défendeur, John Francis Denman, par les 
présentes requis de comparaître dans un 
délai de trente jours à compter de la cei- 
nière publication. Une copie du bref d’assi­
gnation et de la déclaration a été laissée au 
greffe de la Cour Supérieure à son intention.

Montréal, 8 novembre 1971. 
(S) Marius D’AMOURS 

Protonotaire adjoint C.S.M.
Mire James G. Wright 
3400 Tour de la Bourse.
Place Victoria.
Montréal 115, P.Q.

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR SUPERIEURE
C.SM. 05-814-753-71
DAME KANELLA KATSAMBAM, maîtres­
se de maison, domiciliée et résidant au 653 
Greens hi eld, dans la cité et district de Mont­
real.

Demanderesse
-vs-

GEOPGE ADAMAKIS, peintre, présente­
ment de lieux inconnus.

Défendeur

PAR ORDRE DE LA COUR 
Le défendeur. GEORGE ADAMAKIS. est par 
les présentes requis de comparaître dans 
un délai de trente jours à compter de la der­
nière publication. Une copie du bref d’assi­
gnation et de la déclaration a été laissée au 
greffe de la Cour Supérieure à son inten­
tion.
Montréal, 11 novembre, 1971.

Marius D’AMOURS 
Protonolaire adjoint C.SJV1.

MES HADJIS, FENG & HAD HS.
1117 Ste. Catherine ouest.
Montréal 110,
P. Québec.

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR SUPERIEURE
No. 05-815847-71
MICHAEL DEITCH, étudiant, de la cité et 
district de Montréal, (5744 Coolbrooke St.),

Demandeur
VS

NEVA ENTERPRISES LTD., une corpora­
tion légalement constituée ayant un bureau et 
place d’affaires dans la cité et district de 
Montréal à 6275 Casgrain, 
et ANDRE DELJSLE, autrefois de la cité de 
Verdun, district de Montréal et présentement 
d’adresse inconnue.

Défendeurs
AVIS

La défendeur ANDRE DEUSLE est ordon­
né de comparaître dans un délai de trente 
jours. Une copie du Bref d’assignation et de 
la Déclaration a été laissée au bureau de la 
Cour pour ledit défendeur.

Montréal, le 11 novembre. 1971 
MARIUS D’AMOUR 

Protonotaire
ORENSTEIN RUBY MICHELIN
&ORENSTEIN
637 ouest, rue Craig,
Chambre 308,
Montréal iOl.Qué.

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR SUPERIEURE
(Division des Divorces)

GREFFE DES DIVORCES 
DU DISTRICT DE MONTREAL

No: 12-917-932-71

DAME LE A H GELMAN. ménagère, épouse, 
séparée de biens de Sbmuel Levy, actuelle­
ment domiciliée et résidant au 3820 nie Pla- 
mondon. des Qté et District de Montréal.

Requérante
-vs-

SHMIEL LEVY, mécanicien, auparavant 
des Qté et District de Montréal, présente­
ment d'adresse inconnue.

Intimé
PAR ORDRE DE LA COUR 

L'intimé SHMUEL LEVY, est par les pré­
sentes. requis de comparaître dans un dé­
lai de 60 jours de b dernière publication.
Une copie de b REQUETE EN DIVORCE 
a été bissée à b Division des Divorces de 
Montréal, à son intention.
Prenez de pins avis qu'à défaut par vous de 
signifier et de déposer votre comparution 
ou contestation dus les driais susdits, la 
Repérante procédera à obtenir contre vous 
par défaut, an jugement de divorce accom­
pagné de toute ordonnance accueillant les 
mesures accessoires qu elle sollicite contre 
vous.
Montréal, le 11 novembre 1971.

J ACQUKS PERRON 
Régistraire

Mtres Greeubbtt. Ginsberg. Gardner.
Garvh, Biitt & Finkdstein.
1440 rue Towers. Suite IM.
Montréal IM. P Q 
Procureurs de b Requérante

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR SUPERIEURE

Dans l'affaire de: Les CONVENTIONS
MATRIMONIALES entre B LIMA WENDY 
WEITZMAN et PETER ANTHONY RAM 
MERTON KEELER

-et-
Ladite B LIMA WENDY WEITZMAN. Mé­
nagère, épouse en communauté de biens du­
dit PETER ANTHONY HAMMERTON KEE­
LER, Exécutif, tous deux de Ville Mont 
Royal. District de Montréal, et y résidant 
et domiciliés au 2925 Boulevard Graham. 

Réquérante
PRENEZ AVIS que la réquérante présen­
tera devant la Cour Supérieure siégeant en 
pratique pour et dans le district de Montréal 
à 10 heures de Tavant-midi le 17 décembre 
1971 ou aussitôt que conseil pourra être en­
tendu. une requête demandant l'homologation 
d'un Acte de Modification du Régime Matri­
monial entre la requérante et son conjoint 
Peter Anthony Hammerton Keeler, passé le 
20 mai 1971 devant Solomon Katz. Notaire, 
changeant leur régime matrimonial afin d'é­
tablir la séparation de biens au lieu d'une so­
ciété d'acquêts.
Montréal, le 10 novembre 1971 
Messrs. Gliserman, Ackman.
Cutler & Boidman.
901 rue Bleury. Suite 314,
Montréal. Québec.

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR SUPERIEURE
(Division des Divorces)

No: 12-017536-71
DAME JOAN EILEEN HAMILTON, de 2012 
Westmore, en la cité de Notre Dame de Grâ­
ce. district de Montréal

requérante
-et-

JOHN BERTRAND ROBERTS, de lieux in­
connus

intimé
PAR ORDRE DE LA COUR 

L'intimé, John Bertrand Roberts, est par les 
présentes requis de comparaître dans un 
délai de 60 jours de la dernière publication 
Une copie de la requête en divorce a été 
laissée à la Division des Divorces de Montréal 
à son intention.
Prenez de plus avis, qu’à défaut par vous de 
signifier et de déposer votre comparution ou 
contestation dans les délais susdits, la re­
quérante procédera à obtenir contre vous par 
défaut, un jugement de divorce accompagné de 
toute ordonnance accueillant les mesures 
accessoires qu'elle sollicite contre vous.

MONTREAL, le 8 novembre 1971 
(S) Jacques Perron 

Régistraire

Mes loing, Weldon, Courtois & Ass.,
630 Dorchester ouest, suite 2260,
MÜ.tél: 875-5120

AVIS DE VENTE PAR SOUMISSIONS 
LE FOYER DE L’AUTO INC.,
Cap Santé,
CtéPortneuf.Qué.
MONTREAL TRUST CO., en sa qualité 
de fiduciaire en vertu d'un Acte de Fiducie 
exécuté par LE FOYER DE L’AUTO INC., 
(ci-après nommée “la Compagnie”) en fa­
veur de MONTREAL TRUST CO., le 15 sep 
tembre 1970, garantissant les obligations 
1ère hypothèque de 13Mi%, émises par la 
Compagnie et présentement impayées, ven­
dra par soumissions les actifs suivants de 
LE FOYER DE L’AUTO INC.
LOT “A”
“démonstrateurs’’,
5 automobiles de marque DODGE,
Modèle 1971, ayant une valeur d'environ 
S18.000.00
Les soumissions accompagnées d'un dépôt 
par chèque certifié, représentant 16% de la 
soumission, à titre d'arrhes, et portant la 
mention "SOUMISSION LF: FOYER DE 
L’AUTO INC.” seront reçues au bureau de 
l’Agent soussigné, jusqu'à mercredi, le 17 
novembre 1971, à 5.00 heures p.m. pour 
l’achat des actifs ci-haut décrit.

CONDITIONS DE VENTE
1. Comptant ou à tels termes acceptables à 
l'agent ou au fiduciaire.
2. L'agent on le fiduciaire se réserve le 
droit de rejeter toutes les soumissions.
3. Seules les enveloppes scellées portant b 
mention "SOUMISSION LE FOYER DE L’AU­
TO INC.” seront considérées.
4. Les soumissions seront acceptées en as­
sumant que les acquéreurs auront examiné 
les actifs et aucune garantie sous quelque 
forme que ce soit ne peut être fournie.
5. Les acquéreurs devront, dans les trois 
(3) jours de l'acceptation de l'offre, prendre 
possession des actifs sur place, à leurs pro­
pres frais, sans aucune responsabilité de b 
part de l agent ou du fiduciaire.
6. Toutes taxes découlant de b vente de ces 
actifs seront à b charge de l'acquéreur, en 
plus du prix d'achat.

INSPECTION DES ACTIFS 
L'inspection des actifs pourra être faite, 
MARDI, le 16 aevembre 1971, de 2.96 heures 
p.m. à 5.90 heures p.m. Prière de s'adres­
ser à Monsieur Raymond Bernier, 824 me 
Du Roi. Québec

L CLAUDE MERCURE. CA..
Agent,

MONTREAL TRUST COMPANY. 
Fiduciaire pour les détenteurs 

d'obligations.
Bureau de:
mf:rcure, belivf:au. gagnon, martin
A FERRAS
S. 894. Tour de la Bourse.
Place Victoria.
Montréal 115, Qté.
TA: 878-2841
MONTREAL TRUST COM PANY,
777 Dorchester Ouest.
Montréal. Qué

AVIS

LA FEDERATION DE QUEBEC DES UNIONS 
REGIONALES DES CAISSES POPU WIRES DESJARDINS

Avis est par les présentes donné que la Fédération de Québec des Unions Régionales des Caisses 
Populaires Desjardins s'adressera à l'Assemblée Nationale du Québec, lors de sa présente ses­
sion, pour demander l'adoption d'une loi lui donnant des pouvoirs spéciaux pour les fins suivantes:
A) Admettre comme membres, des organismes autres que des fédérations de caisses d'épargne 
et de erédit et ainsi regrouper les institutions du Mouvement des Caisses Populaires Desjardins;

B) Elargir ses pouvoirs de réglementation, notamment quant aux officiers et à des eommissions 
avec pouvoirs exécutifs;
C) Elargir ses pouvoirs de placement;
D) Elargir ses pouvoirs d'emprunt;
E) Emettre des parts privilégiées;
F) Créer des fonds et des corporations pour des fins particulières;
G) Réserver à la Fédératiou l'usage de l'expression "Mouvement des Caisses Populaires Des­
jardins".
Québec, le 10 novembre 1971.

Robert Giroux 
Chartes Cimon

Avocats, procureurs 
de ia Eédration de Québec des 
Unions Régionales des Caisses 
Populaires Desjardins.

BUREAU D'AMENAGEMENT DU NOUVEL 
AEROPORT INTERNATIONAL DE MONTRÉAL

AVIS DE PRÉ-SOUMISSION

Pro|Bl no 600 1 78 Ane de bldlioiiiienmnt tluh avions #1 - 
êmissaites de diamaye

Sur l'emplacement du nouvel aéroporl international du 
Montréal, Ste Scholastique. Québec 
Les soumissions seront demandées le ou vers le lei 
décembie 1971, pour le proie! ci haut mentionné.
Les parties intéressées pouirom visiter le channel à 14 00 
heures, le 16, 17 et 18 novembre 1971, en appelant 

M F Tiemblay 
Diiecteui de la Construction 
CAIM
138 rue St Jean Baptiste 
Ste-Schclastique, Québec 
TEL.: (819) 258 4511

Benoit Baribeau 
Administrateur délégué

TRANSPORT/CANADA

Avis

LOI
DIS

HEURES
D'AFFAIRES

DES
ÉTABLISSEMENTS

COMMERCIAUX
(Bill 24)

CONCERNANT LA PÉRIODE DES FÊTES

Le ministère de l'Industrie et du Commerce du 
Québec tient à rappeler que durant la période 
des fêtes, soit du samedi 11 décembre 1971 
au jeudi 23 décembre inclusivement, les maga­
sins de vente au détail pourront ouvrir leurs 
portes de 8h. 30 à 21 heures. Ils devront cepen­
dant fermer à 18 heures les vendredis 24 et 31 
décembre 1971.

Conformément à l'article 2 de la Loi des heures 
d'affaires, aucun client ne devra être admis 
dans un établissement commercial régi par la­
dite loi les jours ou parties de jours suivants : les 
25 décembre et 26 décembre 1971; les 1er et 2 
janvier 1972.

Les établissements de détail pourront ouvrir 
leurs portes comme à l'habitude les lundis 27 
décembre 1971 et 3 janvier 1972.

Ministère de l'Industrie et du Commerce.

ouente
♦

C/Ol \ BRNEMENT 
JX QUÉBEC
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Hamilton rate de belles chances et perd 23-8...

Les Argonauts mènent par 15 pts
HAMILTON (Le Devoir) — L’instructeur Leo Cahill n’était pas des plus heureux malgré une 

victoire de 23-8 de ses Argonauts de Toronto, hier après-midi devant 33,392 spectateurs au stade 
Ivor Wyne, face aux Chats-Tigres de Hamilton. Il aurait aimé que les siens poursuivent leur bel­
le poussée des premier et troisième quarts et, à la faveur du vent, ajoutent au pointage dans les 
15 dernières minutes de jeu alors que l’adversaire était visiblement décontenancé et démoralisé.

I

TOURNENT-ILS EN ROND ? C'est un peu l'impression, le cercle du terrain aidant, 
que donnent ces quatre porte-couleurs des Argonauts de Toronto, alors qu'ils se 
mettent à la poursuite de Jerry Sternberg, des Chats-Tigres de Hamilton, à la suite 
d'un botté de dégagement. Il s'agit de Dave Cranmer (16), Larry Brame (52), 
Peter Paquette (17) et Paul Desjardins (44). (Téléphoto CP)

Car il faut comprendre 
que cette victoire n’assure 
pas encore une présence au 
match de la coupe Grey pour 
les Argonauts. Ils jouieront 
d’un avantage de 15 points 
lorsque les deux équipes s'af­
fronteront de nouveau, same­
di prochain à Toronto, dans 
la 2ème rencontre de cette 
série finale de l’Est de deux 
parties au total des points.

Mais Cahill sait bien qu'un 
déficit de 15 points, c'est 
possible de le combler contre 
une équipe comme la sienne, 
brillante mais sujette, comme 
on l’aura vu hier, à des er­
reurs qu'on doit surtout impu­
ter à un excès de confiance.

Si les Torontois, le vent 
jouant en leur faveur, ouvri­
rent la machine toute gran­
de dès le quart initial pour 
prendre une avance de 12-3. les 
Chats-Tigres déçurent énor­
mément au quart suivant, ne 
réussissant que trois points 
malgré quatre excellentes 
chances de compter 

L'ailier Tommy Joe Cof­
fey fut le bouc émissaire de 
cette impuissance en ratant 

uatre placements, dont deux 
e très faible distance, son 

équipe se contentant de trois 
simples pour tous ses efforts

Theismann erratique

Mais il faut dire que. tout 
comme sa contrepartie, la

brigade défensive des Argo­
nauts s'imposa dans les mo­
ments critiques, empêchant 
le quart-arrière Wally Gabier 
de réussir ses jeux-clés et 
forçant l'adversaire à tenter 
des placements, parfois d'an­
gles très prononcés, ce qui 
n'aida pas la cause de Coffey.

Joe Theismann. la célébré

SOMMAIRE

Pmiuer quart
Toronto touche tic sun to

(.abler pris tlans vi propre zone 3 17
Toronto touche de Henderson

passe de Theismann .‘>2 vgs
converti par MacMillan 7 32

Toronto placement de MacMillan
41 VgS

Hamilton plat ement de
Il 28

Coflev 25 vgs 13 (15
Deuxième quart

Hamilton simple de Collev 
placement rate 38 vgs 

Hamilton simple de Coflev
6 43

placement rate 33 vgs 
Hamilton simple de Coflev

12 30

placement rate .17 vgs 14 08
Troisième quart

Toronto simple il Xndrusvschvn
37 \g> 3 53

Toronto plat ement de 
MacMillan 29 vgs

Toronto touché dt Svmons
10 47

plongtxin d une vg
converti par MatMillan 14 56

Quatrième quart
Hamilton simple de XL K.o 
Hamilton simpled« M< K..v

53 v gs
45 vgs

Toronto 12 '» 11 0 23
Hamilton 1 3
\SMStanee 33 392

U 2 8

STAT1NT1QI K n
Premiers essais U 14
(îains au sol vgs 151 95
(iâins sur la passe 112 175
Offensive totale nett. 263 25U
Passes complétées 18 6 27 12
Interceptions vg> 2 26 3 19
Bottes mov ■ n vg> » 40 13 37
Kchappe» perdus 0 0 3 1
Punitions vgs H 65 11 H4

recrue de l’université Notre- 
Dame qui fut le grand respon­
sable du 1er rang décroché 
par les Argonauts cette sai­
son. fut à la fois excellent et 
médiocre. Il fut coupable de 
deux passes interceptées en 
ce seul 2ème quart, dont l’une 
par Al Brenner qui obtenait 
ainsi son Sème larcin de l’an­
née contre lui, erreurs qui 
empêchèrent les siens de 
conserver leur avantage du 
début. Ed Williams intercep­
tait deux autres de ses lan­
cers, aux Sème et 4ème 
quarts, ce qui permit aux 
Chats-Tigres de sen tirer 
avec un échec quand même 
honorable.

Theismann. qui avait alter­
né au quart avec Greg Barton 
jusqu'à la mi-saison quand 
ce dernier subit une fracture 
à un doigt, dirigea encore une 
fois l'attaque des siens durant 
toute la rencontre. Barton 
n'étant pas suffisamment ré­
tabli de sa blessure. Il fut 
brillant au quart initial quand 
il décocha une très longue 
passe d'un côté à l'autre du 
terrain à l'ailier Jim Hender­
son. pour permettre à ce der­
nier de réussir un touché qui 
procurait une avance de 9-0 
aux Torontois. qui avaient ob­
tenu un touché de sûreté un 
peu plus tôt quand Gabier fut 
plaqué dans sa zone des buts.

Le flanqueur Mike Eben au­

rait pu procurer un autre ma­
jeur aux Argonauts quelques 
instants plus tard, eut-il maî­
trisé une autre belle passe de 
Theisman. Mais le jeune Ivan 
MacMillan, qui devait en obte­
nir un autre par la suite, réus­
sissait un placement pour por­
tera 12-0.

Un gain de 50 verges grâce

à une passe de Gabier à Dave 
Buchanan permit aux Chats- 
Tigres de s'inscrire au poin­
tage, à la faveur du seul pla­
cement que devait réussir 
Coffey, avant la fin de ce 
quart.

C'est alors que les mal­
heurs de Coffey (et de l'of­
fensive hamiltonnienne) sur­

vinrent, et Theisman eut beau 
jeu, à la reprise du jeu. pour 
hisser le compte à 23-6. Les 
nombreuses punitions des 
Chats-Tigres, surtout pour 
rudesse. facilitèrent aussi 
étrangement la tâche des Ar­
gonauts. l'une entre autres an­
nulant une interception de 
Williams.

PETITES ANNONCES RÉGULIÈRES PETITES ANNONCES DU DEVOIR PETITES ANNONCES ENCADRÉES

844.3361 Avit: Les annonceurs sont priés de vérifier la première parution 
de leurs annonces. Le Devoir se rend responsable d’une seule 844.3361

• Le prix de nos petite* annonce* est de $ 1.50 par jour avec un
maximum de 25 mots. .

• Tout mot additionnel est de 0.05
• L’heure de tombée e*t midi pour l’édition du lendemain

insertion erronée. • Le prix des petites annonces encadrées est de: S4.20 le pouce
Toute erreur doit être soulignée immédiatement. de hauteur.

S.V.P. téléphoner à 844-3361. • L’heure de tombée est midi pour T édition du lendemain

AIDE DOMESTIQUE 
DEMANDEE

Femme responsable pour travail­
ler dans famille de Westmount 
jusqu'en Juin Superbe chambre 
et salle de bain privées 3 en­
fants âge scolaire. Légers tra­
vaux domestiques. Avons femme 
de journée ^50 semaine. Con­
gés: IVj journée plus soirées.’ 
Références exigées Tél : 933- 
6613 après 6 p.m 16-11-71
Femme demandée temporaire­
ment ou en permanence pour 
prendre soin de 6 enfants Mere 
absente pour 3 semaines 3 d'â­
ge scolaire. Logée Peut débuter 
immédiatement Tél: 342-9776 

17-11-71

AMEUBLEMENT A VENDRE

AMEUBLEMENT NEUF COM­
PLET: 3 pièces: mobiliers cham­
bre Scandinave. 9 tiroirs, miroir, 
chiffonnier, lit: cuisine. 5 mor­
ceaux arborite; chesterfield fai­
sant lit. moderne avec chaise, 
table-café, lampes, oreillers Le 
tout: $295. Accepterait $12. par 
mois 7384761. 3541 Van Home, 
appt.l. 1-12-71
Abandonnerais ameublement. 3 piè­
ces. neuf, à l'entrepôt, seulement 
$265. Aucun comptant Tél : 728- 
3985. 17-11-71

APPARTEMENT A LOUER

1010 RUE CHEERIER: 9e étage. 
2‘'i. chauffé, poêle, réfrigérateur, 
taxes payées. $155 magasins, res­
taurants." piscine Tél : 525-
8032 ou 521-3071. 16-11-71

AVENUE DU PARC: 5462. angle 
St-Viateur. adjacent Outremont. 
31?. - $78. Façades rues. 4 fenê­
tres $92. Taxes eau. chauffage, eau 
chaude payés. Meublés $6.00 sup­
plémentaire. 16-11-71

APPARTEMENT A 
SOUS-LOUER

N.D.G. S'z. $110. chauffé, eau 
chaude, poêle-réfrigérateur. Tél : 
488-3067 18-11-71

AUTO A VENDRE

COOPER S, 1969, jamais condui­
te en hiver, excellente condition. 
Meilleure offre. Tél : ■ 697-3119 
entre 6-9 p.m.16-11-71

CITROEN DS-21. Pallas. 1968. 
42.000 milles, finie cuir, semi 
automatique. Zeibarth. parfaite 
condition. Tél.: 674-6774 ou 
653-0597.16-11-71

OLDSMOBILE 98, 1967. bleu 
toit vinyl noir, équipement complet 
(vitre électrique etc.) 45.000 
mille, tre propre. Prix à dis­
cuter. Particulier. Tel., soir seu­
lement 581-5892 entre 6-8 p.m

17-11-71

AUTO A VENDRE

VOLVO 1966, excellente 
condition, spécial $695.00 
VOLVO. 1969 1225. très
propre...................$1,595.00
VOLVO, 1966, 1445, toute
équipée..............$1,695.00
VOLVO, 1967, 1445, très 
propre.........................$995.00

400 Décarie nord.
Ville St-Laurent,

748-8807 ,6.u.71

CORTINA 1969, 1600 De Luxe, 
automatique, sedan. 22.000 milles. 
$1,000 Dame propriétaire 384- 
4669. 17-11-71

A VENDRE

TELEVISIONS reconditionnées 
$20. à $50. Quelques récents mo­
dèles 3828 St-Denis, près ave­
nue des Pins Ouvert soir jusqu à 
10 p m Tél 284-2141 20-11-71

ARTICLE A VENDRE

Manteau rat musqué avec capu­
chon amovible, grandeur 12-14 
ans, 2 ans d usure. Valeur $450. 
ivoir facturel Prix a discuter. 
Tél.: 739-9331. 17-11-71

BUREAU A LOUER

BUREAU 2.000 p.c. pour avocats, 
comptables ou médecins, moderni­
sé, réception, intercom, chauffage 
électrique, air climatisé, murs boi­
sés. tapis, système d'alarme, sta­
tionnement 2 autos $350. par mois. 
Boul. St-Joseph ouest Tél: 270- 
4629

22-11-71
Bureau meublé incluant service 
de secretaire et réceptionniste, 
adresse d'affaires, listing sur 
panneaux indicateur, entretien 
et stationnement gratuit Métro­
politain angle St-Michel Tel. 729- 
2817, 259-5737 25-11-71

CHAMBRE ALOQER

COTE-DES-NEIGES: Jean Bril­
lant. genre appartement, meublé, 
cuisinette. téléphone Fille seu­
lement Tél 738-0207.

16-11-71

CHALET A LOUER

LUXUEUX style Suisse. Ste-Aga- 
the. près pentê. 5‘2. chauffé,éclai­
ré. déneigé, foyer. TV. tapis t 
ameublement cèdre du Québec. 
Saison Tél 254-6728. 22-11-711

Chalet à louer. Idéal pour moto- 
neige, ski. à St-Gabriel de Bran­
don Yvon Boyer 388-1071 18-11-71

DEMANDE D'EMPLOI

Secrétaire bilingue, expérience va­
riée. travaillant présentement, 
recherche poste-réceptionniste 
secrétaire réceptioniste. De pré­
férence après-midis, soirs, fins 
de semaine. Ecrire Case 120. Le 
Devoir 16-11-71

Traductnce compétente, langues 
française et anglaise considére­
rait emploi temps partiel ou plein 
temps. Ecrire Case 1?Q Le Devoir 

17-11-71

COURS PRIVES

Langue chinoise, cours privés aux 
petits groupes, par professeur 
chinois avec expérience et disci­
pline linguistique au Canada. Pnx 
modique avec efficacité Tél : 
259-1603. 19-11-71

DIVERS

Draperies. couvre-lits. voiles 
plein-jour brodés ou comelly. li- 
lets. dralon. etc. Confection sur 
mesure si désiré Bon pnx Tél: 
729-8331 18-11-71

NOUVEAUTE les caractères . 
un jeu intelligent - astucieux - 
humoristique'. 8 couleurs. 260 
pièces En vente dans les grands 
magasins Editeur: SAC Inc . 630 
Bernard. Chomedey. Qué 16-11-71

DUPLEX A LOUER

SOISSONS près centre d'achats 
Wilderton, Université Montréal; 
luxueux duplex entièrement meu­
blé, chauffe, eau chaude. 6' z gran­
des pièces. 3 chambres, propre, 
concierge. Libre immédiatement. 
Tél. 737-4425 - 521-5112.

17-11-71

FEMME DEMANDEE

SECRETAIRE JURIDIQUE. 2 ans 
d'expérience, et RECEPTIONIS- 
TE-DACTYLO Clinique juridi­
que populaire du Centre-Sud. 
1604 St-André. 527-9361 Pier­
re Imbault 16-11-71

COSMÉTICIENNE
demandée 

S'adresser à:
Pharmacie Aubé & Décary, 
284 Elgar,
Iles des Soeurs.
Tél.: 766-2366 19-11-71

SECRÉTAIRE BILINGUE

Sténo-dacfylo avec au 
moins 3 ans d'expérience.

Tél: 384-6603
16-11-71

INFIRMIERES LICENCIEES
demandées pour travail de nuit 
de 23 30 hres a 7.30 hres a.m. 
s'adresser:

Hôpital Bourget 
645-1673

• ‘ •“ 16-11-71

SECRÉTAIRE
Secrétoire bilingue, âgée de 
moins de 30 ans, avec esprit 
d'initiative, possédant aptitudes 
dans la partie administrative et 
commerciale pour maison d'édi­
tions.
Salaire suivant expérience.

Tél. 849-6383
16-11-7)

FEMME DEMANDEE

SECRÉTAIRE
Le directeur de l'administration du personnel recherche 
une secrétaire parfaitement bilingue et connaissant bien 
la sténographie dans les deux langues.
La titulaire doit pouvoir mettre en place des systèmes 
de classement, compiler des statistiques, effectuer des 
sondages sous un minimum de surveillance et s'occuper 
de comptabilité simple.

PROJET 1751

Services du personnel
874-5478

DOMTAR

FEMME DEMANDEE LOGEMENT A LOUER PROPRIETE A VENDRE

DACTYLO BILINGUE
Expérience d’au moins 1 an dans 
travail de bureau. Vive, ponctuelle 
et précise dans exécution du tra­
vail confié.
Salaire intéressant.
Références et résumé des etudes 
et de l'expérience par lettre 
dactylographiée si possible à : 

Case 1 28, Le Devoir.
18-11-71

SECRÉTAIRE
Sténo-dactylo, bilingue, expé­
rience et initiative 
Pour entrevue:

274-8274
17-11-71

HOMME DEMANDE

SOUS-CHEF bilingue pour res­
taurant de première classe à 
Winnipeg. Doit connaître cuisine 
continentale Ecrire Case 124. 
Le Devoir.16-11-71 
Bureau de comptables agréés re­
cherche étudiants seniors expéri­
mentés. Bon salaire. Excellente 
chance d'avancement. Ecrire en 
donnant détails complets à Case 
126, Le Devoir. 17-11-71

Entreprise en pleine expan­
sion demande 2 candidats 
pour

GÉRANCE RÉGIONALE
Revenu au-dessus de la moyenne. 
Bénéfices marginaux. Qualifi- 
tions: âgés de 24 ans et plus, 
travailleurs ambitieux et posséder 
une voiture.
Pour rendez-vous: 374-1010 

7390 Chabot, ch. 209
______________________181 1-71

VILLE D'ANJOU: 3 pièces chauf­
fées. modernes, libre $75. Tél : 
322-0227. 17-11-71

PROPRIETE A VENDRE

A VENDRE

WESTMOUNT
ALTlfc>

UNIQUE - A SAISIR
Situé a N.D.G. dans une rue cal­
me et verdoyante, ce cottage de 
9 pieces prés tous commerces, 
écoles et transport vous ravira - 
cuisine entièrement rénovée, nom­
breux placards, 5 chambres a 
loucher, 2 salles de bain, 
"powder-room'', sous-sol complet, 
buanderie, garage. Dans un état 
impeccable - long crédit - Voyez- 
le, faites une offre. Exclusif. Guy 
Labrecque 935-8541, soir : 488- 
3770.

AVENUE ROSLYN
Cottage détaché en pierre "Dutch 
Colonial", 4 chambres a coucher 
en haut. Hall d'entrée au milieu 
den. 1res beau jardin. S39,500. 
Alfred Stehr 935-8541, soir : 482- 
1382.

16-11-71

NOUVEAU-BORDEAUX
(Rue Poincaré)

Bungalow, 6 pièces, sous-sol 
complet, comptant discutable. 
Pas d'intermédiaire.

845-5281 17.n.71

AVENUE HARTLAND

Cottage 8 pieces, 3 salles de bain, 
grand salon et salle à diner spa­
cieuse, cuisine planifiée avec es­
pace de dinette. Chambre princi­
pale avec salle de bain et salle 
d'habillage. Salle de jeux, gara­
ge et jardin. AA.L.S. E. Brodeur 
733-7175, soir 342-3548.

TRUST ROYAL
V.M.R.

16-11-71

VILLE MONT-ROYAL
Cottage "dutch Colonial", 7 pie­
ces, planification centrale, 2 salles 
de bain, grand jardin et garage. 
M.l.S. Prix demandé 
$49,500. E. Brodeur 733-7175, 
soir 342-3548.

TRUST ROYAL
V.M.R.

16-11-71

VILLEGIATURE
DOMAINE MONTJOYE. Hôtelle­
rie. Chambres, repas, rafraîchis­
sements, congrès, réveillons, con­
ventions, autoroute Estrie. sortie 
71 ROBERT NADEAU, aubergis­
te. NORTH HATLEY. 819-842- 
8309; Compagnies. Chorales 
Camps de Neige. 16-11-71

PERSONNEL

AMASO: Agence Matrimoniale et 
Sociale, service sérieux, 1600 Ber- 
ri. suite 3106. Marthe Gaudette. 
B A.. B Red . B Rh . L. és Let­
tres, Tél: 288-2332 J.N.O.

DU BONHEUR ENRG. Agence but 
amical, social, matrimonial Veufs, 
(ves) personnes seules Ecrire' 
Case Postale 101. Station Rose­
mont, Montréal Québec. Informa­
tion: 729-0680. 16-11-71

MAGASINIER ADJOINT
demandé immédiatement par 
important producteur de pro­
duits de climatisation et de 
réfrigération.
• Doit être bilingue et pos­

séder quelques connaissances 
de la réception, de l'expé­
dition et du contrôle d'in­
ventaire.

• Expérience dans la réfrigé­
ration serait un avantage.

Excellent salaire et bénéfices 
marginaux.
Faire parvenir demande en 
anglais à:

CASE 125, LE DEVOIR
_____________________ 17-11-71

LOGEMENTA LOUER

NOUVEAU LONGUEUIL: bas 
duplex moderne, chauffé, salle de 
jeux, garage, toutes commodités, 
logement du propriétaire. $175. 
Tel.: 845-5281. 17-11-71

NOUVEAU-LONGUEUIL: "Eme- 
rillon". SVz, grandes pièces, mo­
dernes. chauffées. Libre $80. Tel.: 
845-5281. 17-11-71

CHRISTOPHE-COLOMB et St- 
Zotique: 4Vi, pièces fermées, 
chauffées. $90 Adultes Tél.: 279- 
1677. 17-11-71

COTE-DES-NEIGES: libre fin (jé-i 
cembre. à sous-louer. 6V2. beau 
haut duplex, rue calme, près Col­
lège Marie de France. $210. par 
mois, garage, taxes et chauffagei 
compris. Tel 342-5934 avant 5 
p.m. et 342-1795 après 5 p.m.

17-11-71

VILLE D'ANJOU: haut-duplex, 
style espagnol. 5‘i grandes piè 
ces fermées, chauffées $135. Li­
bre. Tél 322-0227. 17-11-71

HOMME DEMANDE

OCCASION EXCEPTIONNELLE
Emploi immédiat au service d'une compagnie de renom­
mée nationale. Vente de produits de qualité supérieure, 
exclusivités brevetées. Clientèle particulière telle : indus­
tries, institutions, restaurants, magasins de détail. Re­
venus illimités grâce au taux élevé de commission.
La compagnie assure la formation des candidats. Auto 
nécessaire. Plan dlassurance, groupe et maladie. Les 
commandes se renouvellent automatiquement.
Pour candidature se présenter às

Verd-A-Ray Industries Ltd.
12,095 Cousineau,
Cartierville.
(une rue à l'ouest du Boul. Laurentien au sud de Gouin).

à 7:30 P.AA. LUNDI
En aucun autre temps.

16-11-71

PERSONNEL TECHNIQUE 
EN PROTECTION INCENDIE

Postes permanents disponibles dans le domaine de la 
protection Incendie pour représentants bilingues et 
qualifiés.
Travail intéressant comportant inspections d'établisse­
ments insdustriels dans toute la province et rédaction de 
rapports pour fins d'assurance Incendie.
Pleine rémunération durant période d'initiation.
Les postulants doivent être ingénieurs diplômés ou avoir 
fait au moins 3 années d'études universitaires en science 
ou en génie.
Ecrire à.- L’Association Canadienne des Assureurs,

Division des Risques Spéciaux,
410, St-Nicalas,
Montréal 1 26, Qué.

17-11-71

Regina battu 30-21 au 4e quart...

Calgary se retrouve 
dans le brouillard

CALGARY (Le Devoir) - Les Stampeders de Calgary, qui 
avaient joué de façon plutôt nonchalente jusque là, comme il 
l’avaient d’ailleurs fait dans la seconde moitié du calendrier 
régulier, se sont soudainement retrouvés au 4ème et dernier 
quart, à la faveur d’un brouillard qui a failli interrompre le 
match. Les Roughriders de la Saskatchewan n’y ont vu que du 
feu, eux qui menaient 21-10 à ce moment-là et semblaient en 
voie de gagner cette première partie d’une finale 2 de 3, pour 
le droit de représenter la section Ouest de la ligue Canadienne 
de football au match de la coupe Grey contre les champions de 
l’Est.

Des Stampeders, qui ont dominé dans l’Ouest en lere moi­
tié de saison pour être ensuite rejoints au sommet par leurs 
adversaires de la finale, n’ont eu aucune pitié pour ces der­
niers, réussissant deux touchés convertis et deux placements, 
soit 20 points, dans les 15 dernières minutes de jeu disputées 
dans la brume, pour un triomphe de 30-21, samedi après-midi à 
Calgary. Le 2ème match sera présenté mercredi soir à Regina, 
et si un 3ème est nécessaire, il aura lieu à Calgary dimanche
prochain.

Ironie du sort, le réveil des 
Stampeders fut provoqué par 
une erreur du quart-arrière 
Ron Lancaster, celui-là mê­
me qui avait dirigé deux bril­
lantes remontées des Rough­
riders au Sème quart, leur 
permettant de réussir autant 
de touchés et de combler un 
déficit de 10-7 à la mi-temps.

Lancaster fut victime d une 
interception à la 6ème minute 
de jeu du dernier quart, alors 
que son club semblait en po­
sition d’ajouter à son avance. 
Le nouveau venu et demi dé­
fensif Reggie Holmes y allait 
d une course électrisante de 
77 verges, après son larcin, 
pour réduire l’avance ennemie 
à 21-17. Plus rien ne devait 
arrêter l'offensive des vain­
queurs par la suite.

Larry Robinson bottait son 
2ème placement du match peu 
après pour réduire la marge 
à 21-20. Deux jeux plus tard, 
le pourtant faible George Reed 
échappait le ballon et Jerry 
Keeling, qui a été absent du 
jeu toute la 2ème demie de la 
saison à cause d'une blessure, 
décochait aussitôt une belle 
passe de touché à Gerry Shaw, 
seul à la 25ème verge et assez 
rapide pour distancer ses ri­
vaux jusqu'à la ligne des buts.

Pour bonne mesure. Robin­
son interceptait une autre 
passe de Lancaster quelques 
minutes plus tard et ajoutait 
un autre placement pour clore 
le pointage.

Si les Stamps furent dans 
l'eau chaude dès le début de 
la rencontre, ce fut un peu 
leur faute. En effet. Howie 
Stark échappait une vaine ten­
tative de placement de Jack 
Abendschan quasi à sa ligne

des buts, et Reed n'eut aucune 
difficulté à compter sur le jeu 
suivant.

Robinson y allait de son 
premier placement avant la 
fin de ce quart initial, et Kee­
ling réussissait une 1ère pas­
se de touché à Shaw juste 
avant la demie.

Lancaster fut superbe au 
Sème quart, permettant d'a­
bord à Reed d'y aller de son 
2ème touché, puis lançant 
une passe de touché à Bobby 
Thompson, Abendschan obte­
nant le converti en chaque 
occasion.

SOMMAIRE
Premier quan

Saskatchewan louche de Heed, plongeon 
de 2 vgs. eonverti par Abendschan 5 1)0 

Calgary - placement de Hobinson 
18 vgs 13 43

Deuxième quan 
Calgaiy touche de Shaw passe 

de Keeling. 8 vgs converti par 
Robinson. 13 03

Troisième quan
Saskatchewan touche de Reed, plongeon 

d une vg. converti par Abendschan 7 00 
Saskatchewam touche de Thompson 

passe de Lancaster. 37 vgs converti 
par Abendschan . 9 39

Quatrième quart
Calgary touché de Holmes apres inter 

ception. 75 vgs. converti par Robinson 5 23 
Calgary Touché de Holmes apres inter 

ception 75 vgs converti par Hobinson 
5.23

Calgary placement de Robinson 37 vgs 9 33 
Calgary touche de Shaw

passe de Keeling. 35 vgs. converti 
par Robiason 12 20

Calgary placement de Robiason
39 vgs 14 38

Saskatchewan 7 0 14 ü 21
Calgary
Assistance 23 616

3 7 0 20 30

STATISTIQUES
Sask. Cal.

PremieiN essais 21 15
Gains au sol en vgs 141 77
Gains sur la passe 303 295
Offensive nette 432 372
Passes complétées 28 15 31 17
Interceptioas vgs 1 12 4 125
Bottés moy en vgs 9 44 9 38
Echappes perdus 2 2 1 1

Bishop’s humiliée 53-2
EDMONTON - Les Gaitors de l'université Bishop’s de Len- 

noxville, champions de la Ligue de football universitaire du 
Québec, n’ont rien fait qui vaille devant les Golden Bears de 
TUniversité de l’Alberta à Edmonton, une équipe beaucoup plus 
lourde que la leur, et ils ont été humiliées 53-2, hier après- 
midi dans la capitale albertaine, dans la demi-finale nationale 
en vue du championnat canadien des équipes universitaires.

Western gagne 44-13 à Halifax

HALIFAX - Les Mustangs de l’université Western Ontario, 
de London, n’ont fait qu’une bouchée des Huskies de l’universi­
té St. Mary's, samedi après-midi devant près de 7,000 specta­
teurs à Halifax, dans la 12ème reprise annuelle de l’Atlantic 
Bowl.

les MOTS CROISÉS du Devoir
123 45678 9 10 11 12

Horizontalement
1- Renforce l’affirmation.- Qui 

a lieu en haute mer.
2- Caractères des plus an­

ciens alphabets germa­
niques et Scandinaves.- 
Solipède. - Familièrement.

3- Voisin du phoque.- Allonge.
4- Aller (angl.- Se trompa.- 

Inventeur de l'avion.
5- Arbre de Malaisie.- Pro­

duit un certain effet.
6- Qui a la forme d'un ellip­

soïde.
7- Coups de baguette.- Du 

verbe avoir.- Terre-Neu­
ve.-Près de.

8- Marque commerciale d'un 
panneau de fibre de bois.- 
Sainte.

9- Formes cérémonieuses 
usitées entre particuliers.- 
Magnésium.

10- Fils de Tros (myth).- Ac­
tion de revenir.

11- Transformée en glace.- 
Personne sotte.- Obtenu.

12- Diastases.- Instrument 
d'optique.

Verticalement
1- Commerce du droguiste.- 

Gallium.
2- Opération qui consiste à 

greffer sur une région 
détruite des tissus de 
même nature empruntés 
au sujet lui-même (plur).

3- Sodium.- Aluminium.- Po­

tage d'origine espagnole.
4- Auteur d'une hérésie (plur).
5- Ancien émirat de l’Arabie.- 

Qui a de la piété.
6- Dieu de l'amour.- Chemin 

de halage.
7- A toi. Entrave qu’on fixe 

au paturon des chevaux 
pour les retenir.- Cavité.

8- Seule.- Physicien allemand 
surtout connu pour sa créa­
tion de la théorie de la 
relativité.

9- Action d'arriver trop tard.- 
Quantité de lait qu'un nou­
veau-né tète en une fois.

10- Qui n existe que dans l'i­
magination.-

11- Individu.-Chemin de hala­
ge.- Qui n'a pas l'usage 
de la parole.

12- Jetteriez en l’air, avec 
force, les pieds de der­
rière.- Oiseau échassier.

Solution de samedi

t. I
t

I
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Tardif permet au Canadien 
d'annuler 2-2 avec Buffalo

la ~ Ma.rc Taf‘!if'1,ailier gauche de Granby, a compté son llème but de
!c SaT:7,C nl01ns1 <,e^eux minutes a faire dans le match hier soir pour permettre au Canadien 
ujü^iwn .f Kabrn ‘îf Buffal° fl11* a déclassé son adversaire avec pas moins de 20

RipL^Dr?-7^er en lrols!?me Période. Tardif a complété une stratégie de Guy 
R,chard: Cetalt ,a son sixième but en quatre parties en huit jours. Le Canadien

^e pcw^bXé d^hldt386 ^ qUatre 1,311165 3 I’étranger avec UI, 10131 de sePl Points accumulés sur 

Ken Dryden s’est de nou­
veau montré ont ne peut plus 
alerte pour garder les siens 
dans la lutte dans la partie 
passablement rude. Il s’est il­
lustré entre autre, devant Ri­
chard Martin et Gilbert Per­
reault dans le dernier tiers 
de la rencontre. Il semblait 
bien que le Tricolore allait 
essuyer un troisième revers 
cette saison le dimanche jus­
qu'à ce que Tardif déjoue Ro­
ger Crozier, nommé la pre­
mière étoile de la rencontre.

Ce dernier a reçu 34 lancers 
et son rival, 33. Par ce verdict, 
le Canadien a perdu un point 
sur les Rangera qui ont défait 
Vancouver facilement. Il est à 
trois points de la tête mainte­
nant. Boston s'est aussi ap­
proché à quatre points des 
Canadiens avec une écrasante 
victoire de 11-2 sur les Kings 
de Los Angeles.

Les Sabres ont forcé le jeu 
des le début de la rencontre. 
Ils ont d’ailleura ouvert le 
pointage pendant un jeu de 
puissance durant une punition 
a Dale Hoganson. Mike Ro- 
bitaille a complété un jeu pré­
paré par les deux Montréalais 
Martin et Perreault, à 9.38. 
C'était son deuxième but de 
la saison seulement. Mais 
Claude Larose, l’autre héros 
de la veille contre Minnesota, 
a déjoué Crozier en prenant 
le retour d'un lancer de Pete 
Mahovlich, à 14.33 Houle a 
également obtenu une passe 
sur le jeu préparé auparavant 
pour Tremblay.

Le deuxième engagement 
fut marqué d'un seul but. le 
troisième de l’année de Don 
Luce qui a déjoué Dryden après 
que Rod Zaine eut intercepté 
une passe adverse dans la zo­
ne rivale. La rudesse a mar­
qué cette période dominée nar 
le Canadien (14-5) pour les 
lancers. Réjean Houle et Doug 
Barrie ont d’ailleura mérite 
des majeures au cours d une 
bataille à la toute fin. Laper- 
rière a également mérité une 
mauvaise conduite, le même 
sort subi par Frank Mahovlich 
à 13.30 de la troisième pério­
de.

Buffalo a complètement dé­
classé le Canadien à la der-

Football
LIGUE NATIONALE

Section Américaine 
Est

Miami
g p n mo>

7 1 1 876
PP
221

pc
103

Baltimore 7 2 0 778 207 85
New Kngland 4 5 0 444 150 228
New York (Jeisi 3 5 0 333 113 180
Buflalo 0 9 0 000 127 286

Cleveland
Centre

4 5 0 444 149 185
Pittsburgh 4 5 0 444 181 192
Cincinnati 2 7 0 222 164 155
Houston 1 7 1 25 115 215

Oakland
Ouest

5 1 2 857 248 155
Kansas City 5 2 1 750 189 125
San Diego 3 5 0 375 150 179
Denver 2 5 1 250 135 168

Section Nationales 
Est

Washington 5 2 1 750 182 113
Dallas 5 3 0 657 242 165
New York Géants 4 5 0 444 158 215
St-Louis 3 5 0 375 135 149
Philadelphie 2 6 1 250 88 207

Minnesota
Centre

7 2 0 778 128 72
Chicago 5 3 0 657 156 150
Détroit 5 3 1 625 224 170
Green Bay 3 5 1 376 179 168

San Francisco
Guest

5 3 0 .557 198 122
Iros Angeles 5 3 1 625 183 146
Atlanta 4 4 1 500 188 175
New Orleans 3 4 2 429 152 213

Hier
Baltimore 14. New York «Jets» 13 

New England 38. Buffalo 33 
Cincinnati 24. Denver 10 

Kansas City 13. Cleveland 7 
Miami 24. Pittsburgh 21 

Minnesota 3. Green Bay ()
Los Angeles 21. Détroit 13 

New Orléans 26. San Francisco 20 
New York (Géants» 21. Atlanta 17 

Dallas 20. Philadelphie 7 
Chicago 16. Washington 15 

Oakland 41. Houston 21

Ce soir
St-Louis à San Diego. 9 p.m iTVi

Dimanche. 21 
Dallas à Washington. 1 p m 
Denver à Kansas City. 2 p m.

Détroit à Chicago. 2 p m 
Houston à Cincihnati. 1 p m 
Miami à Baltimore. 2 p m 

New England à Cleveland. 1 p m 
New York <tiéanls»à Pittsburgh. 1 p m 

New York (Jets» à Buffalo. 1 p.m 
Philadelphie à St-Louis. 2 p m 
San Diego à Oakland. 4 p m 

San Francisco à Los Angeles. 4 p m

Lundi. 22
Green Bay à Atlanta.9 p m (TV>

nière reprise. Mais Dryden 
veillait. Buffalo semblait très 
inspiré mais n’a pu avoir le 
meilleur sur le grand no 29 
montréalais qui a mérité la 
deuxième étoile de la partie 
derrière Crozier dans un am­
phithéâtre rempli à capacité, 
soit une foule de 15,360 ama­
teure.

Le Canadien revient main­
tenant chez-lui avec trois 
parties en cinq jours cette se­
maine contre la Californie, 
St-Louis et Philadelphie. Il 
sera inactif dimanche soir pro­
chain.

Canucks 1, Rangers 6
NEW YORK - Les Ran­

gera ont bombardé George 
Gardner de 52 lancera et ils 
ont facilement défait les Ca­
nucks de Vancouver 6-1 por­
tant ainsi leur série de parties 
sans défaite à 14. Les Rangera 
ont perdu une seule partie 
cette année, face à Boston le 
13 octobre. Les Rangers ont 
aussi connu une série de 14 
parties sans défaite il y a deux 
ans. Le record d’équipe est de 
19 et fut établi en 193940. Ro­
bert Rousseau a compté deux 
buts pour les vainqueurs et 
Gilles Villemure a porté sa 
fiche de l’année à 6-0-2. Il 
est le seul gardien indéfait de 
la ligue. Il a accordé seulement 
10 buts en 24 périodes cette 
année. Le trio de Gilbert-Ra- 
telle-Hadfield a récolté trois 
points, portant son total de 
l’année à 83.

1ère période
1 New York Park 15»

Tkaczuk. Fairbairs 6 53
2 New York. Rousseau <7»

Irvine. MacGregor 13:50
3 New York: Râtelle ( 101

Hadfield ij m
4 New York Rousseau '8i

Irvine. Neilson 19 13
Pun Corrigan 5 52. MacGregor 7 56

Doak 10 49. 15.04 Neilson 15 17 Jarrv
etDoak'mm dou 118.35. Rolfe 18 44 

2ème période
5 New York MacG regor 1101

Rolfe. Rousseau 4 21
6 New York Egers i2»

Neilson. Râtelle 16:37
Pun Taylor 7 32. Rolfe 11.27 et Hall 

15.56
3ème période

7 Vancouver Maki 161
Kurtenbach. Talion 3:38

Pun Sather et Schella (mineures et ma­
jeures» 4 49. Jarry 6 13.

Lancers par
Vancouver 448 16
New York 23 17 12 52

Gardiens NY. Villemure. Van Gardner 
A 17.250

Leafs 3, Flyers 3
PHILADELPHIE - Norm 

Ullman a marqué deux buts 
alors que les Leafs de Toronto 
ont livré leur septième ren­
contre nulle de la saison, cet­
te fois au compte de 3-3 contre 
Philadelphie.

1ère période

l Toronto: Henderson HO»
Ellis. I'll man 5.32

2 Philadelphie Johnson (6t
Gendron. Foley................ 9.05

3 Philadelphie: Kelly il»
Clarke. Ndet................. 11 14

4 Toronto: l'ilman (4»
Dorey. Henderson le.Oi

Pun Bemier 4 24. Van Impe 6 28 Kolev 
14 16. Monahan 16.44. Foley 19.38

2ème période

5 Philadelphie Van Impe il»
Gendron. Johnson .5 10

6 Toronto l'ilman (5»
Sittler. McKenny................................ 16 54

Pun Van Impe 1*4.52. Selwood 17.39

3ème période

Aucun but 
Aucune punition
Lancers par:

Toronto 13 10 8 31
Philadelphie 10 11 13 34

Gardiens Toronto. Plante. Philadelphie 
Favell

A 14.503

Kings 2, Bruins 11
BOSTON - Bobby Orr et 

Phil Esposito ont retrouvé 
leur élan hier soir en comp­
tant chacun trois buts pour 
mener les Bruins de Boston 
à une victoire relativement 
facile de 11-2 sur les pauvres 
Kings de Los Angeles. C'est 
le plus haut total de buts des 
vainqueurs depuis le 16 
mars alors qu’ils avaient écra­
sé Détroit 11-4. Les perdants 
ont aussi perdu les services 
du défenseur Paul Curtis qui a 
des ligaments déchirés au ge­
nou droit à la suite d’une col­
lision avec Derek Sanderson, 
en première période. Sander­
son a écopé d’une mineure et 
Curtis, transporté à l'hôpital. 
Non ce n’était pas Rogatien 
Vachon qui était devant les fi­
lets des Kings.

1ère période
1 Los Angeles: Joval (3)

Backstrom. Flett 2:02
2 Boston: Esposito (12 »

McKenzie. Orr 8:08
3 Boston: Esposito <13>

Bucyk. Stanfield 8:57
4 Boston Walton'4 »

Westfall. Esposito......................... 13 49
5 Boston. Orr (5)

Sanderson h> 33
Pun Sandercon 5.46. Hillman 8 49

2ème période
> Wes

Chicago: Kor 
D Hull. M

Les meneurs

Gilbert. N.Y 
Hadfield N Y 
P. Esposito. Bos 
Râtelle. N Y 
F. Mahovlich. Mil. . 
Perreault. Buff 
Orr. Bos 
Mikita Chi 
Berenson. Dét
Nolet. Phil..............
Sheehan Cal 
Coumoyer, Mtl. . . 
Hextall. Pitt 
Oliver. Minn 
Apps. Pitt 
Park. N Y 
Hodge. Bos 
Henderson. Tor 
R Hull. Chi 
Kurtenback. Van

9 16 
10 16 
12 16 
12 16

Ê > > •> '
a
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HOCKEY
LIGUE NATIONALE

New York
Canadien
Boston
Toronto
Vancouver
Buffalo
Détroit

Chicago
Minnesota
Pittsburgh
Philadelphie
Californie
St-Louis
Los Angeles

j g p n bp bc pis
17 12 1 4 77 38 28
16 11 2 3 64 35 25
16 10 5 1 62 37 21
17 4 6 7 42 54 15'
19 5 11 3 48 64 13

U> 4 9 5 49 66 13
17 5 10 2 47 65 12

Guest

17 13 4 0 53 28 26
15 10 3 2 46 23 22
18 8 8 2 50 46 18
16 6 8 2 38 54 14
17 5 9 3 56 69 13

15 4 10 1 39 49 9
17 3 13 1 38 77 7

Les choix de "M. Lee" à B.B.
Après avoir eu 3 gagnants vendredi soir, notre sélectionneur n’en 

désigna qu’un samedi soir. Ce qui lui donne 44 vainqueurs en 180 cour­
ses pour une moyenne de 24.4%.

Voici scs choix pour le programme de ce soir à Blue Bonnets:
1ère course: 1-Dutch Kid (9); 2-Willow Whip (4); 3-Handsome Pick 

(3).
2ème: 1-Hills Rebel (6); 2-Senator R. (4); 3-Mr. Oregon (5).
3ème: 1-DellMir (4); 2-Loyal Friend (5); 3-Assiduous (8).
4ème: 1-Kimberly Don (3); 2-Danoutcka (1); 3-Battle Land (4). 
Quinielas suggérées: roulette 3-1-4.
Sème: 1-Baylor Hanover (7); 2-The Saver (6); 3-Collyers First

(5).

Sème; 1-Tony Dominion (1): 2-Adios Whisky (2); 3-Aunt Pitty Pat 
(7).

Quinielas suggérées: 1-2,1-7. „ _ .
7ème: 1-Gemini Frost (8); 2Josedalc War God (4); 3-Trader Dd- 

lon (3).
Sème: 1-Coal Adios (2); 2-Knignt Surprise (9); 3-Saul Hanover

(1).

Quinielas suggérées: roulette 2-9-1.
9ème: 1-Bob Hilton (4); 2-Caroldon Intrepied (1): 3-Armbro Le»

(2).
lOèmc: 1-Aian Ira (1); 2-Mountain Apache (S); 3-Belle Coloniale 

(9).
Exactas suggérées: 1-6,1-9. „ _____

ENJEU: $200 EN BANQUE: $33.70
Ce soir, “Monsieur Lee” ne mise que $6 et de la façon suivante:
$2 sur chacune des quinielas 1-2 et 1-7 à la 6èmc course;
$2 sur la quiniela 2-9 à la Sème course.

Samedi
Montréal 5. Minnesota 1 

New York 5. Buffalo 2 
Détroit 6. Philadelphie 3 
Toronto 2. Vancouver 2 

Pittsburgh 6. Los Angeles 4 
St-Louis 5. Californie 1 

Hier
Canadien 2. Buffalo 2 

Vancouver 1. New York 6 
Toronto 3 Philadelphie 3 
Los Angeles 2. Boston 11 
Californie 1. Chicago 4

LIGUE JR DU QUEBEC
j g p n bp bc pts

Cornwall 19 13 5 I 106 71 27
Drummondville 17 12 4 1 85 62 25
Québec 17 11 5 1 101 52 23
Sprel 17 11 6 0 69 60 22
Shawimgan 19 10 8 1 77 61 21
Sherbrooke 16 7 8 1 66 74 15
Trois-Rivières 18 7 11 0 70 79 14
Verdun 18 5 12 1 72 103 11
St-Jerôme 15 4 11 0 71 125 8
Laval 16 3 13 0 65 95 6

Vendredi
Québec 7. Shawiniean 1 
Sherbrooke 6. Verdun 3 

Drummondville 16. St-Jérôme 3
Hier

Shawimgan 2. Cornwall 4 
Drummondville 1. Québec 10 

Verdun 4. Sherbrooke 4 
Laval 6. Trois-Rivières 7 

St Jérôme 4. Sorel 5

LIGUE AMERICAINE
Est

i t P n bp bc pis
Boston 14 U 1 2 56 27 24
Springfield 14 « 3 3 52 37 19
N.-Ecosse 17 . 7 5 3 48 43 17
Hochester 17 6 8 3 57 69 15
Providence 18 4 9 5 59 69 13

Ouest
Heishey 14 10 2 2 63 39 22
Cincinnati 15 6 4 5 52 53 17
Cleveland 16 5 7 4 53 56 14
Baltimore 18 4 10 4 46 64 12
Richmond 13 4 7 2 26 33 10
Tidewater 18 3 12 3 41 69 9

Vendredi
Nouvelle-Ecosse3. Richmond 2 

Baitimored. Cleveland 3 
Tidewaters. Boston 3 

Rochester 4. Spnngfreld 1
Samedi

Tidewater 4. Springfield 4 
Cleveland 6. Herihev 3

Her
Henhey 5. Cincinnati 4 

Richmond I, N-Ecosse 2 
Springfield4 Providences 

Br*ton4. Rochester 1 
BaltimoreS. Tidewater 5

1ère période
1 - Buffalo: Robitaille (2)

Martin-Perreault................9.’18 lA
2-Canadien: Larose(7l i^MPdiiV

P. Mahovlich-Houle.......... 14.33 Pr
Pun.: Hoganson 7.50 et Stack 

10.24
2ème période 

7 Buffalo: Luce (3)
Zaine......................................4.51
Pun.: Harper 2.15, Evans 7.21,

Laperri'ere (min. et m. c.) 10.20,
Watson 12.36. Lafleur 13.13. Houle 
et Barrie (majeures), Lapointe et 
Shack 19 07

3ème période 
4-Canadien: Tardif (11)

Lapointe. Richard..............18.07’ •
Pun.: Lemaire 11.13. F. Maho­

vlich (mauvaise conduite de match)
13.30, Barrie 14.15.
Lancers par:
Canadien 11 14 9 - 34
Buffalo 8 5 20 - 33

Gardiens: Canadien. Ken Dry­
den; Buf ., Roger Crosier 

A - 15.360

iCO

: 'V
*!iili

DEUXIÈME ÉTOILE - La 
partie d'hier soir à Buffalo 
en fut une où les deux gar­
diens ont brillé. Ici, Ken 
Dryden "nettoie" les abords 
de sa forteresse en repous­
sant Danny Lawson. Dry- 
rien a gardé les Canadiens 
dans la lutte arrêtant 20 
lancers en dernière période.

Sarcadi: Canadien inflige 
son leréchecà Worsley

BLOOMINGTON, Minn., (Le Devoir) - Menés par Marc 
Tardif et Claude Larose. qui marquèrent à eux seuls tous leurs 
buts, les Canadiens de Montréal ont vaincu les North Stars du 
Minnesota, samedi soir, au compte de 5-1 devant 15,352 ama­
teurs. Du coup aussi, ils infligeaient à leur ancien gardien de 
but Lome Worsley son premier échec de la saison. Jusque-là, 
le pittoresque “Gump’’ avait gagné 5 parties tout en faisant 
match nul à deux reprises. Il fut faible sur 2 buts, le deuxième 
de Larose et le Sème de Tardif, ce qui toutefois, n’influença pas 
beaucoup le résultat de la joute.

m*

(Téléphoto: PA)

'
-

LES SPORTS À LA PIGE
' V V ’ '

6 Boston: Orr <6» Westfall 2:08
7 Los Angeles: Widing (4) sans aide 3:47
8 Boston Bailey (4»

Leach. R Smith 13:07
9 Boston: Westfall (4)

Orr. Esposito.............................. 15 12
Pun R Smith 8.18 et Potvm 18 36

3ème période
1U Boston: Walton (5)

Westfall Orr 4; 12
11 Boston: Rick Smith il»

Bucyk. McKenzie 6:19
12 Boston: Bucyk (8)

McKenzie. Stanfield 9 56
13 Boston: Orr(7)

Esposito 17 19
Pun Bailev 12 27. Hillman 16 39. R 

Smith 18 24.
Lancers par
Los Angeles 9 12 10 31
Boston _ 14 10 11 35
Gardiens LA. Gaiy Edwards. Boston. Chee- 

vers.
A 14.995

Seals 1, Hawks 4
CHICAGO - Quatre buts en 

deuxième période ont permis 
aux Hawks de Chicago de vain­
cre les visiteurs de demain 
soir au Forum, les Golden 
Seals de la Californie, 4-1. 
Chicago porte ainsi son avan­
ce en tête de l’Ouest à 4 points.

1ère période
1 Californie Gilbertson (5) Shmyr 10 39 

Pun. Martin 18.32

2ème période
2 - Chicago: Martin (4» O Shea............0 57
3- Chicago: Mikita ib»

Magnuson. Koroll..........................12 23

ROD LAVER a remporté le tournoi inter­
national professionnel de Bologne, Italie, hier, 
en triomphant en finale d’Arthur Ashe aux 
comptes de 6-3, 6-4, 6-4. Samedi, il s’était 
assuré de finir 1er au classement du Cham­
pionnat du monde du tennis professionnel 1971 
en éliminant Charles Pasarell en demi-finale 
4-6, 6-0. 6-3, 6-7 et 7-6. Le tournoi italien 
était le 20ème et dernier de la série pour le 
championnat mondial. Si Laver a fini bon pre­
mier, Torn Okker a terminé 2ème, Ken Rose- 
wall Sème, Cliff Drysdale 4ème, Arthur Ashe 
Sème, John Newcombe 6ème, Marty Riessen 
7ème et Bob Lutz, Sème.

BILL SUTHERLAND, 37 ans. a été ven­
du, en fin de semaine, par les Blues de St- 
Louis aux Red Wings de Détroit de la ligue 
Nationale de hockey. L’an dernier, Sutherland, 
obtenu du Buffalo, avait marqué 19 buts pour 
les Blues. Cet hiver, il avait réussi 2 buts en 
9 joutes.

BOB HEWITT, de l’Afrique du Sud. a vain­
cu Gerald Buttrick 3-6, 6-1 et 6-2, samedi, 
pour gagner le 4ème tournoi de tennis pour la 
coupe Dewar, à Torquay. Angleterre. Par 
contre, dans la finale du simple féminin, la 
jeune Evonne Goolagong, 20 ans, championne 
de Wimbledon, a triomphé de Françoise Durr 
par 6-1.6-0.

BALTIMORE et une équipe d’as japonais 
ont fait match nul 9-9, hier, lors d’une partie 
de baseball hors-concours arrêtée apres 10 
manches et disputée à Fukuoka. Les Orioles 
et les Japonais, ceux-ci choisis parmi les 
joueurs des Géants de Tokyo-Yomiuri et les 
Lions de Nishitetsu, ont réussi 3 circuits cha­
cun, Ellie Hendricks, Frank Robinson et Mark 
Bélanger obtenant ceux du Baltimore. Les 0- 
rioles ont maintenant un dossier de 10 victoi­
res, 1 défaite et 4 matches nuis dans leur 
tournée de 18 parties au Japon.

Samedi dans la LHIll

L’UNIVERSITE DE MONTREAL a gagné 
un tournoi-invitation féminin et intercollégial 
de ballon-volant, samedi, en triomphant de 
l'Université de Sherbrooke 15-10 et 15-11 en 
finale. Les universités Laval, du Québec, Sir 
George Williams, McGill et les collèges Mac­
donald et Loyola participèrent aussi au tour­
noi.

TOM MELLOR, un défenseur, a marqué 
un but 18 secondes avant la fin du match pour 
permettre à l'équipe nationale de hockey des 
Etats-Unis de vaincre l’Univereité de l’Alber­
ta, samedi soir à Edmonton, par le compte de 
7-6. Henry Boucha et Tim Sheehy eurent cha­
cun 2 buts pour les Américains'. Boucha est 
un ancien joueur des Jets de Winnipeg de la 
ligue de hockey de l’Ouest. Il fut appelé à fai­
re son service militaire aux Etats-Unis en 
1969.

LA FIRME AMERICAINE Pepsi-Cola a 
décidé de ne plus apporter son concours aux 
organisateurs du Grand Prix de la Fédération 
Internationale de tennis pour l’année 1972.

Le Grand Prix la saison prochaine-sera 
patronné par une autre Société dont le nom 
ne sera révélé que dans quelques jours. Il 
est d’ores et déjà acquis que les gains seront 
supérieurs à ceux de cette année.

AU CURLING, dans la ligue féminine Mel­
on : Rita Bouchard, Glenmore 12 et L. Toban, 
Caledoa 2; D. Crowe, Mt-Bruno 6 et S. Brad­
ford, Pte-Claire, 5; L. McKimmie, Lachute 11 
et P. Bradshaw, Whitlock 3, B. Morris, Glen- 
re 11 et I. Kerr, Mt-Royal 8; M. Weismul- 
Ir, Ste-Anne et W. Hornsburgh, Mt-Royal 7.

Tardif, avec 3 filets, et La­
rose avec 2 furent évidemment 
en vedette mais le gardien 
Ken Dryden, encore une fois fit 
plus que sa belle part, parti­
culièrement à la 2ème période 
alors qu’il affronta 17 lancers 
des North Stars (le Canadien, 
lui, n’en eut que 7).

Le point tournant de là ren­
contre fut probablement le 2e 
but de Larose à la 1ère pé­
riode alors que l’équipe mont­
réalaise prit une avance de 2-0. 
Ce second but de Larose. en 
effet, fut compté 8 secondes 
après que le Canadien eut été 
puni. Il avait par contre obte­
nu son 1er 15 secondes après 
une pénalisation à Doug Mohns 
du Minnesota.

Ce fut ensuite Tardif qui 
prit la partie en mains. Il por­
ta le pointage à 3-0 au milieu 
de la 2ème période après avoir 
reçu une passe parfaite de Guy 
Lapointe et alors que les North 
Stars étaient à court d’un joueur, 
Dennis O'Brien. Un peu moins 
de 3 minutes après. Minne­
sota marqua le seul but, Char­
lie Burns laissé tout à fait 
libre devant Dryden, faisant

Mikita............................. 16.22
5 Chicago: B Hull <8) Angotti. Maki 17.35

Pun Maki 929. Marshall 14 38 
3ème période

Aucun but
Pun B Hull 13.38 et Jarrett 17.33 

Lancers par
Californie 8 10 10 28
Chicago 7 14 8 * 29

Gardiens: Cal. Meloche. Chi . Esposito 
A 17.000

Râtelle mène l\IY à la victoire
Leafs 2, Canucks 2Rangers 5, Sabres 2

SAMEDI 
1ère période

1 - New York Râtelle <9»
Hadfield........................................... 10:04

2 New York: Gilbert il3i
Demarco. Râtelle.........................  19:50

3 Pun: Hamilton B2.12. MacGregor NY 3:3( 
Luce B 7:13, Shack B. Hadfield NY. nuneure 
double 16:01. Perreault B 19 19

2ème période
3- New Y’ork: Balon (4i Fairbaim.

Neilson............................. 8:17
Pun: aucune.

3ème période
4 New York: Demarco <2>

.....................................................................  4:47
5 - Buffalo Perreault (7»

Shack 6:55
6 Buffalo Martin » 12»

Perreault. O'Shea . 8:45
7- New York: Hadfield ( 13»

Neilson. Râtelle.................... 18 33
Pun: Hamilton B inconduite 4 47 Jarrv NY 
5:41.
Lancers par:
Buffalo 3 9 9-21
New York 18 12 16-46
Gardiens: Crozier (B».Giacomin (NY»
A-17.250.
iLes Rangers en étaient à leur 13eme match 
d'affilée sans défaite ' Punch Imlach a re­
tiré son gardien avec deux minutes à faire 
dans le but d élier le compte

Pingouins 6, Kings 4
1ère période

1ère période
1 Vancouver Guevrcmont '5»

Hall................................................. |0 28
2 Toronto Keon'5'

Selwood. Dorev. 18 30
Pun Dory T 2:33. Quinn V 7 04. Baun T

8 59. Talion V 15 49. Wilkins Y !7 11 Trot- 
. lier T 18 08

2ème période
' 8 Toronto Henderson (9»

l'ilman. Ellis. 8 14
Pun Pelyk T 3 38. Doak V 10 55. Wilkins 

V. Trottier f 17 58.
3ème période 

4 Vancouver. Maki (5'
Kurtenbach. Guèvremont. 10 21
Pun Talion V 2:24. Guèvremont V 6 01 

Harrison T 8:49 Ley T14 58 
Lancers par

Vancouver 6 4 15 25
Toronto 15 13 12 40

Gardiens Wilson. Gardner Vancouver. 
Parent. Toronto.

A 16.485
Le gardien Dune Wilson a commencé la 

partie pour les Canucks mais il dut être 
remplacé par George Gardner après avoir 
été atteint à la tète par un lancer de Jim 
Harrison à 0 49 secondes du 1er vingt

Wings 6, Flyers 3
1ère période

1 - Détroit : McDonald (2)
Ecclestone. Berenson....................12:54

2- Philadelphie: Clarke (41
Hughes. Nolet..................................13:27

2 Philadelphie: Nolet (10»

Blues 5, Seals 1
1ère période

1 St Louis. Sabourin >2i
St Marseille. Picard 0:32

2 St-Louis Crisp'4'
Il 56

Pun Hicke Cal I 48. Picard SI. 4 02. Vad- 
nais Cal 8 38. Unger SL 11 18 Pariseau SL 
mineure double. Vadnais Cal 13 28 Yadnais 
Cal 19 17

2ème période
3 St-Louis B Plager'2'

Carr. Parizeau 12 30
4 Californie Sheehan 'll'

Redmond 18 07
5 St-Louis Bordeleau «4'

Crisp. Parizeau 18 00
Pun Morrison SL 1 32. R Placer SL 

3 04. Redmond Cal 5:33. Vadnais Cal. B 
Plager SL 10 27. Schmyr Cal. Vadnais Cal 
mauvaise conduite !4 12. Unger SL Mar­
shall Cal 19 49

Sème période
6 St-Louis Parizeau'1'

Crisp. Bordeleau 19 38
Pun Schmyr Cal Picard SL majeures 

5 35. Hicke Cal 8 03. Thomson SL 13 59. 
Jarret Cal 18 37 

Lancers par
Californie 6 9 10 25
St-Louis 17 6 8 41

Gardiens Carter Californie McLeod. 
St-Louis 

A 18.278

1 Pittsburgh Hextall (6'
Schinkel. Watson 10 47

2 Pittsburgh: Letter(4»
Fonteyne. Woytowich 17 56
Pun: Perry LÀ 6:46. Curtis LA 17 32.

2ème période
3 Pittsburgh: Schinkel i2'

Schock. Hextall............................. 1 15
4 Pittsburgh Hextall i7»

Schinkel. McCrearv 11 34
5 Los Angeles Flett <3»

Lonsberry. Ho well 13 00
Pun: Edestrand Pgh7 46

Sème période
6 Los Angeles: Flett (4»

Backstrom..................................... 2: Il
7 Los Angeles Lonsberrv 141

Lemieux. Marotte 4 17
8 Los Angeles Berrv i3»
_ Wjding 5 35
9 Pittsburgh: Polis(7»

Apps. Robert 15 25
Pun Howell LA 10:40 
Lancers par

Los Angeles 6 8 13 27
Pittsburgh 14 15 8 37

Gardiens Vachon. Los Angeles Ruther­
ford. Pittsburgh 

A 9.756.

À Blue Bonnets
HIER APRES-MIDI

Pari double: Joe Rodney (5) et 
Hal Dew (4): $71.40.

1ère quiniela: Superman Mir 
(2) et Un Tigre Jaloux (6) $33.30.

2ème quiniela: Pride of Ster­
ling (3) et Lilas Mir (8): $24.50.

3eme quiniela: Mr. Spring 
Brook (6) et Frosty Nip (2): $26.10.

Exacta: Hasty K. (1) et Mr. Ga- 
laphone (5): $62.20.

Mutuel: $639.225.
Assistance: 11,100.

SAMEDI SOIR
Pari double: Adios M. Angus 

(7) et Secant (2): $47.40.
1ère quiniela: Dean Bayel (4) 

etCarillond): $34.60.
2ème quiniela: Top Deck Lobell 

(6) et First Exit (2): $18.70.
3eme quiniela: Colonel Ben (4) 

et Betty N. Brewer (5): $37.90.
Exacta: Centennial Judge (5) 

et Tarrone (4): $282.90.
Mutuel: $485,011.
Assistance: 8.414.

14 48
Pun Johnston D 2:18. Smith D purgée par 
Dionne 9:04. Lesuk Pha 15:03 

2ème période 
4 - Détroit: Karlander(2»

Dionne............................. 4 10
5- Détroit: Brown d»

Benreson. Ecclestone 9 40
6- Philadelphie: Nolet (Ht

Lesuk. Clarke ................................. 18:16
Pun: Lesuk Pha 5:16. Kelly Pha et Harns
D 8:16. Domhoefer Pha 11:51. Berman D 
13:24. Brown D et Domhoefer Pha 15:07 

3ème période
7 - Détroit : Delvecchio (3)

............................................................. 0:47
8 Détroit: KariandenS»

Dionne............................................. 15:08
9 Détroit: Berenson (6)

Libett. Brown.................................... 16:45
Pun.: Bergman D 4 41. Folev Pha 7:03.
Brown D 10:22. Brown D Clarke Pha 17 09 
Van Impe Pha 20:00.
Lanceis par:
Détroit 10 8 14-32
Philadelphie 9 10 8-27
Gardiens Smith. Détroit: Gamble. Philadel­
phie
A-13.910.

HOCKEY
LIGUE NATIONALE

DEMAIN à 8 HEURES P.M.

CALIFORNIE

CANADIENS

Billets maintenant 
en vente au

CARTES PROFESSIOHNELIES ET D'AFFAIRES
Brevets d'invention

MARQUES de COMMERCE
Marion. Robic & Robic

ci-devant 
Marion & Marion

2100. me DRUMMOND 
Montréal, 25 288-2152

U

• évduotiontfes emploi:»
• compensation de la

gérant*
• relations ouvrières
• solaires
• structures 
•promotion

PERREAULT & ASSOCIÉS
381.5811

MEUBLES 
DE BUREAUX

VENEZ CHOISIR VOTRE 
AMEUBLEMENT SUR 

LES LIEUX

STATiGNNEMENT
Canada Dactylographe Inc.,

7035 AVE. DU PARC

270-114Î

LISEZ
ET FAITES LIRE 

LE DEVOIR

K*

dévier un lancer-passe du vété­
ran Dean Prentice.

Tardif marqua ses 2 autres 
filets en 4 minutes à la 3e 
période sur d’excellentes 
passes de Larose et Richard 
respectivement.

Fait à noter. Tardif, s’il a 
déjà marqué 10 buts cette sai­
son. n’a pas encore été cré­
dité d'une seule passe offi­
cielle.

C était la Sème victoire con­
sécutive du Canadien, sa Sème 
à l’étranger.

1ère période
1 Montréal Larose <5i.

Pete Mahovlich. Lipointe 1 22
2 Montréal Larose (6>

Lapointe. Laperrière 19 36
Pun Mohns l 07 Lafleur U 24 Larose 

14 25 punition d'équipe Montréal drop de 
joueurs sur la glace servie par Roberto* 
12 28

îème période
3 Montréal Tardif '8i

Lipointe Tremblay 10 57
4 Minnesota Burns (3i

Prentice 13 48
Pun O'Brien 9 16. Richard 16 32

3ème période
5 Montréal Tardif <9i Larose 13 1)6
6 Montréal TardiMO'Richard

Laperrière 17 05
Pun Rampson et Pete Mahovlich 4 35 

Lancers
Montréal 15 7 10 32
Minnesota 11 17 14 42
Gardiens Dryden <Mtl». Worslcv «Minn1 
Assistance 15 352

EN BREF, BREF...
LE PILOTE italien Giovani Salvati a trouvé la mort hier 

après-midi au coure de la deuxième manche de l’épreuve auto­
mobile de formule 2 disputée sur le circuit de Taruma à Porto- 
Alegre. C’est durant le 25ème tour de piste que la tragédie est 
survenue. Sa March 712 a quitté la piste et est tombée dans un 
fossé de plus de 10 mètres bordant le circuit à cet endroit. Re­
tiré des débris de sa voiture, le pilote de l’écurie Scuderia Alla 
d’Oro est décédé des son arrivée à l'hôpital.

L’EQUIPE Aurora Toyota a terminé hier une tournée 
de cinq parties de hockey en Suède en perdant un quatrième 
match d'affilée, cette fois au compte de 5-2 devant une formation 
d’as d’une ligue de Stockholm. L'unique victoire de l’équipe 
canadienne est survenue dès son arrivée en Suède alors qu elle 
battit le club Sodertalje 7-3.

CHARGE*
; - - : . ■

WMmÊÊÊÊm £''S S <' 'mimé ■

Gulf accepte maintenant 
la carte Chargex

En plus de la carte-voyage Gulf, 
tous les détaillants participants Gulf 

acceptent désormais la carte Chargex.
* Marque deposee

COMPTABLES AGRÉÉS
BEL2IIE, CARDINAL, 

ROY & CIE
Comptables agréés

m»in ttttiie. c ».
Plie»! CARDINAL, C A 

CIAUDE ROr. C A 
ROnaiD PERRON, c a

2345 est. Bêlai 
Montréal

lanoer
729-35226

PROVOST &. PROVOST
Comptables agréés

«GGIR MOVGST. C A 

RCIANO PROVOSt. C A

235 ouest, Boul. St-Joseph 
274-6513

LUCIEN DAHMÉ, C.A.
Comptables agréés

276 ouest, rue St-Ja<ques 
Suite 110 845-4194

VIAU & ROBIN
Comptables agréés

LUCIEN O VIAU. C A 
H LIONEL »OeiN. C A 

JACGUES * CHADHGN. c A 
ARMAND H VIAU. C A
J SERGE GERvaiS. C a 

waQuim SOuiOS C a

4926 ave. Verdun. Verdun 
769-3871

Duval, Bureau & Cie
COMPTABLES AGRÉÉS

159 ouest, rue Craig, Montréal 126 861-9987

Thorne,
Gunn 
& Cie
Comptables Agréés

800, PLACE VICTORIA, Suite 2604 - Montréal 115 
Tél : 878-3011

Bureaux à travers le Canada et correspondants dans le monde entier.

SAMSON, BÉLAIR, CÔTÉ, LACROI» 
ET ASSOCIÉS

comptables agréés

Suite 3100, Place Victoria. Montréal 115 861-5741

71, rue Saint-Pierre, Québec 2 692-1201

184, avenue de la Cathédrale. Rimouski 724-413<

108 nord, rue Wellington. Sherbrooke S67-S2S9

3*4, rue Des Forges, Trois-Rivières

♦



20 • Le Devoir, lundi 1 5 novembre 1 971______________________________________ _______________ ■__________________________

Dick Butkus capte une passe de converti et Washington perd
CHICAGO (PA) - Le très un sommet dans sa carrière, secondes à faire nour mener de touché dans la seconde de- Vikines 3. Packers 0 troisième nasse de touché au de Jan Stenerud ont conduit KancCHICAGO (PA) - Le très 

robuste Dick Butkus a capté 
une passe de converti (deux 
points) alors que les Bears 
de Chicago ont remonté la pen­
te pour finalement gagner 16-15 
aux dépens des Peaux-Rouges 
de Washington hier, à Chicago. 
Les deux équipés, qui ont joué 
un match du tonnerre, ont éta­
bli un record de la ligue Na­
tionale de football en réussis­
sant huit placements. Washing­
ton, le meneur dans la section 
est de la division Nationale, en 
a pour sa part réussi cinq grâ­
ce à Curt Knight avant que Cy­
ril Pinder, des Bears, ne 
compte l’unique majeur de la 
partie avec 3:41 à faire. Chi­
cago tenta un converti, mais 
le ballon passa au-dessus de 
la tête de Bobby Douglass. 
Ce dernier recouvra le ballon 
à la 30ème verge adverse et 
passa à Butkus dans les buts 
qui agissait alors comme ai­
lier. A - 55.049.

Dauphins 2, Steelers 21

MIAMI (PA) - Tirant de 
l'arrière par 18 points, les 
Dauphins de Miami ont exécu­
té une remontée sensation­
nelle pour finalement l'em­
porter 24-21 contre les Stee- 
1ers de Pittsburgh Le quart 
Bob Griese a été l'artisan de 
ce triomphe en réussissant 
trois passes de touché à Paul 
Warfield, dont une de 86 ver­
ges, un record d'équipe. Terry 
Bradshaw, le quart adverse, a 
par ailleurs très bien fait puis­
que malgré une vilaine bles­
sure à une cheville, il a com­
plété trois passes de touché.

CLUBS CHAMPIONS
Le cégep d’Ahuntsic a dé­

croché une brillante victoire 
de 30-13 sur celui de Trois- 
Rivières, hier après-midi dans 
la cité trifluvienne, pour dé­
crocher le championnat de la 
section senior “A” dans la 
Ligue de football intercollégia­
le.

La veille, le collège André- 
Grasset avait décroché le ti­
tre de la section “B” grâce 
à un brillant triomphe de 28-7 
sur le cégep Lionel-Groulx de 
Sainte-Thérese, au stade de 
Verdun.

un sommet dans sa carrière 
A-66,435

Cowboys 20, Aigles 7

LRVING (PA) - Dirigés par 
le bloqueur Bob Lilly et le 
secondeur Chuck Howley. les 
Cowboys de Dallas ont facile­
ment défait les pauvres Aigles 
de Philadelphie 20-7. Lilly a 
inspiré la défensive du Dallas 
en rabattant au sol le quart 
adverse en quatre occasions 
tandis que Howley recouvrait 
deux échappés des perdants. 
En tout. Dallas a recouvré 
trois échappés et intercepté 
deux passes. Duane Thomas a 
compte deux touchés sur des 
courses de une et 13 verges. 
A-60.178

Rams 21, Lions 13

DETROIT (PA) Roman Ga 
briel a dingé deux passes de 
touché h l'ailier Lance Rent- 
zel en plus d'égaler un re­
cord d'équipe en complétant 
onze passes de suite alors que 
les Rams de Los Angeles ont 
vaincu les Lions de Détroit 
21-13. Gabriel, qui a termi­
né la journée avec 17 passes 
de complétées en 22 tentati­
ves pour des gains de 179 
verges, a commencé sa série 
de réussites au 1er quart 
avant qu elle ne prenne fin au 
3ème après une interception 
de Dick LeBeau. A 54.356

Patriotes 38, Bills 33

FOXBORO (PAi - Lex- 
cellente recrue Jim Plunkett 
a dirigé quatre passes de tou­
ché pour permettre aux Pa­
triotes de la Nouvelle-Angle­
terre d'infliger une revers de 
38-33 aux Bills de Buffalo dans 
une partie où les erreurs n ont 
pas été l’exception mais plu­
tôt la règle. Les Patriotes ont 
maintenant une fiche de 4-5 
tandis que les Bills n’ont pas 
encore gagné en neuf rencon­
tres. A-57,446.

Géants 21, Faucons 17

ATLANTA (PA) - Refu­
sant obstinément un match nul, 
Fran Tarkenton a réussi un 
touché sur une course de deux 
verges avec seulement 31

CHARGEX
______;

Gulf accepte maintenant 
la carte Chargex

En plus de la carte-voyage Gulf, 
tous les détaillants participants Gulf 

acceptent désormais la carte Chargex
• Marque deposee

Venez 
voir
le bureau 
de demain
Place Bonaventure, Montréal 

15, 16, 17, 18, novembre 1971
Un exhibit fascinant de 13,000 pieds carrés qui 
illustre bien ce qui peut être accompli grâce à un 
planning imaginatif et à un design avant-gardiste.

Ne manquez pas de le voir, de même que des 
centaines d'autres exhibits de produits modernes 
pour le bureau et le commerce.

Ne manquez pas également d'assister aux 
séminars sur les Bureaux Paysagers et le Traite­
ment des Données.

Et , n'oubliez pas la JOURNÉE DES 
SECRÉTAI RES, le 17 novembre.

Pour renseignements additionnels, veuillez 
communiquer avec notre directeur des exhibits, 
M. Vaughan G. Taylor, Exposition Canadienne 
d'Equipement de Bureau, 1450 Don Mills Road, 
Don Mills, Ontario (416) 445-7280.

Heures:
les 15,16,17 novembre: 12.00 à 22.00 h.
le 18 novembre 12.00 à 18.00 h.

Exposition Canadienne

D'ÉQUIPEMENT 
DE BUREAU

et Salon de L’informatique
Commandité par L'Aiiociatlon canadienne des 

manufacturiers d’equlpement de bureau, Inc.

♦

secondes à faire pour mener 
les Géants de New York à une 
difficile victoire de 21-17 sur 
les tenaces Faucons d’Atlanta 
qui perdaient ainsi leur pre­
mière partie au cours de 
leurs quatre dernières joutes. 
Durant la dernière remontée 
de 64 verges, Tarkenton a 
lui-même réussi deux pre­
miers essais au 4ème essai. 
A-58,850.

Colts 14, Jets 13
NEW YORK (PA) - John­

ny Unitas a lancé deux passes

de touché dans la seconde de­
mie et Ted Hendricks et Jerry 
Logan ont bloqué des bottés 
dans des moments critiques 
alors que les Colts de Baltimo­
re ont difficilement eu raison 
des Jets de New York par le 
pointage de 14-13. Cette vic­
toire permet aux Colts de 
hausser leur dossier à 7-2- 
dans leur lutte pour le cham­
pionnat de la section est de la 
division Américaine. Miami, 
le meneur, a une fiche de 
7-1-1 et ces deux équipes se 
rencontreront dimanche pro­
chain. A-63,947.

Vikings 3, Packers 0

MINNEAPOLIS (PA) - Les 
Vikings du Minnesota ont re­
poussé toutes les attaques 
des Packers de Green Bay 
avant que Fred Cox n'enre­
gistre un placement de 25 ver­
ges avec 4:02 à jouer pour fi­
nalement gagner 3-0.

Saints 26,49er's 20

SAN FRANCISCO (PA) - 
Edd Hargett a complété sa

troisième passe de touché au 
3ème essai au demi Virgil 
Robinson, avec 0:57 seconde 
à faire, alors que les Saints 
de la Nouvelle-Orléans ont 
défait les 49er's de San Fran­
cisco 26-20 et ainsi causer 
la grande surprise dans la 
ligue Nationale, hier.

Chefs 13, Browns 7

KANSAS CITY (PA) - Une 
passe de touché de 26 verges 
de Len Dawson à Wendell 
Hayes et deux olacements

de Jan Stenerud ont conduit 
les Chefs de Kansas City à 
une victoire de 13-7 sur les 
Browns de Cleveland, infli­
geant à ces derniers leur 
ïème défaite de suite.

Raiders 41, Oilers 21

OAKLAND (PA) - Les 
Raiders d’Oakland ont pris 
une confortable avance de 
41-0 avant d’accorder 21 
points aux Oilers d’Houston 
qu’ils ont défaits 41-21 pour 
ainsi demeurer une partie et 
demie en avant des Chefs de

Kansas City dans la section 
ouest de la division Américai­
ne.

Bengals 24, Broncos 10

DENVER (PA) - Virgil 
Carter a lancé deux "bom­
bes" pour des touchés et la 
défensive du Cincinnati a an­
nihilé presque tous les ef­
forts de l’offensive du Den­
ver alors que les Bengals ont 
battu les Broncos 24-10. Cette 
victoire mettait ainsi fin à 
une série de sept défaites des 
Bengals.
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1- DTCL-2953
EDITH PIAF
Hymne 6 l'amour - La vie en rose - 
Non je ne regrette rien - Le vieux 
piano - L'homme à la moto - etc... 
Album de 3 disques.

Spéc. 99

SERAPHIM
Spécial 129

l chacun
60036 - Benjamino Gigli -
Chants sacres
S60037 - Mozart - Ouvertu­
res - Royal Phil. - Colin Davis 
S60043 - Fritz Wunderlich 
60051 - Vienne, cité de rêve - 
Richard Tauber
60054 - Récital Benjamino 
Gigli
S60079 - Beethoven - Symph. 
no 9 - Orch. Phil, de Berlin, dir. 
A. Cluytens - N. Gedda 
$6008 1 - Chopin • Étu des Op
10 et 25 - Augustin Anienas, piano
60086 - Récital Richard 
Taube
$60091 - Rachmaninoff -
Concerto no 2 - New Phil. Orch.
- A. Anievas, piano
$60093 - Chopin - Préludes 
Op 28 - Rafael Orozco, piano 
$60096 - Fauré - Requiem - 
Choeur du King's College - New 
Phil. Orch.
$60100 - Mozart - Req uiem - 
T. Zylis - Gao - O. Doniguez - 
Choeur Madrigal
$60103 - Franck - Prélude, 
chorale et fugue - Malcuzynsky - 
piano

460105 - Mahler - Symph 
4 - Phil Orch. - Emmy Loose

Anna$60110 - Récital
Moffo
60113 - Les gnndes voix 
du siècle - Schumann - Caruso - 
Melba - Melchior

$60121 - Dietrich Fischer 
DiesKau
60127 - Chopin - Vaises, 
Alfred Cortot - piano

$60128 - Vivaldi - Concertos 
pour flûte Nos 1 a 6 - Orch. de 
chambre de Toulouse 

$60129 - Orch. de chambre 
de Toulouse interprète Vivaldi 
$60144-Vivaldi - 4 saisons - 
Orch. de chambre de Toulouse

ANGEL
Spécial 69

F chacun
SFS 36786 - La musique de 
Varese - Ensemble de Paris - 
Michel Debost, flûte
SFS 36774 - La musique 
pour piano d'Erick Satié - Vol
5 - (A. Ciccolini, piano)
SFS 36772 - Mozart - Sym­
phonie no 40 - Philarmonique de 
Berlin H.V. Karajan)
S 36727 - Beeftoven - Triple
concerto en Do - D. Oistrakh - M. 
Rostropevitch - S. Richter - H. V. 
Karajin - Phil, de Berlin
S 36684 - Beethoven - Sym­
phonie no 6 - New Phil Orch. (C. 
M. Giulini)
S 36584 - Ravel - Boléro - 
Orch. de Paris - Ch. Munch 
$ 36583 - Debussy - " La Mer" 
- Nocturnes - Orch. de Paris - Sir 
John Barberolli
$36566 - Verdi - "Aida" -
F. Corelli B. Nilsson - G. Burnbry - 
Chorus of the Opera House.
S 36518 - "La Marseillaise"
et autres pieces françaises - Orch. 
de Paris * J. P. Jacquillat 
S 365 17 - Berlioz - Sympho­
nie fantastique - Orch de Paris - 
Ch. Munch
$ 36496 - Rodrigo - Concerto 
de Aranjuez - Alirio Diaz - Ra­
phael Frihbeck de Burgos

S 36486 - La musique d'Erick 
Satié - Orch. de la Société des 
Concerts du Conservatoire

S 36424 - Beethoven
sonates "Clair de lune" - Pathé­
tique - "Les adieux" - D. Baren­
boim, piano

$ 36421 - St-Saens - Le car­
naval des animaux - Poulenc - Les 
animaux modèles - Orch. de la 
Société des Concerts du Conser­
vatoire
$ 36337 - J. S. Bach - 3 so­
nates pour flûte
$ 36333 - C. Orff - Carmina
Burana - New Philarmonia Cho­
rus and Orch. - R. Fruhbeck de 
Burgos

$ 361 35 - Les grands sopra­
nos de notre temps - Schwarkopf
- De Los Angeles - Crespin - Nillson
- Collas

$ 36108 - Ravel - L'oeuvre 
complète pour orchestre - Vol 1 - 
Orch. du Conservatoire de Paris - 
A. Cluytens

$36041 - Christopher Par- 
kening - (guitare) joue Bach 
SFO 36032 - Brahms - Dou­
ble concerto en la mineur - D. 
Oistrakh - M. Rostrpovitch

Au choix
J29

chacun
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2- SMBO-62027
GILBERT BÉCAUD
Si je pouvais un jour revivre ma 
vie - Quand Jules est au violon - 
L'enterrement de Cornelius 
Ah ! Si j'avais des ous Mé qué 
Méqué - etc . . . Album de 2 
disques.

Spéc. 79

ANGEL
Spécial

S 36031 - Beethoven - Con­
certo no 5 - E. Gilets, piano Cleve­
land Orch.
S 35948 - Mozart - "Petite
musique de nuit" - Handel - "Mu­
sique d'eau" - Phil, de Berlin - 
H. V. Karajan
$35877 - Vivaldi - "Les qua­
tre saisons" Virtuosi Di Romo - 
Renato Fasano
S 35827 - Gounod "Faust"
- B. Christoff - N. Gedda - V. 
de Los Angeles
S 35822 - Verdi - "La Tra- 
viata" - V. de Los Angeles - 
T. Serafin
S 35777 - Schubert - Quartet 
"La Truite" - Menuhin - Amadeus 
String

69
1 chacun

S 35740 - Tchaikovsky -
"Lac des Cygnes" - La Belle au 
Bois dormant" Suites du ballet 
-Phil Orch. - Karajan

S 35728 - Chopin - Six Polo­
naises - Malcuzynski

S 35726 - Chopin
Malcusynski

Valses

S 35615 - DVorak - Symph. 
no 5 - Karajan

S 35614 - Tchaikovsky - Ou­
verture 1812 - Phil. Orch. Karajan

$35547 - Villa Labos - Ba
chianas Brasileiras Nos 2-5-Ô-9

MEL0DYA
Spécial 69

1 chacun

\
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les grands succès de
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SR 40147 - Shostakovich - Symphonie 
no 14 - Orch. de Chambre de Moscou • 
R. Barshoi
$R 40088 - Glazunov - " Les Saisons" • 
Orch. Symph. de la radio de Moscou • B. 
Khaikin
SR 40015 - Paganini - Coecerto no 1 
en ré majeur - V. Tretyakov, violon Phil de 
Moscou, Yarvy, cond.

MOZART
WAl DO OC LOSftlOS

DISNEYLAND
3- DF - 1020

MICHEY MOUSE
présente les grands succès de 
Walt Disney. Spéc.

DISNEYLAND
EN FRANÇAIS 
DISQUE 12"

Spécial 149
I chacun

DF 1003 - La Belle au bois 
dormant

Peter Pan 
- La Belle et le

DF 1006 
DF 1007 
Clochard 
DF 1008 
DF 
DF

Cendrillon
1009 - Bambi
1010 - Pinocchio

DF 1011 - Blanche Neige 
et les 7 nains
DF 1012 - Pierre et le loup 
DF 1015 - Mary Poppins 
DF 1016 - Winnie l'ourson 
DF 1018 - Le Livre de la 
Jungle
DF 1019 - Les 101 Dalmati

DISNEYLAND
LIVRE-DISQUE 7"

Spécial % ^ ^
■ chacun

FLLP 301 - La Belle au bois 
dormant
FLLP 302 - Mary Poppins 
FLIP 303 - Les 3 petits 
cochons
FLLP 304 - Peter Pan 
FLLP 306 - Alice au pays 
des merveilles 
FLLP 307 - La Belle et le 
Clochard
FLLP 308 - Cendrillon 
FLLP 309 - Bambi

FLLP 310 - Blcnche Neige 
et les 7 nains

FLLP 311 - Pinocchio

R.LP 313 - Winnie l'ourson 
et l'arbre à miel

FLLP 314 - Les 7 nains et la 
mine de diamants

FFLP 319 - Le Livre de la 
Junqle

FLLP 324 - Dumbo

FLLP 330 - Hiawatha

FLLP 334 - Michey le brave 
petit tailleur

Albums Angel/Seraphim
SCL 3767 - Bizet - "Carmen"
(complet) M. Freni - G. Bumbry - 
J. Vickers - Choeurs et orch de 
l'opéra de Paris - R. Fruhbeck de 
Bruges - Album de 3 disques

Special 14.99
SB 3757 -Verdi-"Requiem"
M. Caballé - J. Vickers - Choeurs 
et Orch. New Philarmonia - Sir 
John Barbirolli - Album de 2

disques Special 9.79
SDC 3732 - Brahms - 4 sym­
phonies - Phil de Vienne - Sir 
John Barbirolli - Album de 4

disques Special 19.49
$ 3622DL - Gounod
"Faust" (complet) • Gedda - 
Christoff De Los Angeles - Album 

de 4 disques Special 19.49
IC 6064 - Arthur Schnabel 
joue Beethoven - Vol II - So­
nates nos 11-12-13-14-15-16-17 
Album de 3 disques (mono)

Special 6.79

ID 6063 - Arthur Schnabel 
joue Beethoven - Vol 1 - So­
nates nos 1 à 10

Spécial 8.29 
SIC 6062 - Le guide Sera­
phim pour l'opéra - Extraits de 
différents opéras par des artistes 
variés - Album de 3 disques

Spécial 6.79 
SIC 6056 - Handel "Le Mes­
sie" - E. Morrison - J. Thomas - 
Huddersfield - Choral Phil Orch. 
- Sir Malcolm Sargent - Album de 

3 disques Spécial 6,79
1D 6047 - Mozart - Intégrale 
de la musique pour piano - Vol 
1 - W. Gieseeking - piano - Album 
de 4 disques (mono)

Spécial 8.29 
SIC 6036- Bach - La passion 
selon St-Jean - Choeur de la Ca­
thédrale St-Hedwig de Berlin - 

Album 3 disques Spécial b»79 
IB 6032 - Donizetti - Lucia 
de Lammermoor - Album de 2

disques (mono) Spécial 4.49

Spécial-Beatles
SWBO 101 - Wedding Album

Spécial 9.79 
SO 383 -Abbey Road - Come 
together - Something - Oh ! Dar­
ling - She came in through the 
bathroom window

Spécial 5.49 
SMAS 2653 - Sergeant Pep­
per’* Lonely Hearts Club 
Band Spécial 4.69

SMAS 2835 - Magical Mys­
tery Tour - Hello Goodbye • 
Penny Lane • I am the walrus - 

All you need is lose

Spécial 4.69

SOAL6351 - Let it be

Spécial 8.29

4- SBA - 16005
WALDO DE LOS RIOS
MOZARTMANIA - "Petite musique 
de nuit" - Ouverture (Mariage de 
Figaro) - Concerto no 21 - "Elvira 
Madigan etc . . .

Pathé

Spécial d49

SPAM - 67303 - George 
Moustaki - Prélude - Le juge­
ment dernier • Mon ile de 
France - Dans mon hamac - etc...
SPAM- 6731 1 - Geroges
Thill - Le rêve passe - Minuit 
Chrétien - Le chant du départ, 
etc.
SPAM-67325 - Georges 
Moustaki - La mer m'a donné 
- Gardez vos fillçs I Port d'es- 
paqne, etc.
SPAM-67326 - Yvonne 
Printemps - 30 années de 
chant - Ses plus belles mélodies 
et extraits d'opérettes
SPAO-68035 - Gilbert Bé- 
cuad - "Les Titres d'or" - Vol 1 • 
L'important c'est la rose - Seul 
sur son étoile • Quand l'amour 
est mort - etc.
SPAO - 68036 - Les titres 
d'or Edith Piaf - Vol 1 - Milord - 
La goualante du Pauvre Jean - Les 

trois cloches - etc.
SPAO - 68038 - Les titres 
d'or de Tina Rossi - J'avais 
vingt ans - Les lilas blancs - La 

dernière valse - etc.
SPAO - 68047 - Les titres 
d'or de Luis Mariano - Ma­
man la plus belle du monde - 
Granada - La chanson de Lara - 
etc.

SPAO-68048 - Les tii 
d'or des Compagnons de la 
Chanson - Vol II - Mes jeunes 
années - Gondolier - Si tu vas à 
Rio - etc.
SPAO - 68049 - Les titres 
d'or de Gilbert Bécaud - Vol
Il - T'es venu de loin - Mon arbre - 
Et maintenant - etc.

chacun

SPAO-68051 - Les titres 
d'or d'Adamo - Vol II - Notre 
roman - Une larme aux euages - 
Inch Allah - Ton nom - etc.
SPAO - 68039 - Les titres 
d'or d'enrico Macias - Vol I -
Enfants de tous pays - Mon coeur 
d'attache - Puisque l'amour com- 
monoe - etc.
Les titres d'or d'Edith Piaf -
Vol II - Sous le ciel de Paris - 
Johnny tu t'es pas un ange - A 
quoi ça sert l'amour.

SPAO-68059 - Les titres 
d'or de Charles Aznavour -
Sur ma vie - Après l'amour - Vi­
vre avec toi - etc.
SPAO 68062 - Les titres 
d'or de Mathé Altery - J'au­
rais voulu danser h C'est la saison 
d'amour - Chanson des collines • 
etc.
SPAO - 68056 - Les titres 
d'or de François Deguelt -
Le ciel, le soleil et la mer - La 
rencontre - Ché Guevara - etc. 
SPAM - 67337 - Tino Rossi 
histoire d'amour - "Love Story" • 
"Mourir d'aimer" - Prenons ie 
temps d'aimer - etc.
SPÀM - 67332 - Adamo -
Sois heureuse Rose - Mon cinéma
- Salut vieux - Le pendu - Et tu 
t'en vas - etc.
SPAM-67328 - Julien Clerc
- Olympia 1970 - La Californie • 
Carthage - Laissons entrer le 
soleil • etc.
SBA- 16003 - Sinfonia -
Waldo de Los Rios - Mozart - 
Symph. no 40 - Beethoven - 
Symph. no 9 - Schubert - Brahms
- Tchaikovski - etc.

COMMANDES
TÉLÉPHONIQUES

849-6201
LIVRAISON GRATUITE

partout sur l'ile de Montréal et la ban­
lieue immédiate, pour cette vente.

^ Ll MAGASIN DE MUSIQUE LE PLUS COMPLET AU CANADA

S£<Æic&m£rau&fc
2 terrains de
STATIONNEMENT
voisins du magasin

500 EST. STE-CATHERINE, angle Berri 
849-6201

A la sortie du
METRO

Berri'Ste-Catherine

COMMANDES POSTALES
S.V.P. ajouter les frais postaux suivants- 

DANS LA PROVINCE DE QUÉBEC
1 microtiRon .
2 microsillons 45-
3 microsMoru 75*

Ontario et maritimes 
tarif Québec • 0.5 

Saskatschewan et Manitoba 
Tarif Québec t .10

4 microsilon* 85*
5 microsilons 1.05

Alberta et Colombie.Britannique 
Tarir Québec + .15 

Résidents du Québec 
S.V.P. ajouter |% taie
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